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es futures “provinces” du N 
isposent de richesses immens 


MONTREAL 


es 


“La Provi- 


| compris 


maine et ordonnée, en tenant |fera par étapes progressives, Il | 


di à de De CRT Sas compte des circonstances parti-| est en effet inutile d'accorder à 
dence a dote le Canada d'im- culières des Indiens et des Es-| une région une plus grande me- 
quimaux. sure d'autonomie que celle que | 


menses richesses, C'est notre 


2t- 


! : 2: 
' ié : aseurer le de | peut justifier sn. capacité de 
evoir d développer ra- Deuxièmement: assurer le d 3 er 4 cité ; 
A f .| veloppement politique du Grand | nancer eélië-meme ses obligations. 
: nnellement : âche y : | 
tionnellement. La tâche qui! Nord. M. Lesage a montré ensuite 
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e comité exécutif de l'organisme 


| 


en 1918, il en fut vice-président 
durant 3 ans: président pendant | 
2 ans (1924-1925) puis depuis ce| 


réélu permanem- 
L4 


! 
| 
l 
! 


Manitoba 


il était élu échevin| 
de ville de St-Boni-| 
»mplit pendant | 


desquels on ne | 
rs aux suffrages | 


qu'une fois pour sa réélection. 
M. Marion fut et e membre de| 
Union des municipalités du Ma- | 
ba dont il fut le vice-président | 
ident pen-| 

harge en | 


d'être le seul 
avoir fait 


e de 


Nombreuses décorations 


tr 
ouire 


re président des! 
Travaux publics et 
à l'hôtel de ville et 
e la Chambre de Com- 
st-Boniface, alors que 

1 était encore toute 
que membre de 
ambres de | 


e mé 

f des Ch 
3 du 
Tant de 
et à 
inape 
reçut 


Manitoba. 


rendus à Tl'E- 


services 


939, M. Ma-| 
Pro Eccle- | 
services ren- | 


M. J.-A. Marion est victime d'un accic 


dus à l'éducation catholique. En 
juillet 1946, S. S. le pape Pie XII 


lui conféra le titre de Cheval 
de St-Grégoire le Grand. Per 
après, il eut l'h 


voir la médaille d 


blique française, la ; 
George VI, la médaille de ver- 
meil du Gouvernement de 


ce, un certificat d'honneur de |’ 
liance française et la méda 
d'argent de la Fidélité française 
de l'Université Laval, 


Le congrès de l'Association 


Le congrès de l'Association 
d'Education du Manitoba a r 
du hommage à M. J.-A. Mari 
au cours d'un banquet qui 
servi en son honn le 11 
let 1946. C'est à cette occa 
que M. Marion fut créé 
lier de l'Ordre de St-Grégoire le 
Grand. On lui avait pré- 
senté une bourse de $2,500 com- 
me gage de reconnaissance et 


aussi 


d'estime de la population fran-| 


çaise envers celui qui donnait 


sans compter et de son temps et | 
de sa personne pour l'oeuvre de | 


l'éducation des enfants cana- 
diens-#français du Manitoba, 


Le 23 mai 1Yb1, au de 
grañdioses fêtes auxquelles as- 
sistaient les plus hauts dignitai- 
res de la province, gouverne- 
ment et l’Université du Manitoba 


cours 


le 


rion un hommage non équivoque 


Le temps est venu pour le Canada 


de posséder un drapeau national 


MOOSE CREEK, Ont. — 
Le ministre des, Transports, 
M. Lionel Chevrier, a dit que| 
de nombreux Canadiens, y| 
compris lui-même, sont d’avis 
que le Canada se doit de pos- 
séder son drapeau national, 

Le ministère des Transports à 
Ottawa a publié un sommaire du 


vrier à la réunion du Board of 
Trade de cette ville de l’est on-| 
tarien, 55 milles au sud-ouest | 
d'Ottawa. Le ministre a dit: | 

“De nombreux Canadiens, y 
moi-même, sont d'avis 
que le temps est venu pour le Ca- 
nada d'affirmer davantage son 


“Je suis complètement d'ac- 


cord avec le premier ministre qui | 7. 
| tants gouvernementaux, à cet of-; 


a laissé entendre qu'aucune dé- 
cision ne serait prise tant que 
les changements ne seront pas 
nettement acceptables à la majo- 
rité des Canädiens.” 

M. Chevrier est d'origine fran- 
çaise et bilingue. Il représente la 
circonscription ontarienne de 
Stormont où environ un quart 
de la population est de langue 


| discours prononcé par M. Che- | française. 


Orphelins recrutés pour 
l'armée soviétique 
MUNICH —— Des prêtres ca- 
tholiques et tchèques ont entre- 
pris une action contre le recru- 
tement d’orphelins de guerre 


, de 
| naissance en 


Cheva- | 


s'unissaient pour rendre à M. Ma- | 


| 
| messe, 
| 
| 


leur respect et de leur recon- 
lui attribuant un 
doctorat en Droit “honoris causa” 
de l'Université du Manitoba 

Et M. Marion continua à se 
donner sans cesse à la cause de 
l'éducation, comme il l'avait fait 
depuis un demi-siècle. Encore la 
semaine dernière, son nom figu- 


rait au nombre des membres 
élus de l'Association des Com- 
saires d'écoles du Manitoba. 


Avec lui disparait un apôtre 
l'éducation, au dévouement 


de 


|rière bien remplie et des plus 
fructueuse. Le Manitoba français 
perd en M. Marion un pilier so- 
] que nul contretemps, nul 


| 

| Survivants 

| M. Marion laisse dans le deuil 
nfants: Joseph, ingénieur ci- 
| vil à Chicago, Joseph-Rosario, in- 


nadien National à Winnipeg, 
Paul, viceprésident de la Cie 
| Marion Ltée, Irène, employée à 
la Saskatchewan Pool Elevators, 
Annette, sténographe pour la Cie 
Five Roses, Anna, institutrice à 
l'école Provencher, et Berthe 
(Mme Ulric Bélanger), de Stony 
Mountain, Lui survit également 
| une soeur, Mme R. Maxwell, de 
Verner, Ont. 


| Le président Eisenhower 
| assiste à la messe rouge 
en l'église St. Metthews 


WASHINGTON — Le prési-| 


| dent Eisenhower, le premier chef 
|des Etats-Unis présent à une 
messe rouge, a assisté, diman- 
che, avec de nombreux représen- 


fice religieux célébré pour mar- 


quer l'ouverture des tribunaux. | 


Par une température glaciale, 
le président et Mme Eisenhower | 


cathédrale St. Matthews où 
ont pris place dans un des pre- 


de l'église, tandis que S. Exec, 
Mgr Patrick J, Boyle, archevé- 
que de Washington, célébrait la 


On avait tout d'abord souligné 
dans les milieux ecclésiastiques 
que les anciens présidents Wood- 
row Wilson et William Howard 
Taft avaient assisté à des messes 

| rouges, mais on révéla par la 
suite que la première messe rou- 


autonomie au sein du Commoñ-/ pour les écoles militaires de l’ar- | ge avait été célébrée à Washing- 


wealth britannique en adoptant 
un drapeau distinctement ne%,+ 


Chal.” 


La déclaration du ministre est | 
la première que fait un membre 


est nôtre est délicate et lour- Enfin: promouvoir le dévelop- | l'importance de la houille blan-| du gouvernement actuel en ta- 
de ahilité P | le pement economique au bénéfice | che, ressource que nous possé-| veur d'un nouveau drapeau. Ha 
de de responsables, FOUT Ja | de la population locale et de l'en-| dons amplement mais dont il! ajouté, cependant, qu'il n'y aura 
remplir, il faudra courage et semble du pays. faut prevoir l'exploitation pour | aucun changement avant que la 
vision. Si nous mettons tou Une des principales raisons | le développement de ces régions | question fasse l’objet d'une étude | 
pie Si ste s JUS! d'accorder une attention toute | d'une incalculable, approfondie, | 
l'épaule a ia roue dans un|spéciale au Nord canadien est “Pour promouvoi essor éco- | —— " SOS BREL Er GES 
rt ‘ “ ! xprimée dans une déclaration | nomique du Grand 1, il me : d + 
co effort, l'aver est à |‘ ] L s LE 1 
que le premier ministre a faite | semble, dit que politi- 5 juges catholiques à la 
“hambhre lors 1 résent u " "PA « æ ù à L H 
Voilà ce que di it, récem- | n Chambre lorsqu'il a présenté | que pou se proposer entre | Cour Suprême d'Australie 
er ( es membres du |!€ Projet de loi creant le minis- | autres les bbiectifs suivants 
Éc1 tère du Nord canadien et des res- x À : N JSTR/ NE rec 1e 1] 
club Rich Montréal, l'hon Mess mAh Rôle de l’entreprise privée AUSTRALIE Avec la no 
Jean Lesag s du Nord |‘ources nationgles “Aider si Ë ; , : Mmination du juge Maguire à la 
adien les ressources na-! Notre politique à long terme RSS. à prise privee & | Cour suprême de justice en Aus-, 
ales, en exposant les immen- | expliqua-t-il, est d'arriver éven- expioiler les Tessou PR 18 uTeF | tralie, le nombre des juges catho- 
es possib s » no offrent | tuellement au point où il sera pe sn 7h pan : dé 2)" liques s'élève à ciny. 
ces territoir« n tiers de la su-! possible d'accorder au Yukon et D nyarograpniqu x 9p9- Le juge Maguire est président 
perficie du pays) peu connus ou! aux Territoires du Norë-Ou grapniques, geodesiques €t Ma-|de la gilde “St. Thomas More’, 
éco s d nmense maiori-! le statut provincial. Il est clair | BneLIQUES SU : 3 CON- | qui groupe les avocats catholi-| 
e de ! 0 ë canadienne que le processus sera long et se (Suite à ia septieme page) ques 
ais qui constituent un de nos ÿ et x tes RP A 0 TT 
\eille ai ictifs pou l'avenir, e " / 5 | 
Le di \ était sous la pri 
tirs Le français à l'honneur au festiva 
president du club et directeur 
general du servic des études à . Pr . ° 
1 Commission des écoles catho- à "À | 
LEA NT dramatique à Winnipeg et Régina 
fut ésenté p Me François | 
A? ir et remercie par M. Ray- | 
nond Beériault Le français était à l'hon-!lique de Gravelbourg, respec- | prix spécial pour sa personnifi-| 
Politique federale : ,: cation de ‘‘Louison”’. Ainsi, la} 
> z . » e > rals ra- rement 
NS ge x neur aux deux festivals dra-  tivement. troupe détient, cette année, le| 
géographiq matiques régionaux de Winni- À Winnipeg, trophée Calvert, | 
€ ) es le Régina. 1: F ,!ham Suter, accorda la Au festival de Winnipeg, dès | 
contésennies peg et de Regina, la semaine biave à 1: reéprésentati que l'on eût entendu l’apprécia- | 
généraux d dernière, grâce aux efforts de | malade imagi d | tion enthousiaste de M. Suter au 
mer De À di he: TT pr? Get sujet de la présentation de la| 
gi ( deux équipes, les Anciens du }Par * MR pièce française, l'on savait que 
Premièrement: intégrer la po- | Collège de St-Boniface et les \ interpre la victoire des Anciens était as-| 
it dans notre vic itiona le * ; Re à de la n surée, En remerciant cette trou- 
ps ) d'une { Collégiens du Collège Catho-| 7° “À nn, — | pe pour sa participation, l’adju- 
et ec ue € [ vu tite Gilb e Beaud Ç n|; à 4 : 
MSC cs 1 GICAtOUT Q ia son jeu de | 
pratiquement parfait”. C'était | 
la première pièce française qu'il 
avait à juger dans sa tournée na- 
To en soulignant qu'il lui 


C »hoto, prise à l'issue de la dernière représentation du ti matique rég ä 
Play se, le di sc 28 janvier, représente, de gauche à d Robert Trudel, s 
r r du Jour $ terpretation du rôle d ans “1 malad mag 
lie en trois actes d »lière par les Anc lège de St-Bor nardi soir 
anvier; Peggy Green, choisie m > actrice po e dans “The Lady's N For Burr 
g’': Christiane Le Goff, directrice-adjointe de la pièce jouée par Anc , et M, À.-M. Monnin, 
esident des Anciens du Collège de St-Boniface, (Cliche Free Press) , 


porter un ju- 
xécution de 
1t à signaler | 


npossible de 


c sur 1 


les qualités de M. Trudel, Mlle | 
Raymonde Marchand, Mlle Char- 
lotte Meunier, Mlle Gilberte | 
Beaudin, M. Denis Belair et M. 


Napoléon Prince. Il loua particu- | 
lièrement la direction ‘‘exceilen- | 
te” de la pièce, laquelle, en fait, | 
vait été entreprise d’abord par | 
le R. P. G. Ramaek S.J., qui | 
dirigea la représent n ilya 

| 


(Suite à la septième page) ‘ 


tit 


dites modernes 


de première valeur, décoration qui p 
re du Manitoba esi dispe 
lque 120 élèves des grades 1 


ve soviétique, 
+ : 


Lettre de Paris 


Îton en 1939, 


La fin de l'expérience des 
prétres-ouvriers en France 


Por Maurice HERR 


(Spécial à ‘La Liberté 


La décision prise par l’épis- 
copat français de meitre un 
terme à l'expérience des pré- 
tres-ouvrix rs sous sa forme ac- 
tuelle n'a pas surpris les mi- 
lieux religieux ni l'opinion 
publique en France, encore 
qu'elle ait provoqué une cer- 
taine émotion et suscité nom- 
bre de regrets. 

Depuis plusieurs mois déjà, 
nn savait que Rome avait fait 
connaitre son point de vue aux 
évêqies français, et que, dans 
l'esprit des prélats romains, la 
formule d’apostolat ouvrier 
lancée voici dix ans par le 
cardinal Suhard avait été con- 
damnée. Sur le plan des prin- 


cipes d'abord, car comme de- 
vait le rappeler le cardinal 
Liénart, ‘‘être prêtre et être 


ouvrier sont deux fonctions, 
deux etats de vie différents, et 


Prêtres libérés par Tito 


et le Patriote‘) 


| il n’est pas possible de Les unir 
| dans une même personne sans 
altérer la notion du sacerdo- 
ce”. Sur le plan des faits en- 
suite, en raison des déviations, 
| des erreurs, des chutes mêmes 
| de quelques-uns de ces pré- 
tres-ouvriers, dont le caracté- 
re et la formation doctrinale 
n'ont pas toujours été à la hau- 
teur d'une générosité partout 
reconnue et louée. 

Longtemps, tous ceux que 
préoccupe en France le dou- 
loureux problème de l’'évangé- 


lisation des masses laborieu- 
| ses avaient espéré que des re- 
formes introduites dans un 


statut des prêtres-ouvriers en- 
core à élaborer permettraient 
de sauvegarder dans son ori- 
| ginalité l'oeuvre de la Mission 
| de Paris. Ceux-là craignaient 
(Suite à la neuvième page) 


"Des cadavres ambulants, 


GRAZ, Austriche Les 
prêtres récemment libérés a- 
près de longues années pas- 
sées dans les prisons yougo- 
slaves sont comme ‘‘des cada- 
vres ambulants , ,, des auto- 
mates humains qui 
être formés comme des 
fants afin de reprendre la vie 
normale”, 

Ces paroles émanent d'un 
que yougoslave, qui dé 
prêtres qu'il a intervie 
sonnellement. Ils fai 
d'un groupe de 45 pr 
liques, dont que ‘ 


doivent 
en- 


oi 


aux élèves qui la 


e 


à XI i 


ette 
ent: vastes salles de 
au goût, L'enscignemen 


nclusivement, La nou- | 


tenaient à des ordres religieux; 
ces prêtres ont été libérés en mé- 


me temps qu'une foule de pri-| 
sonniers ‘‘politiques”, il y a un| 
mois 


Leurs évêques ont été boule-| 


lassable, qui a fourni une car-| 


e-coup n'a jamais pu ébran- | 


génieur civil à l'emploi du Ca-| 


| 

wer | 
se sont rendus en voiture à la | 
ils | 


miers bancs sous le dôme “exe. | 
| 
| 
1 


u 


IL EST PLUS FACILE DE 
PAY SELON NOTRE PLAN 


COMPTANT È 


catoit 


271, AVENUE PORTAGE 


| 
| 


LL 
| l'hôpital de St-Boniface, 


Molgat, nouveau membre de 
la Législature manitobaine, 
représentant l'arrondissement 
| de Ste-Rose du Lac, a été choi- 
|si cette année pour proposer 


| cours du trône. M. Molgat, un 
des membres les plus jeunes 
dans_ l'histoire manitobaine à 


jouir de ce privilège, s'en est 
acquitté avec succès mercredi 


; 


M. Gildas Molgat 


| dernier, et a profité de l'occa- 
| sion pour parler plusieurs minu- 
tes en français. Il a d'abord ren- 
du hommage à son prédécesseur, 
| M. Dane MacCarthy, représen- 

tant de l'arrondissement de 1927 


l A 7 . 
| is- 
la motion de réponse au dis {ment et du caractère bilingue de 


| 


| 


M. J.-A. Marion, Chevalier de St-Grégoire, qui a été frappé 
par un autobus de la ‘Transit Commission of Greater Winnipeg” 
mercredi 3 février, est décédé le 4 février à 8 h. 20 du matin, à 


M. Gildas Molgat s'adresse 
à la Législature en français 


WINNIPEG -— M. Gildas! à 1953. Ensuite, faisant allusion 


à l'esprit de coopération qui rè- 
gne dans ce district, il ajouta: 
“Ma famille se trouvait au 
nombre des immigrants, venus 
de France en 1890 pour s'établir 
dans les environs du village de 
Ste-Rose, À cause de cette as- 
cendance française, de la diver- 
sité raciale de mon arrondisse- 


notre pays, je tiens à dire quel- 
ques mots en français ici, Je suis 
convaincu que la dualité linguis. 
tique et culturelle de notre pays 
n'est pas une source de faiblesse 
mais peut être plutôt une source 
de force, si on la comprend bien. 
Elle peut aider dans la création 
d'une nation canadienne bien 
caractérisée et bien distincte de 
toute autre.” 

M. Molgat parla 
français. 

Dans son discours, il attira 
l'attention sur le problème des 
inondations dans la région entre 
les grands lacs, et il insista sur 
l'importance primordiale de l’a- 
griculture dans l’économie de la 
province, 

Le texte intégral des remar- 
ques de M, Molgat en français se 


ensuite en 


| lit comme suit: 


“Le comté de Ste-Rose du Lac 
que je représente porte un nom 
bien français; ce sont les Fran- 
çais qui, les premiers, s'y sont 
établis, il y a quelque soixante 
ans, et pendant longtemps, ils 
ont été l'élément dominant de la 
opulation, Ils forment encore 
e groupe ethnique le plus nom- 
breux, mais le district a reçu de- 
puis des apports variés et au- 
jourd'hui, il a une population 
très diverse où le groupe de lan- 
gue française n'a plus une ma- 
jorité absolue. 

“En cette occasion si flatteuse 

(Suite à la sixième page) 


des automates humains” 


Cinq ans prisonniers 


s de ces prêtres avaient 


ins cinq ans dans les 
camp entra 
voir été t its devant i 


bunaux, D'autres furent con 


a- | vec 


Il 


dant à maintes reprises si l'on 
écoutait leur conversation der- 
rière la porte 

Leur captivité fut partagée a- 
des criminels de droit com- 
mun. Pendant des années, on re- 


M-|fusa à ces prêtres tout genre de 


versés par l'état des prêtres libé- | DU ; g vs ; 

rés Certains avaient l'air del nes en 19 en 1946 et en 1947 | littérature d'ordre spirituel]. Plu- 

squelettes, et presque tous don-|Par {€ ibunaux du peuple”. {sieurs d’entre eux écrivirent des 

naient l'impression d’avoir souf-| De \ées de souffran- | prières sur des bouts de papier 

fert terriblement. | ces on é des ma | afin de ne pas oublier leur latin. 
La majorité des prêtres libérés | leur j et leur pers Au début de leur emprisonne- 
eront probablement inaptes à!Les gardes communistes, sur l'or- | ment, soit en 1945 et en 1946, plu- 


exercer leurs fonctions ecclésias- | 


ant quelques mois 
s de chemin de fer 
peu d'argent auraient été 
par les ravisseurs com- 
es pour renvoyer les pré- 
leur ancien lieu de rési- 


de stuc, offre 


| saires responsa 
us:s de Notre. 


Îite), ont 


|male avec 


veille école comprend 4 classes 


Armand Bernardin 
de l'école se fera sous peu, mais la date n'en à pas encore été fixée. 


dre de la O.Z.N.A.. (police secré- 


délibérément employé 


des méthodes visant à détruire la| 


| personnalité et tout sentiment de 


dignité humaine. 

A leur retour, les prêtres crai- 
gnaient de parler de façon nor- 
leur évêque, deman- 


bles de la construction sont MM 
L'entrepreneur fut M 


A.-D. Bernardin 


sieurs ont subi sévices et les 
voies de fait de part de leurs 
gardiens. Plus tard, les châtiments 
physiques ralentirent graduelle- 
ment, rnais chaque jour les pré- 
tres recevaient des humiliations 
dirigées contre leur caractère sa- 
cerdotal, 


un bureau pour les institutrices, une vaste salle 
qui pourra eventuellement être aménagée en 2 autres classes, etc. Les commis 


Noël Girard, Emile Désilets et 
L'ouverture officiekle 
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le S février 1954 


St-Piorre inaugure son contre 


ST-PIERRE N Norbert 


ñendrons notes 


par 


sou Yv 


e de 5 


cérémonies d'inauguration du mn de tre rét { 


centre r« re 
‘ M. H. Axford 
nier, Le vice-mrésid t de A « 
Plus de 2,000 ‘ ‘ s6 Ho LL ITUNE à rapf 
talent groupées d : iréna pour tor Where th « irling, 
assister À t Le Le { | ther ar nt 
Pour la eir r “ "it un a ne * € a 
dressé Au centr £ ‘ re rte « 
une réplique d ntre mr nés € 
nafi salle de cur #, audi rm 


L' Lén, Edmond Préfontaine, ministre des A ffaires municipales et chef de l'équipe Préfontaine | 
se prépare à lancer une 
la situation à 
irrière plan apparait M me Campbell. Les deux équipes s'affrontèrent dans 
sortirent victorieux par 14 points 


iverture de l’aréna de St-Pierre, 
l'hon. D. L. Campbell, 


de qurilng lors de l’o 
tandis a! son adv 


ersaire 


l'autre bout de l'allée. À 1 
un match qui suscita beaucoup d'intérêt et duquel les Préfontaine 
contre 4. (Cliché Free Press) 
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arboré LLEWFIIVN IONEFS 


AU SERVICE DES CANADIENS DANS TOUTES LES 


samedi dernier, 
meneur du clan Campbell, 


BANQUE DE MONTRÉAL 


SPHERES 


L'hon. E. Préfontaine 


té 


a 


PREFONTAINE 


por 


des 


Aff 


étudie 


pierre 


LA VIE 


ee ” Le 


DEPUIS 


1917 


“Ja belle langue fr 


| crifices 


| curling. 
| toba Curling Association a défait 


sté aux rtures off 


de LAte “. de St 


à 
. 
NS 


ministre des 7T Vaux 
Mme F. Bell, épouse du min 
de la Santé et du Bien-Etre 
Ron D. Turner, trésor 


r provir 


de Fu 


Gildas 
Ste-Rose 

n f pouse du mi- 

re vaux publics et le 
ministre de l'Industrie et du 
Comme rcé secrétaire provin- 
cial senble avoir donné raison à 
M. Axford, qui avait senti de la 


M, Préfon- 


Pierre 


politique à St 


taine a rec ndé discrète 
ment l'amélioration des routes du 
sud-est manit et l'établis- 
sement de la petite ndustrie 
dans le comté du rillon, et 


plus spécialement dans la parois- 
se de St-Pierre 


M. l'abbe Sabourin 


Le curé de St-Pierre a porté 
la parole , en anglais 
et en all rappele les 

1 s a amer 
caines et a dit qu s gens de 
St-Pierre, à l'exemple de Lin 
colin, se sou jent moins d'avoir 
Dieu de leur côte que d'être du 
côté de Dieu. ‘‘Pour être sûrs d 

| marcher dans la voie de Dieu 


irs du Centre récréa- 


1 


les promote 


tif ont soumis leur projet à la 
| plus haute autorité ecclésiasti- 
que du diocèse. Mgr l'archevêque 


coäadjuteur a béni et encouragé 

le projet.” 

Le premier ministre Campbell 
Après quelques prouesses dans 

inçaise’”, M. 


le premier ministre a félicité les 


paroissiens de St-Pierre et s'est 
déclaré plus habile au curling 
qu'en français. Un projet com- 
me le vôtre, a-t-il ajoute, témoi- 


l'esprit de $olidarité qui 
centre vivant. 
1 


gne de 
doit animer tout 


Les jeunes d'aujourd'hui et les | 


générations à venir vous sauront 


gré d'avoir construit pareil mo-| 


nument à leur intention. 
S. Exc. Mgr M. Baudoux 
L'archevêque coadjuteur de 
St-Boniface a eu des paroles élo- 


gieuses à l'endroit des gens de | 


St-Pierre, Monseigneur estime 
que le mode actuel de vie néces- 
site des loisirs organisés, Les fa- 


milles ne peuvent plus se con- 
tenter, comme elles le faisaient 
autrefois, des modes de récréa- 
tion individuels ou familiaux. 
“Nous savions qu'une paroisse 
comme la vôtre voudrait faire 
les choses en grand. Vous avez 
fait les choses noblement de tou- 
tes parts. Je vous en félicite.” 

M. Ambroise Joubert, maire 
du village de St-Pierre, a remer- 
cié les orateurs invités et déclaré 
que la fierté que ressentaient les 
citoyens de St-Pierre à l'occa- 
sion de l'ouverture officielle de 
leur Centre récréatif était basée 
sur les sacrifices mêmes que 
paroissiens s'étaient imposés 
pour l'érection de ce projet: 
de temps et d'argent, 
Joutes sportives 

Le championnat de curling du 
cabinet provincial a été 
à l'hon. Edmond Prefontaine, a- 
près qu'il eût infligé une défai- 
te retentissante au premier mi 
nistre Campbell par 14 à 4. Vers 
la moitié de la partie, alors que 
la défaite était déjà apparente, 
le premier ministre a nié qu'il 
songeait à faire un remaniement 
au sein du cabinet 

Il y eu quatre autres joutes de 
Une équipe de la Mani- 


sa- 


une équipe de St-Pierre par 7 à 
5; dans l’aprèsmidi, Steinbach 
a défait Otterburne et Niverville 
a eu raison de Dufrost. En fina- 
le, Steinbach a battu Niverville 
au compte de 9 à 8. 

Hockey 


les | 


| 


| et 


Il 


| nous a donné 
attribué | 


| missaire 


| réponse pour ceux qui s 


Les Canadiens de St-Pierre ont | 


officielle 


pris part à l'ouverture 


de leur aréna en défaisant l'é- 
quipe de St-Jean-Baptiste su 
compte de 9 à 6, au cours de l'a- 
prèsmidi. L'entraineur-joueur 
de St-Pierre, Gérald Lavergne, 
a enregistré 5 des points de son 
équipe. Le soir, les Canadiens 
de St-Bonifac avaient l'affiche 
contre une équipe toutes-étoiles 
de la Ligue Catholique. Les étoi- 


col- 
ensem- 
rapidité des Canadiens 

\ nt vite eu 


1 a pri 


les n 


ont pas r« 


lectivement, et le jeu d 
ble et la 


de 


les étoiles ont 
nd a compté à 
tribué large- 

Canad s 


des 


nald, Jason et Ce 


les etoiles, ont été 
Louis Ma: ; v Bour- 
geois, Bouchard et Mosienko. 
Banquet 
Les Dames Auxiliaires ont 
servi n copieux repa | ls 


n V salle part 
rée pour la circonstance so 
brièté et bon goût Le service ra- 
pide et la q ité du repas ont 
| contribué beaucoup à faire de 
cette journée d'ouverture offi- 
cielle, une journée très agréa- 
ble. Pendant le souper, de 5 h. à 
8 h., il y a eu exhibit de patin 
de fantaisie par des : oses de 


Winnipeg 
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‘Le Liberté et le Patriote” 


por Jacques LEMOYNE 


LT X ‘ 2? 
& de "4 
Exciusit a 

Les espoirs du pugiliste E 
Walis dur € a 
Toront boxeur 
vor es d'Edn 
ton et est fait d 
‘er une rac d C I p 
Tommy Harrison. La défaite de 
Walls est d'autant plus pénibl 
à avaler que les promote ° 
Walls lui-même ont perdu 
jolie fortune, ce soir-la. S ls 
avait remporté une victoire d 
cisive sur Harrison, il n'y a 
de doute qu'on aurait pu 
ganiser plusieurs 


profitables 


des mois } On a 

me parlé d'une bataille entre 

Walis et Marciano, pour l'eteé, à 

Toronto. Chose s 

nous croyons que W 

fait meilleure figure 

champion que contre 

Ce dernier est très 

et contre ce genr 

Walls est à son mt 

boxeur canadien parle 1 

nant de remonter la pente. N 

croyons que c'est là chose impos 

sible, Quand on a parcou 

de chemin, on peut diffici 

recommencer au de l'éch 
Nous nous souvi ons 


jours dec 
Dauthuille 
LaMotta 


a € 
ment déprimé après cet éc 
qu'il n'a jamais été le mêm 
homme. 11 erre aujourd'hui, pau 
vre et désubuüsé, dans la grande 
ville de Paris. On dit même qu 
Dauthuille en serait réduit à fa 
re du cirque. Bien entendu 
n'y a rien de déshonorant 
venir vedette de cirqu 

dans ce doma des 
comme dans tous ls aut 


1 
on imagine bien qu'un box 
devenu homme de cirque ne doit 
pas être la vedette de la troupe, 
que son numéro ne do 
être marqué d'un caractère 
artistique! 

Walls fera face 
shore, un pugil qui a connu 
ses plus beaux jours, si jamais il 
! Walls devrait l'em- 


à Freddie Be- 


‘et 
ISLE 


en à connl 
porter par mise hors de combat 
contre Beshore, qui a de 
tremplin à tous les pugil s qu 
ambitionnaient de encontre 
Joe Louis, alors que ce dernier 
était au grand déclin de sa car- 
rière,. En affrontant Beshor 

Walls commence certainement 
au bas de l'échelle, Il pourrait 


difficilement aller plus bas. 


Cette guerre 

Nous avons déjà fait écho à 
la prétendue guerre que le com- 
missaire Bert Bell a l'intention 
de faire aux ligues de football 
du Canada, pour les punir de 
certains raids exécutés par des 
clubs canadiens aux Etats-Unis. 
Nous ignorions jusqu'à ce jour 
#apinion des rédacteurs sportifs 
américains sur cette affaire. 
Nous avons lu avec plaisir un 
court article rédigé par Dan Par- 
ker dans lequel ce dernier pre- 


nait le commissaire Bell à par- 
tie et le tournait en ridicule. | 
Nous connaissons assez les écrits 
de Parker pour savoir que cet 
enfant terrible est passé maître 
dans l'art de se moquer de ses 
compatriotes, et nous nous de 

maridions jusqu'à quel point les 
autres rédacteurs sportifs des 


Etats-Unis s’intéressaient à l'af- 
faire, Lyall Smith, rédacteur 
sportif du Free Press de Detroit, 
une reponse a cet- 
te question. Nous reproduisons 
ici quelques paragraphes du pa- 
pier consacré par Smith au com- | 
Bell et à sa déclaration 


de guerre. 

L'article de Smith était coiffé 
d'un titre qui en dit long sur 
l'opinion du rédacteur sur toute 
l'affaire. Ce titre se lisait com- 
me suit: ‘‘La guerre privée de M. 
Bell c'est du chiqué!”’ Une belle 
entrée en matière, comme on le 
voit 

Smith écrivait à peu pres ceci. 
Nous ne vous donnons pas un 
traduction très serrée du texte, 
mais nous nous efforçons d'en 


conserver le sens. 
“Nous trouvons facilement un 


dent pourquoi la Ligue Nationa- | 


le de football ne veut pas parta- 


ger ses joueurs de talent avec 
les ligues canadiennes, La Ligue 
Nationale n'a jamais eu à souf- 
frir de compétition dans ses ef- 
forts pour obtenir des joueurs 
de talent! 

Puis, Smith rappelle à ses lec- 
teurs les soupirs de soulagement 
de la Ligue Nationale, lorsque la 


eue All-American Conference 
ida _de plier bagage. 
renaient d 
tre, mais temporairemer 
ment. Ils ont été remplacés par 
les clubs du Canada 
Il reste calme! 
“A cause de cela, le commis- 
saire B<]l réclame la guerre en- 
tre le Canada et les Etats-Unis 


Cependant, nous n'avons pas en- 
core entendu parler d'a 
imminentes, tant de ce 
la frontière que de l'autre 
Smith. 

“Pour ma part, je demeure 
très calme lorsqu'on parle de 
supposés raids canadiens. J'ai eu 
cnercner paric ] 
rien trouve pour just 
ulant qu un eétudi 
it dans l'obliga 
de jouer au football profe 
nel aux Etats-Unis de pré fére 
au Canada, au Pakista 


ttaques 
côté<i de 


écrit 


ces 


américain S 
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Maonutecturiers d'appareils de 
chauttoge automatique 


| 743, rue de la Montogne 


Montréal, P.Q. 
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’ ju I indi 
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pas pius q patron t! 
| 
Si £ i sp 
{ offr le n s ! 
1 q s ligues 
( ] LT t blâämer 
les joueurs d pte es offres? 
Dar s Weinmeister, Ja | 
£ Nat ffirme que c« 
eur A1 Œne ine entente 
et s G ts de New-York 
Weinmeister déclare le contrai 
M4 1 it bri-| 
es $ $ contrat, il 
imis une infrac 
jeux côtés de 
f Bob Gain, du Ken 
ky gné un rat d 
x les Rough Riders 
Ottaw 1 sa graduation. I 
Brow de C eland avaient les 
ix sur | l'avaient réclamé 
repêchage annuel, Au cours 
de la alors que Gain jou- | 
à les Browns envov:- | 
èrent ut Ï ] rs représentants 
à Ottawa et on tenta d faire 
briser son contrat avec Ottawa 
G f Mais, la saison su 
\ te 1 Cleveland 
Et cela, € 1éy fait qu'Otta 
W avait option sur ses ser- 
époque, la Ligue Na- 


ucia fort peu de l'en- 


Gains et le 
Mais maintenant 


lue entre 


insmeister veut faire ja 

chose mais dans une di- 
opposée, on crie à la 

re. De tout ceci il faut con- 

que la Ligue Nationale des 
ts-Un demande aux ligues 
canadiennes de respecter les 
clauses des contrats de la Ligue 
} nale, mais ne veut pas s'en- 


la même chose en 


les cris 
le Canada lors 
s directeurs de 


irquoi 
inces vet 
“mblée d 


a Ligue Nationale à Philadel- 
phie, en fin de semaine, n'auront 
pour écho, dans cette chronique, 


| qu'un bâillement prolongé”, con- 


clut Smith. 

Il se trouvera peu de person- 
nes, au Canada du moins, pour 
critiquer la majorité des para- 


2rephe s de l'article de M. Smith. 


Not is aurions aimé cependant 
que cet éminent journaliste of 
fre une solution aux dirigeants 


des ligues de football, On ne 
peut permettre aux athlètes de 
violer la parole donnée impuné- 
ment et l'attitude de M. Smith 
nous paraît trop détachée, dans 
circonstances, Smith semble 
dire: “Si les deux ligues veulent 
se battre, qu'ils y aillent, mais 
qu'ils se chamaillent en silence, 
sans venir pleurer sur mon épau- 


le 


les 


La parole donnée et la parole 
écrite sont deux choses sacrées 
qu'il faut apprendre à respecter 
à tous les niveaux de la vie. Si 
un autre ne respecte pas sa pa- 
role, tant pis pour lui. N'allons 
pas nous ravaller à son rang en 
faisant de même, On pourra bien 


se moquer de celui qui restera 
| fidèle à sa parole, parce qu'il se 
sera fait rouler. Mais il y aura 


plus de jalousie dans ces moque- 
ries que de malice, et l'envie et 
l'admiration cacheront tou- 
jours sous les remarques sarcas- 
tiques et désobligeantes, On doit 
savoir tenir parole, dans le sport 
comme partout ailleurs. C'est 
souvent tout ce qu'un homme a 
de bon à offrir, mais cela vaut 
son pesant d'or. 


se 


EUROPE 


Profitez des taux re- 
duits hors saison pour 
visiter vos parents et 
amis en Europe, soit 
par avion ou par pa- 
quebot. 


Pour tous renseignements 
concernant des voyages 
ou de l'assurance, adres- 
sez-vous à 


Henri 
d'Eschambault 
Limitée 
136, ave Provenche: 
St-Boniface, Man. 


Tél.: 20-1137 - 38 
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| 431, 


Western 


Savings 


and Loan Association 
* 


Bureau-chef 
WINNIPEG 


MONTREAL Le 
de l'Union internation 
] catholique, M. J 
bois-Dumée, de Paris, est 
iu au Canada le 
un séjour d'une dizaine de 
alors qu'il visitera les 


ale de ja 
P, Du 


atten 


esse 


de | 


Montréal, Québec et Ottawa pour | nir” 


|Léon-H. Bénard, C.R., Dr 


AVOCAT et NOTAIRE 


Editice Banque Canadienne Nationale 
431, rue Main 
TELEPHONE 92-7348 


Monnin, Grafton, 


Deniset & Dowhan 
AVOCATS et NOTAIRES 
Chambre 4 
Edifice Banque Canadienne Nationale 
rue Main Winnipeg, Man 

TELEPHONE 92-7348 


Régnier & Magera 


AVOCATS et NOTAIRES 


Pratique générale du droit 


216, EDIFICE MecINTYRE 
Téléphone 92-3924 


Clifford W. Brock 


C.R., M.A., LL.B. 
AYOCAT - PROCUREUR 


Avocat de la villé de St-Boniface 
Aviseur légal pour le ‘Trade and 
Labor Council" de Winnipeg 


648-650 édifice Somerset, Winnipeg 
Téléphone 92-8820 
138, avenue Provencher St-Boniface 


Chapman & Trudel 
AVOCATS ET NOTAIRES 


Daryl KR. Chapman, B.A., LL.B. 
Robert-E. Trudel, LL.B. 

412, EDIFICE PARIS 

et Garry — Winnipeg, Man 


Téléphone 92-4666 


Portage 


Joseph-N. Landry, B.A. 

Avocat, Avoué et Notaire 
302, édifice Mcintyre 

rue Main Winnipeg 


Téléphones: 
Bur.: 92-7125 Rés.: 


Greenberg & Arpin 
AVOCATS et NOTAIRES 


Solomon GREENBERG, LL.B. 
Maurice-J, ARPIN. BA. LL.B 


203-4, édifice Confederation Life 
457, rue Main, Winnipeg 
Téléphones: 92-6516 - 7 


416, 


42-0303 


À. Dureauit 


BA, LL.B. 
AVOCAT ET NOTAIRE 


Ste 1, 147 avenue Frovencher 


St-Bonifoce, Man. 
TELEPHONE 20-2663 


Lawrence, Lawrence 


& Marcoux 
AVOCATS, NOTAIRES, ETC, 


W. D. Lawrence, CR, 
A. G. Lawrence, LL.B, 
L.-G, Marcoux, B.A. LL.B, 


209, édifice Time 
333, ave Portage, Winnipeg 
TELEPHONE 93-6127 


Dr Jacob 


DENTISTE 


et Associes 


2e étage, édifice Time 
Angle Portage et Hargrave 


Téléphone 928 319 — Winnipeg 


Examen de la vue 


JAMES SHAEN LTD. 
M. N. LECKER 


Optomeétriste et Opticien 
Tél. 927 850 — 926 749 


2ème étage, édifice Hurtig 
264, avenue Portage 


Ouvert toute la journée le samedi 
Fermé le mercredi à 1 h pm. 


sécrétaire, 


12 février pour | mai prochain 
jours th ème 


Winnipeg, Mon | 


y rencontrer les journaux catho 
liques canadiens en vue du IVe 
rongre nternationa q aura 
lieu dans la pitale française en 
Ce congrès À pour 

: “La press holiq dar 

lé monde, sa son ave 


A.-G. Dandenault 
M.D,, F.A.C.S 


Chirurgie - Malodies des ternmes 
Téléphone: rés — 20-1285 


Dr Jean Stolar 


Moladies 
réléphone : 


415, édifice Medical Arts, Winnipeg 
TONNES 92- . 


Dr E.-T. Etseil 


MEDECIN-CHIRURGIEN 
MEDECINE GENERALE 
Soins spéciaux — 


nternes 
rés — 93-5922 


Maladies des reins 


Heures de bureau: 3 h 46h om 
ou sur rendez-vou 
502, édifice Medical Arts 
rél.: Bureau: 92-4848 kRes 14-4583 
Si l'on ne répund pas 1ppelez le 
‘Loctor's Registry 3-7109 


| Dr E.-J. Jorjour 
| CHIRURGIEN-DENTISTE 


| 702, éditice 
| 356, rue Main 


| me 


Dr R.-G. d'Agincourt 


MD 
Chirurgie générale 
St-Boniface 
42-3337 


Great Western 
Tél.: 92-4955 


FRCS. (Angleterre) 


243, 
Tél.: 


rue Marion, 
20-3560 — Rés.: 


Dr A.-C. Laurin 


DENTISTE 


141, 
St-Boniface -— Téléphone 20-2850 


Dr G.-M. LaFlèche 


MEDECIN-CHIRURGIEN 


720, rue Sherbrook 
Téléphone 74-2170 


Dr P.-E. LaFlèche 
DENTISTE 


Téléphone 92-5064 
906, édifice Boyd Winnipeg 


Dr G. Létienne 
MALADIE DES YEUX 
EXAMEN DE LA VUE 


Tél.: Rés. 20-1039 - Bur. 93-4369 
601, édifice Medical Arts, Winnipeg 


avenue Provencher 


Téléphones: 
Bureau: 20-1927 Rés. 20-1784 


Dr G. Normandeau 
MEDECIN-CHIRURGIEN 


Dr Roy G. Spink 
DENTISTE 
155, ave Proveñcher 


CLINIQUE ST-BONIFACE 
Dr R.-A. Jacques 


(Tél: résidence — 20-1364) 


Dr J.-M. Huot 


(Tel: résidence - 20-1701) 


Dr C. Lavoie 


(Tél: résidence — 20-1405) 


Dr W. N. P. Albi 


(Tél: résidence — 3-5717) 
Dr A.-E. Bourgeois 
DENTISTE 
Centre Médical - 343, rue Taché 


Médecine générale -+ chirurgie 
gynécologie + obstétrique et 


St-Bonitace 


maladie des poumons 
Heures de consultation: 1 h. 30 à 
6 h. p.m.; le samedi: 11 h. à midi 

Téléphone 20-4828 


Dr Henri Guyot 


Obstétrique et Gynécologie 
raaladies des femmes 
2h à 5h, pm. 
580, rue Auineau, St-Boniface, Man. 


TELEPHONE 20-1696 


Maternités et 


Heures de bureau: 


Dr J.-J.-A. Bourgouin 


Maladies Rectoles er des Voies 
Génito-Urinaires 

Résidence 4-4370 — Bureau 92-894] 

301, édifice Medical Arts, Winnipeg 


Heures de bureau: 2 h, à 5 h pm 
sur entente 


Tél.: 


You CAN 8E SURE IF 1TS 


e—— 


Northland Fue 


NORTHLAND COAL & ICE CO. LTD. 


‘Depuis 25 ans au service des maisons privées et des industries" 


F. BOISSELLE 
St- en, 
Téléphone: 201 793 


Cherbon et ‘’Coke‘ 
Pour les clients avisés 
Charbon pour foyer automatique, 


$11.05 la tonne et plus 


Bureou et dépèt de charbont 
Pembina et Warsew, 
Winnipeg 


Téléphone: 425 921 
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Ecole séparée” et canadianisme 


parents qui font des sacrifices pour maintenir des 
écoles catholiques là où la loi scolaire ne reconnait pas leurs 
iro ront avec plaisir le témoignage que vient de publier 
\ Juif trés renseigné de Winnipeg. Ses paroles sont de na- 
ire aussi à encourager nos commissaires d'école et nos insti- 
iteurs dont la vigilance et le dévouement rendent accepta- 
ble le programme en vigueur dans nos écoles neutres 
M. S. M. Selchen, dans sa rubrique “By the Way” de 
ebdomad The Israelite Press, rend hommage d'abord 
1 l'école publique comme institution fondamentale de la dé- 
mocratie, ‘‘Neanmoins, a) -il, le droit qu'ont les parents 
d'« Ve eu enfants dan es écoles privees ou paroissiales 
est encore plus essentiel à la démocratie.” Cette derniere, 
en effet, préche avant tout le respect pour les divergences 
d'opinions parmi les citoyens d'un même pays, et par conse- 
quent, le droit à des écoles qui reflètent leurs opinions 
M. Selchen donne plusieurs exemples qui prouvent que 
e droit d'avoir des écoles autres que les écoles publiques, est 
bien établi au Canada. I] fait allusion au systéme paroissial 
de la province de Québec, avec ses écoles catholiques et pro- 
testantes, aux écoles ‘séparées’ dans d'autres provinces, aux 
écoles “ethniques” maintenues par les Juifs, aux écoles pour 


5 et pour écoliers de génie, aux écoles-pen- 
ts, Il est utile d'insister parfois sur cesfait général et 


historique au Canada pour montrer aux partisans d'une école 


publique unique comment leur théorie s'oppose aux vérita- 
De traditions du pays 4 

Ce qui frappe davantage dans l'article de M. Selchen, 
c'est son appréciation du travail accompli à Winnipeg par les 
écoles privées de la communauté juive. Il souligne que bien 
des parents juifs envoient leurs enfants aux écoles publiques 


‘est moins dispendieux. Plusieurs, cependant, ac- 
cepte fardeau supplémentaire qui permet à leurs enfants 
de fréquenter une école du jour sous les auspices de la com- 
munauté juive, afin que leurs descendants puissent appren- 
dre les éléments de la religion, de la langue et de la culture 
de leurs ancètres, en plus du programme commun aux écoles 


pal ce que Le 


nt le 


publiques. 

Et voici la conclusion de l’article. “Apres trente années 
d'expérience dans le maintien de l’école du jour pour Juifs 
il, nous savons que les objections alléguées autrefois 


contre ce projet 


ecrit 
sont sans fondement. 
mais à cause de leur familiarite avec 
apprendre l'anglais. 


un accent d'étrangers, 
d'autres langues, ils semblent mieux 
Aussi quand ils s'inscrivent plus tard dans les cours supe- 
rieurs des écoles publiques, ils tiennent souvent la tête de 
leurs classes, parce que leur formation a éte plus diversifiée 
et individualisée.” 

“Les Juifs éduqués dans ces ecoles du jour ne sont pas 
la communauté générale”, de continuer M. Sel- 
nfants qui fréquentent les écoles 
Cet homme, qui connait à fond le 


épares de 


chen, ‘‘pas plus que les 


paroissiales catholiques.” 
groupe iuif de Winnipeg, affirme que ceux qui ont eu cette 


* jouent un rôle éminent parmi leurs 
“peut-être 


‘paroissiale 
acceptées comme des égaux, 
I1 termine par cette phrase 
.. sont dans la tradi- 
+ diversifier 


formation 


concitoyens et sont 


méme plus que les catholiques” 


sens: . 


e de nos écoles juives 


tion canadienne et font leur part pour enrichir 


ci 


a culture canadienne en général”, 

Tout que M. Selchen a dit, 
rience de la communaute juive de Winnipeg depuis trente 
années, s'applique avec autant de force au maintien de l’école 


ce en se basant sur l'expé- 


catholique et française au Canada. Nos raisons sont peut-être 
pius profondes et plus urgentes, mais pour ceux des nôtres 
analyse ‘‘pratique”, le témoignage de M. 
plus frappant. 


nt 
ne 


qui preferent une 


Selchen peut sembler 
L'AOTS, 
M. St-Laurent 


la nomination d'un 
atican. 


" pour 


sadeur 


isemblat nent, en se- 
. : 
et le Vatican méme pour longtemps 
D e entrevue qu'il eut à t plus que les clubs AOTS 
} £ 1, M 3rvdo MceCrea pre et ] semblables paraissent 
| d AOTS, a fait connaîi- considérer l'affaire comme un 
és que passera | point central d2 leur activite pro 
gi n d c testante. 
gr al € jui a urs etudes se pours dt 
L'AOTS (As One That es , il y aurait peut-être a 
£! pement d NA s vantage pol eux à envisager un 
à i Eglise U du Ca-/petit probleme diplomatiqu 
étend avoir tr Quand ninistre du 
{ déale p so- |! Canada fera du monde et 
f uline des se rendra 
ts du ) Son bu ne 1ont 
s 1. Mec sé d'etab beth 
1 ; t pas 
€ ses men pe 
r donner des con- ce 
g t co a troisie 
O i 
p« 
Î s 
à \ perso gracieuse 
prélat I 1 
d s s, le Canada 
{ a question ac- fera piètre Qu'en pense 
’ a pl rt” ne | l'AOTS? 
d'utilite politiqu LE 
* ‘ « . 
nination. Ils ss Mort d'un prêtre qui, 
à 2 : . 
per Dan dd héroïsme, s'est fait 
"" vacciner contre la peste 
£ s 
drait fa SANTIAGO, Chili — Au chà- 
ts 1X à | teau de Javier (Pampelune, Es- 
z E ] M pagne) vient de m ourir, à l'âge 
8 vu . ! de 86 ans, l'abbé Candide Arbe 
J t s eèrs elle loa 
d'un an Recem Cuba lui accor- 
1 Italie doit t haute décoration 
® a 
= 
PPTIS r e x ines 
d jour noire qui deci- 
M. St.I { marquer q , contribuant ainsi, 
: au pér l de sa vie, à la dispari- 
» pas € 1re op mn de cette plaie 


Nos enfants n'ont pas! 


"Why Fear 
The Crucitix?"" 


par Harold WEIR 
(Vansouver Sun) 

Sans à r ement l'inten- 

t de xsciter une controverse 

religieuse j'aimerais que 1 
qu n'expliqgre calmes 
s emporteme P rqu 

de Canadiens s opposent a que | 

le crucifix, qui symbolise la mort 

Christ, soit mis 


question sans 
? 1 refusant 
tiquement d'a: rgum rac 


jet mais je le fais simple 


catégo- 
su- 


€ regard de l'etrange 
que prend le Départ 
ducation de l'Ontarit 
un ordre du gouve 
vincial, defend aux institutrice 
e es de porter 
le crucifix sur leur habit reli- 
gieux ou de se faire appeler par 
le noms de gior 
e frappe tout 
b qu 
partie de 
Dersonnes qu 
atholique 
tendu d 
udiciable a 
a croix 
re iveur est 
mort, ou de s'adresser à une 
femme en lui disant eur The 
rese’”’ au lieu de lle 
Jones 
Je ressens nent le fa 
qu'un gouvernement, dans c 
pays où ma famille est etabli 
depuis cinq générations, prenn 
une telle attitude vis-à 
groupe de l'Eglise du st ou 
envers c:s femmes au grand 
coeur qui, ayant tout quitté pour 
Le suivre, se dévouent s >ble 
ment en Son Nom pour 1 
nite. 
Je suis atterre de voir q le 
symbole de la Rédemption, tout 
comme la Mere de Jésus, soient 


l'objet de soupçons et d L 
gés, voire même de véritabl 
haine 

Il est vrai que le crucifix est 
mis plus en évidence dans les 
églises catholiques romaines qu 
partout ailleurs. Mais les angli- 


cans aussi l'exposent dans leurs 
temples, de même que l'Eglise 
Orthodoxe Ori c ]la- 


quelle les anglicans sont en com 
LI 


1 
entale, av 


munion, et un gr nombre de 
groupes luthériens de Scandi- 
navie le font également 


Mais la question n'est pas de 
symbole expose 
je désire savoir 


savoir si ce est 
ici ou là. Ce que 
est: “Qu'y a-t-il de répréhensi- 
ble là-dedans?’ Quelle 

perstition pousse des gens — par 
intelligents à envisa- 
symbole sacré comme une 
invention du démon plutôt qu 
comme un mémoratif rappelant 
que le Fils de Dieu est mort pour 


sotte su- 


ailleur 


ger 


ce 


sauver les hommes de l:urs pé- 
ches? 

J'ai souvent entendu un argu- 
ment absurde employé pour jus- 
tifier cette barbare persécution 
contre une pratique religieuse 
tout à fait judicieus 

J'ai entendu dire que fait 
d'exhiber le crucifix portait of- 
fense aux libres penseurs, aux 
athé:s, aux agnostiques et au 
tres paiïens qui jouissent de Ja 
liberté religieuse en ce pays. 

11 devrait y avoir liberté reli- 
gieus2 au Canada. Et il est vrai 


que les Canadiens et demi-Cana- 


diens et pseudo-Canadiens peu- 
vent croire ce que bon leur s:m- 
ble, A proprement parle nous 
! avons une loi libérale qui laisse 
tout homme libre d'aller en er 
fer de façon très doucereuse, s'il 
le juge à propos. 

Mais il n'en reste pas moins 

i que le Canada demeur n 
pays chretien. Il n'y a rien d: 
notre Constitution com 


c'est le cas pour celle des Etats- 


Unis — qui spécifie categorique- 
ment que les démonstrations de 
ou sectaire 


chretien, 
chef de cet 


un pays 


encore € 


Credo prononcé dans l'abbaye d 
Westminster lorsque co 
tège du ement, y con 
pris Sa reçita: Je 
c peigreu Je- 
o Souverai ece- 
voir l'onction ‘‘au nom de Jesus 
ie é 
Je- 


Recherches effectuées 
sur le situation religieuse 
de Pologne 


ROME - S. Fxce. Mgr Gawl 
na, a! vêque ; it 
tholiques polor 
fie au R. P. Bo 
fesseur à 1 D 1 
bourg, la dir 
ma. nd m Ce 
naise, Le R p Bo 
suit, en effe depu de ngs 
mois, et dirige d'imp« s re 
cherches documentaires et st 
tiques, bien aptes à r 
sur la situation des c: ues 
sous le reg! m e comm n ste d 
Pologne. i 


M. Paul Vialar, president de la Société des G« 
romancier et dramaturg: de renom, qui dot a l'hôt 
de 1 peg, hier soir, jeudi 4 février, une confere 
e ids écrivains mes rw: ”, La veille, M. Vi s 
parole d:vant les mem 1bres du Cercle Moliere, en la salle de l'audi- 
to n de l'Instit t Collegial st “Joseph. 


| Billet du vendredi 


Le dernier prix Goncourt: 


PIERRE GASCAR 


[>peœal à LQ LiDerte € e ratr } 
I Î r récipiendaire jeune mari retrouve 
I G ourt est Pierre Gasce disparus de chez ses 
de son 1 nom Pierre Fourni ë a suite d'un bombar- 
Un ane homme de 37 ans, peu | dement. On voit le parti à tirer 
G 1 pub auteur | de cett tuatio Le drame se 
pourtant d'ouvrages remarqués: | termine pendant par un meur- 
deux 1 un recueil de nou- tre, ce qui est une solution trop 
\ 1 e de souvenirs de | facile aux problèmes qui s'accu- 
guet et d té mulent pour le personnage cen- 
rde à s m | tral du livre, Le Visage clos mon- 
tiques, qu ste p |tre plus de solidité, Un roman de 
ginalité que rt, sans subir | l'adolescence et de sa fuite. A 
l'influ e de ains contem- | cause des circonstances, un jeune 
porains. Peut-être est-il de ces! homme compose au hasard un nu-| 
hommes qui ne lisent pas, ou li-| méro de téléphone, qui le met en 
peu, caractéristique qui com- | communication avec une incon- 
porte avantages et ennt Avan- | nue. Il essaye en vain de savoir 
tages en ce qui c la pré-| qui elle est, s'éprend d'elle peu 
st it de la personnalité, en-| à peu. Le jour où enfin il essaye | 
1 sous l'angle de la culture gé- | de se rendre chez elle, ayant fini 
nera Mais on e peut tout a- | par connaitre son nom et son 
voir et nt Améri- l'adre » la police l'arrête devant 
cains, nger son gâteau et le la maison où la jeune femme & 
zarder € éme temps. Toujours été assa S prouve son 
t-il que Gascar a une manière 10 , il se rend compte aus- | 
le travailler, qui ne ressem- qu adolescence n'est plus. 
ble Les donné de ses! Pierre Gascar est un Parisien de| 
ron ,et des uvelles, n'of-!| Par € juit en 1916, dans 
frent ( ir de déiàä'u amille très modeste. Obligé | 
| | encontrée | d gagner sa vie dès après le| 
ez ta 1 amis l'ap- cée, il ex une demi-douzai- 
p ’ er de la solitu e de mé s vient la guer- 
de, S eul, de façon habi- t doit serv Devenu pri- 
t é méle peu aux hom-!sonnier, il tente à deux reprises 
I p de temps pour re- | dé évade après quoi on l'en- 
fic et voir, entre les individus | voi Galicie, au camp de Ra- 
et 1oses, des rapports que wa-Ruska, C'est là qu'il vit les 
d'au sollicités, ignorent | tristes racontées dans Le 
ou l t. L'homme est| Temps des Morts. 
aussi jc , ce qui ne va pas L'ILLETTRE 
a ons de PORT M Ne 
atio de l'esprit cri- La fête du Pape 
tique, utiies 1 un et l'autre en lit- Suivant la règle établie par 
terature 1 : ‘ à | 
l'épiscopat canadien, la fête du 
*X k x Pape se célébrera le premier 
Son prix Goncourt a lui-même | dimanche après 1: 2 mars, date 
1 Il lui est attribué de l'élection de Pie XII au sou- 
pt lieux volumes à la fois: Les  verain Pontificat. Ce sera donc, 
Bêtes et Le Temps des Morts. Le cette année, le 7 mars, premier 
Le er, ecuc de nouvelles, dimanche du caréme, Represen- 
I lé des tant de Jésus-Christ sur terre, 
uq 0 e- | place à la de son Eglise, le 
cond, qu souvenirs Pape est pour tous les catholi- 
€ essi d'un camp de con- | ques un père € chef. C' 
€ i (e] avait pour tous les jours consequent 
onct de cr qu'ils doive avoir les yeux 
On t t us ses yeux tournés vers lui, qu doivent 
i priso polonais et juifs, se nour de son enseignement, 
f nes et enfants, et|et prier à ses intentions. Ainsi 
l ait on inte gissent les enfants bien nes en- 
i de ceux | vers leur pér:. Mais le jour de sa 
qu'a d t ns | fête ils font davantage. Ils lui té-| 
c Il en est trop du même de façon spéciale leur | 
1 Rappeions L'Univers con- leur reconnaissance, 
centrationnaire, de David Rou m Telle doit être 


set, et Camp de la Mort lente, de not le Souve- 

Jean-J: Berr ; ant | ra s prochain, 

dizaine d vienne nous pen à lui tout 

è Quant aux Bêtes, il s'a- | spécialement. Nous entsndrons 

i écit où celles-ci tiennent la messe, nous communierons, 

I ) | nous prierons, à ses intentions 

de g et j s ières de 

ri Durant la jour- 

ä out | lirons une encyclique 

, L lies p ‘“‘Fulgens corona” par 

1 de Fre u quelques discours 

d vre s Pontificaux nous en 

S grand nombre — qui 

traine pprocheront du Chef de 

] ig ent qui nous uniront inti- 

] f t pa ä sa pensée, qui nous 

I I vaux et nieux connaître ses di- 

1 ju on re ves. Plus encore: partout où 

] 1 ies te c'est possible, dans l:s paroisses, 

s} abilité n'en- | les maisons d'éducation, les grou- 

t pements ioliques, il devrait y 

À *k * voir T l'a nandé l'é- 

2 d ) piscopa quelqu onie, 

l E d k seance ou reunion, consacrée au 

Da Les Meubles, Souvera Pontife, La dévotion 

J Bad t sa femme louent s caractéristi- 
cais, 


1, € | q L: gro 
. | c ant ! _Æ: , t 
ta s \ M * < N 
La Chronique [esse me 
. . a + 27 
ternationale | ;::.:::: 
... interna Eg 
dant spécial de “La Liberté et le Patriote 1 Églsiaale \ 
par André LAFLECHE D qu 
La conférence des Quatre aura-t-eile quelques résultats? °°" 
L'Espagne a remporté de grandes victoires diplomatiques. or RS LS «di 
sate Là & È 
Comment n'en pas parler? tre gt T s I 
Mais comment, en en parlant, q ’ ! 
Léviter les pièges que nous ter se 
dent toutes les propagaudes G pêch 1 & 
| celle de l'Ouest comme celle de l fort tendant i l 
l'Est?’ Au moment où je rédi l'exp à 1 & 
| ces notes, la conférenc: est com- pu qi s giques. C i 
mencée depuis plusieurs jours! Sa valeur stratégique est fot d er a 
déjà. Et les journaux sont pleins | me à la baisse. Mais c'est un! pousse le gouver 1t anglais 
| d'elle, des attitudes des Occiden-! symbole. Et l'Angleterre ne joue s press ss 
taux et des contre-propositions | pas avec les sy ie son a q s'opé 
de M. Molotov. Jusqu'ici, elle | cienne grand:ur pp t 
n'a absolument rien donne. Au Le commerce russo-anglais s 
début, M. Molotov, aussi rusé I 
retors et ferme que jamais, s'est 100,000 catholiques 
retranché sur des positions inex allemands desservis par 
pugnables. MM. Dull:s, Eden et 
Bideault ont fait front commu voitures- chapelles 
mais sans reussir à avancer d'un BONN : F is de 100,000 f 
pas. M. Molotov voulait une con Hits du 70 ces br re 
férence à Cinq, à laquelle la ete serv di 
Chine communiste participereit l de 15 vo ‘apelles d 
comme l'une des grandes puis- de n rciales des | *‘ id iux prétres de l'E 
sances. Lg Chine, évidemment, | pays 1 ngleterre et open egl nue étab! 
est une grande puissance Ft ( 1t à Moscou depuis A : As a - "rant 
est plus forte que la France et! deux s, Ils veulent vendre! 1,000 l tés en ! 
que l'Angleterre. Mais là n'est| aux Russes des navires et des * 600 ssions pop s et 
point la qu:stion. 11 s'agit de sa-| machineries pour le textile, (Les! Prononcer 6,500 sermons. C 
SE à Ph " : + que voiture-chapelle portait 
voir si la Chine est vraiment li-| Français, parait-il, offrent de! missionnaire étranger et un mis 
bre, si la Chine communiste peut | petits navires et du tabac), Les |! sionnaire allemand 
elle-même orienter sa politique | Anglais song-nt aussi à vendre Au cours des missions, cl 
extérieure, De l'avis de tous la! des produits alimentaires aux famille catholique et chac 
Chine est un satellite, comme la Russes afin d'aider le régime pé | Are furent eq» 
ies 10Calites en Cause 
Hongrie et la Roumanie. Avec | Malenkov à relever le standard | sacrements, sauf 
cette différence toutefois qu'il! de vie de la population. Trois administrés dans les 
; des millions de Chinois na-| group:s d'hommes d'affaires an- | ChaPelles, Un nouveau prftre y 
à x Ù RENE "on * a méme célébré sa première 
tionalistes qui vivent à Formose | glais sont à Moscou depuis de- | esse. 


et dans les iles environnantes, et 


qui n'attendent plus que le mo-| 


ment favorable pour envahir la 
Chine continentale, Quand 
forces nationalistes chinoises 
pourront se-lancer à l'assaut de 
la Chine communiste, qu'arrive- 
ra-t1? 

Une conférence mondiale 

Ayant échoue avec sa propo- 
sition de conférence à Cinq, M. 
Molotov en a formulé une autre: 


les 


celle d'une conférence mondiale | 
| de désarmement, conférence qui! 


aurait lieu dès cette année. Au-| 
| paravant, les trois puissances oc-| 


cidentales avaient semblé favo- 
riser la tenue d'une conférence 
des pays d'Asie. Il est clair, en 
|brouiller les questions, gagner 
| du temps, se faire des amis par- 
mi les petits pays, en leur don- 
| nant l'illusion de pouvoir élever 


international£s. M. Molotov cher. 
| che à gagner du temps et à pla- 


tout çà, que la Russie veut em-| 


la voix dans les grandes affaires | 


cer ses adversaires en fâcheuse | 


| posture. Reste à savoir si MM. 
Dullss, 
tiront à se laisser manoeuvrer 
| Mais déjà il semble que la que 
{tion de l'Allemagne est ajour 
|née. Or, le problème d2 l'unité 
allemande intéresse le monde 
entier. 11 se peut fort bien qu'une 
troisième guerre éclate à ce su- 
jet. Les Allemands ne souffriront 
pas longtemps d'être divisés et 
amputés. Dès que l'Allemagne 
occidentale sera vraiment réar- 
mée — cç2 qui ne saurait beau 
coup tarder maintenant — elle 
parlera fort. À ce moment-là il 


Eden et Bideault consen-! que 


| se peut que M. Konrad Acenauer | 


ne soit plus à la tête du gouver- 
nement. On l'aura peut-être rem- 
placé par un homme violent et 
ardent, qui déclenchera une 
guerre de revanche contre l'éter- 
nelle ennemie: la Russie. Car, au 
fond, ce n'est pas, ou ce 
plus la France qui menace 
pr:ssure l'Allemagne. Se pour- 
ra-t-il qu'un jour, après avoir 
fait la guerre contre l'Allema- 
gne, nous soyons appelées à faire 
Ja guerre pour elle? 
L'Espagne s'éveille 

Un petit pays (grand par son 
passé, ct fort intéressant à cause 
de ses positions geographiques) 
a remporte de fort belles victoi- 
res diplomatiques depuis un an. 
C'est l'Espagne, Sous la rude 


| poigne de Franco, «lle a passé un 
concordat avec le Vatican — 
concordat dont on ne parle pas 


beaucoup, et c'est assez étrange 

.L'Espagne a fini par intéres- 
ser les Etats-Unis à son sort. Ell 
lui a loué l'usage de quelques- 
unes de ses bases navales et aé- 
riennes, moyennant financ:s, 
bien entendu. Entre-temps elle 
faisait son apparition dans 
organismes de l'O.N.U., où elle 
était tenue à l'écart. L'Espagne 
redeviendra bientôt la deuxieme 
puissance européenne, aprés l'Al- 
lemagne: la discipline et l'ordre 
paient de plus riches dividendes 
que l'anarchie pseudo-démocrati 
que... Or l'Espagne vient de 
faire sentir le poids de sa pre- 
sence à deux repris:s: tout d'a- 
bord au Maroc espagnol, voisin 
du Maroc français; ensuite à Gi- 
| braltar. L'affaire marocaine sem- 
ble moins claire que l'autre, bien 
que le Quai d'Orsay se soit emu 
et que l'ambassadeur de France 


les 


ait fait des représentations éner- 
giques auprès du gouvernement 
Franco. Par ailleurs, les etu 


diants espagnols se sont livrés à 
des manifestations bruyantes et 
isanglantes contre l'ambassade 


n'est} 
et} 


A la Chambre 


des Communes 


‘La Liberté et le Patriote’ 


Correspondant spécial de 


par Denys PARE 


La réforme du Sénat remise à plus tard. Une augmentation de 
traitements accordée aux députés et aux sénateurs. 


OTTAWA En 


proposant | à l'assentiment nécessaire de la 
Chambre haute de toutes les lois 


aux Commune l'adoption du! 
projet de loi relatif à l’augmen-| approuvées aux Communes, On 
tation des indemnités parlemen-!a dit que les sénateurs étaient 


St-| 


taires, le premier ministre prêts à s'opposer en bloc à l'aug 


Laurent a traité brièvement de | mentation de l'indemnité du dé- 
la réforme du Sénat. Et des quel-| puté, si eux-mêmes ne benefi- 
ques paroles qu'il a prononcées | ciaient pas d'une hausse analo- 
à ce sujet, on peut conclure que gue. 

la réforme du Sénat ne s:ra pas M. St-Laurent est d'avis qu? 


les membres des deux Chambres 


pour cette annee ,., 

C'est dommage. Car il ne fait | doivent être traités d'une façon 
aucun doute que la réforme de | semblable, Car ces membres ont 
la Chambre haute devient d2|en somme un rôle similaire à ac- 


complir dans le fonctionnement 
de notre Parlement, 
Les députés parlent plus que 


plus en plus urgente à mesure | 
les anciens sénateurs sont 
remplacés inévitablement par 


d:s libéraux. les membres du Sénat, Mais cela 

C'est ce qui explique, aprés | est mal, M. St-Laurent souli- 
bientôt vingt ans sous le régime | gne la différence entre les deux 
libéral, que le Sénat est presque | Chambres, 11 estime qu'un grand 
entièrement composé aujourd'hui nombre de discours prononcées 
de gins qui appartiennent au!|aux Communes ont pour objet 
même parti. Depuis 1935, le gou-| de renseigner convenablement 
vernement libéral nomme de ses | le public plutôt que d'influsncer 


la décision qui pourrait être pri- 


amis au Sénat. À ce rythme, à 
moins de quelqu? changement |se en Chambre au sujet de quel 
possibie, il n'existera plus d'op-! que question à l'étude. C'est le 
position à la Chambre haute. propre des institutions democra- 
ù : tiqu:s de fonctionner de cette 
Le danger du véto Le à st A 
x façon. Cela explique pourquoi 
Plusieurs formules sont pro-|;, ct inévitable que les débats 
posées en vue d'apport:r des mo- soient beaucoup plus longs aux 
difications au Sénat, ou plutôt! Gnmunes qu'au Sén: 
visent les nominations des séna-|  p4:nt donné la différence dar 
teurs. On a proposé que les sé-| l'atmosphère, ainsi que du ca- 
nateurs ou une certaine propor-| ctèrs et d:s fonctions démocra- 
tion d'entre eux soisnt désignés tiques du Sénat, il est possible 
par les provinces. On voit d 1Cl\de consacrer moins de temps à 
ce que pourrait devenir la Chäm-|}; Chambre haute qu'aux Com 
bre haute si on donnait suite 4! es pour effectuer un travail 
sotte n stior d ait » - : » 
cette pesoaun qu on fait dé législatif semblable, Et toute loi 
t:mps à autre depuis des an doit néc:ssairement être approu 
À l'heur: actuelle, si les p1 vée et adoptée par le Sénat. 
vinces étaient responsables de On n'y songe pas 
la nomination des sénateurs, el- 11 semble bien que le premier 
"OR ANPRPNE PA on pe ’ la ministre St-Laurent n'apportera 
Chambre haut, Car au 10k44, 468 | aucune réforme du Sénat Après 
Dr 14 actuel nt é L * 
provi y, ont, actuel on” 4 | avoir parlé du rôle de la Cham 
tête dé ernements for 
leur téte des gouvernements fo bre haute, il po a questior 
dissemblables de celui d'Ottawa. ! tre constitution est-elle boï 
s d "ovinc:s i consti 1 
De N. A: PFOVIUUES QUE 00 La réponse qu'il a donnée à 
tuent la confédération canadien-| 4; question indique qu'on 
n "10 1 " ‘entr le 
n seules quatre d'entre elles ne songe pas à réformer le 
. ee par » 4 »r - # r 
dirigées par des gouverne Sénat. Voici ce qu'il a dit à cc 
L'tant FH re ré 1: ? 
ments libéraux Manitoba, la sujet: “Je dois admettre que je 
N Ma -Feonese l'T1 1 rince 
ouy Ec p , l'Ile du Prince-| a; jamais estimé qu'on ferait 
| Edouard et Terre-Neuve. preuve de réalisme en 
Dans les au provinces, on sérieusement à la poési té 
trouve des gouvernements con- la modifier”. 11 s'agit évidem 
servateur, creéditiste ou cécéfis- ment de la constitution, mi 
t l'est ainsi que les conserv: 1 : 
st y Lo sr 6 a plus précisément du Sénat 
CR M De toutes les suggestions qui 
Nouveau-Brun | ont été faites en marge de la ré- 
rta et en Colombie Bri- forme possible du Sénat, aucune 
6 SsOT es gouveé - : ù à à FE 
o nt d ee selon le premier ministre, n'est 
éditist tandis que 1a ! À 
iaadé landis Que A! bbirue pratique. En ce sens 
wan est adn que toutes ces suggestions of- 
rnE nt 8 
, Pr fraient pl nconvénients que 
t dirige 
( 8 d'avantag 
ne I s'est produit cours d 
ar re | te tait com su 
amDre naute ELail COM- | diseours du premier ministre une 
, * majorité 
poree per Une Mag de £ * | chose qui n'arrive pas à tous les 
)pposes au parii au pouvoir, ‘our pré nt de la Cham- 
pourrait bien s Ivr S-| bre, M. Louis-René B:audoin, a 
rie de vétos re a Chambre | iierromou le ! r ministre 
11 I if ze p ninisti 
des Communes impuissante & en lui disant que parler de la 
faire adopter Les Jois : à ce ‘stade 
Une explication | éloigner du 
E ordant aux s teurs étude, M. St. 
U g ation de t ment cie le pre- 
équiva te à celle dont bénéfi-| sident pour se conformer à la 
ci-ront les députés, soit $4,000 | décision de M. Beaudoin, C'était 
par anné+, on a sans doute songé | un bel exemple .., 
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Lafrenière et Fils 


FERBLANTIERS 


EF . et 1 1e 
97, rue Knudson, Norwood 
| Tél.: 20-2356; rés.: 20-1568 


Pour vos pâtisseries ftronçuise: 
allez toujours à le 


Pâtisserie Pelland 
D PELLAND prop 
ave Provencher 5t-Bonitace 


TELEPHONE 20-2319 


161 


LA BIJOUTERIE 
Bourbonnais 


Horlogers et Bijoutiers 
s montres 


réparations 
159, ove Provencher, $t-Bonitace 
Teléphone 20-1820 


Expediez-r 
pour 


R. J. Stanners 
OPTOMETRISTE 
Téléphone 20-2850 


141, ave Provencher 


St-BONIFACE, MAN. 


ASSELIN Motor SERVICE 


Reparations de tous genres 
Essence et huiles 
de rechange de pneus 
Se specialisent dans les moteurs 
Diesel de tous genres 
Soudage À l'électricité 
de toutes sortes 
F. ASSELIN, prop 


4064, rue Youville St-Roniface 
rél: 20-1436 — Rés.: 20-6613 


Service 


BARNET LEWIS 


OPTOMETRISIE — OPTICIEN 


CRXAMEN LA VUE 


402, ÉDIFICE MeiINTYRE 
(au coin de la Portage et Main) 
Télephone 93-1897 - Heur 9ab 


. tt 
français 


parle 


Fernand Viau 


+ Chambre des 
es po la circonscripuon 
de St-Boniface 


4 


Adressez vos communications à 
Ottawa durant la session du 
Parlement 


4 LEO’'S 
ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 


Entrep Posoge de tils 
pcratior 


Tééshene 20-1694 


dir” 


ds d'assurances 


Koger ue à et Ltd 


E PERSONNELLS 
URANCE OMA MERCIALE 
Téléphone 20-3093 
édifice Banque du Commerce 
Norwood, Man 
Bureau à Winnipeg: 
100, EDIFICE PARIS 


Talephones 92-8031 92-3675 


204 


Wonuments 
405, rue Bertrand 
St-Boniface Manitoba 
Telephone 20-1864 
PIERRE BRUNET, prop 
151. rue La Verendrye 
Téléphone 92-5623 


PAUL PAQUIN 


Agent genera 
— FINANCES — 


À ES 


221 


URANC 


Suite 9, Bloc Cusson 
Tel 


rue 


P. RAIMBAL 


Toutes sortes de matériaux de 


de chauffage, etc, 


Ameublement d'église 
$t-Bonifoce, Man. 


20-9494 — Adresse postale: 


THE CUSSON LUMBER CO., LID. 
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Songs: a aux change- 
ments à faire dans los livres d'his 
toire du Ma ba. Ainsi 
Le 24 septembre 1738, le pre- 
m Blanc la fusion de 
t € Assiniboine et Rouge 
Pierre Gaultier de Varenne 
est arrivé. Un monument mar 
que endroit aujourd'hui dans 
W peg, Zone 6 
“Le 1 onnait catholique 
nvités par le chef des colonisa- 
teurs, Lord Selkirk, se sont éta- 
blis sur des lots qui leur ont été 


J.-0. BRODEUR 


représentant de lo 
Sovereign Life Assurance Co. 


:85, bivda Dollard St-Boniface 
Téléphone 93-5306 


TACHÉ 


Auto and Body Works 
317, ave Tache Norwood, Man 
Téléphone 20-7145 
Dan GOSSELIN gerant 
‘’Service qui plait” 


COUTURE RADIO 


Tous accessoires électriques 
Tél. 20-2365 196, ave Taché 
ST-BONIFACE 


On vend à termes faciles 


F.-X. Paillé 
AGENT GENERAL 


vie, autus, accidents 
maladies bpoiio. incendies 


257 rue Mamel, S5t-Bonitace 
Téléphone 20-6633 


Assu 


rancek 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


146 avenue Pruvencher 
St-Boniface 


Telephone 20-8183 


HAROLD M. 


BLACK 


Optométriste et Opticien 
Examen de la vue chez 


Mitchell Copp Ltd. 
Tel. 92-5108 


| petogs et Hargrave 


Hub Service Station 
Tache et Provencher 


ESSENCE - HUILE - ALL ESSULRES 
NEUS - REPAR ATION 
REMORQUAGE 
Service de 24 heures 
W RYALIL Pruprietaire 


Téléphone 20-2961 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels que: mailes, valises. meubles 
SERVICE RAPIDE 
Appelez toujours le ne 20-1285 
525. avenue Tache Norwond 


J.-J. ROBITAILLE, prop. 


Incengies 
Ettets personnels 
POLIO 

Mosson, ST-BONIFACE, MAN 
C.P. 68, St-Bonitace, Men. 


construction, charbon et bois 
ete. 


et Doiserie fine, etc 
Téléphone 20-4835 
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pro ce, men and wome f the 
French language have taken a 
leading part not educa- 
tion. but in the general deve 
opment of the whole communit: 
Side by side with their English- 
speaking breth the French 
ommunity on one side of the 
river ti Eng peaking 
community on the other, they 
hared the ponsibility for the 
economic, social and cultural de- 
velopment of the area 
it is a pleasure to assure 
that we u be proud and happy 


to share that future 


stupides à la mentalité 


rô 


le 
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lors 


du 
gional, 
acteur 

cateur, 


princip 
imaginaire’ 
cie 


du 


d 


ans “L 


“Zone 6" 


e 


présenté par 
Collège de St-Boniface 
festival 


M. Robert Trudel, qui ienait 


e 


Malade 


les 


dramatique 


A 


n- 


re- 


adjudi- 


Trudel avait personnifié avec art 
caractère d'Argan. 


- Pts 


et 


na 
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La 


ture] le 
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René ARTHUR 


animateur de ‘MATCH 
à Radio-Canada 


ente 


qui vous pose les questions suivantes: 


ce 
du 


Stockman 


locomotives 
| dien National 


l tee 


1—De quel homme 
ns l’histoire du Can 
he Boullé fut-il le 


nt 


les 


de que 


deuxieme Gue 
lui qui 


‘d'ibeen à 
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etait 


S1X 


leutenant, 


sorte d 
qualifia 
1e expDre 


x mInL 


ad 


L 


célebre 
Eus- 


a, 


pr 


beau-frere 


Zo0:o- 
tu- 


de 


a | gage accessible à tous, Tout au| 

- ce-| long du livre, il évite de faire 
emie- appel au vocabulaire du psycho- | 
pre- | logue. Il se révèle même un char. | 


t d'o- 


Winnipeg! Retrai 


e with you, a 
we are proud and happy to have 
shared that past. 

Si le Ministère des Postes veut 
| améliorer son service qu'il com- 
imence au commencement, qu'il 

se débarrasse des fonctionnaires | 


fut choisi comme meilleur | 
M. Graham Suter, 
qui fit remarquer que M 


Prédicateur: 


R. P, F. Bourret, CSsR 
1215: JAC. — G 
dicateur: R. P. M, Dussault, 
18-—19: Dames de St-Eustache, 
Elie, St-François-Xavier, St-Lau- 
Dunrea, Bruxelles, Maria- 
Somerset, St-Léon, St-Am- 
St-Lupicin. Frédicateur: 
L Desautels, O MI 
19— 22: Jeunes filles — Géné- 
ral, Prédicateur: R. P. I. Desau- 
tels, 0 MI 
23-26: Dames de Fannystelle 
Hay wood, St-Claude, Notre-Da- 


me de Lourdes, St-Norbert, Au- 
bigny, La Salle, St-Adolphe, Ste- 
Agathe, Prédicateur: R. P. L De. 
sautels, O MI 

26-28: Hommes de 
Paroisses de la basilique, du Pré- 
cieux-Sang, du Sacré-Coeur, de 
St-Eugène, de Ste-Marie. Prédi- 
cateur: R. P. Piché, O.M. 


la ville — 


Le froid rigoureux de janvier 
a peut-être éte la cause de ce que 
nos retraites de janvier accusent 


ine légère baisse celles de 


sur s 


son d'autom- 
1953 a été no- 


aune sai 
nnee 


re depuis 13 ans 

Nous avons atteint 
retraitants. C'est encoura 
mais encore loin de l'ob 
visé et nécesaire de 2,000 


faut que tous nos catho 


soucieux de ‘“revigorer 
e foi mettent une retraite at 
programme de cette année ma 
riale 
Le clergé, avec Son Excellen: 
e en tête, promet de venir nom 
oreux à la retraite de mi-année 
. ont-ils plus besoin 


spiritue] 


aïqu 
s'annoncent pour 
remplir cadres, tant à la re- 
traite des filles, du 5 au 8 février 
qu'a celle des garçons, du 12 au 
15 fevrier 
I rait bon, si personne nc 
veut être déçu ies jeune 
filles qui désirent fai re la retrai 
te du 19 février retiennent leur 
place sans tarder. C'est la seule 
retraite pour dem le d'ici à 
] Toutes le par ‘oisses peu 
vent v pre ndre part. 


On rappelle aux anciennes élé 
de l'Institut Collégial St-Jo 
seph que la réunion de l'Amicale 
Marie-Rose aura lieu dimanche 
prochain, 7 février. Les portes de 
l'Institut seront ouvertes dès 3 h. 

Bienvenue à toutes 

. . 


ves 


Naissance 

et Mme Raymond Gosselin 
Cécile Bouvier) ont le plai- 
sir d'annoncer leurs nombreux 
parents et amis la naissance de 
leur premier enfant, une fille, néc 
le 28 janvier à l'hopital Ste-Jus- 
tine de Montréal et baptisée sous 
ies noms de Suzanne-Edith-Ma- 
rie. Parrain et marraine, M. Marc- 
André Gosselin et Mme Arthur 
Gosselin, oncle et grand-mère de 
l'enfant, 


M 
(née 


a 


Naissance 
M. et Mme KR. De Jaeger sont 
heureux d'annoncer à leurs pa- 
rents et amis la naissance d'un 
fils, Robert-Georges, le 14 dé- 
cembre 1953, La cérémonie du 
baptême eut Jieu le 9 janviei 
1954. Les parrain et marraine fu- 
rent M. et Mme Robert Dépres 
CRT lt * 


Fiançailles 

M. et Mme Jacques Masserey 
ont heureux d'annoncer les fian- 
çailles de leur fiile, Christiane, 
avec M. Gerald Bonin, fils de 
Mme James-R. Bonin. La béné- 
diction nuptiale sera donnée au 
jeune couple en la basilique de 
St-Boniface, le samedi 27 février, 
a midi 


On annonce les fiançailles de 
Mlle Marguerite-Anita Dai- 
gneault, fille de M. et Mme J. 
Daigneault, de Norwood, avec M. 
Alexandre-David Sinclair, fils de 
M. et Mme Peter Sinclair, de 
Stonv Mountain. Leur mariage 
sera célébré en l'église de Holy 
Cross, le samedi 13 février, à 11h. 


Vient de paraître 
chez Fides 


Le développement 
psychologique 
de l'enfant 
par Therèse Gouin-Décerie 


ouvrage deviendra très 
le livre de chevet de toutes 
mères de famille qui ont à 
coeur une meilleure comprehen- 
sion de leurs enfants. Elles y 
trouveront en effet un exposé 
simple du developpement eémotif 
de l'enfant normal depuis sa 
naissance jusqu'à l'adolescence, 
L'auteur s'est applique à imet- 
tre en relief l'importance — sou- 
vent mal comprise de cette 
période de la formation psycho- 
logique. Par ailleurs, il faut lui 
savoir gre, nonobstant ses qua- 
lites de grand spécialiste, d’avoir 


su traiter son sujet dans un lan-| 


me et un enthousiasme, à la lec- 
ture du livre, voire même à cer- 


tains en droits une poésie dont le | 
1e, | moins qu'on puisse 


dire c'est que | 

ce sont là des qualités peu com- 

munes à ce genre de litterature 
Ce volume a enfin le merite de 


où! venir combler une lacune en 
, | fournissant à notre littérature 
! d'education un apport d'une au- 
torité excepti onnelle. C'est d’ail- 
|ieurs l'avis du grand pédiatre 

” | Anton Go] dbloom, qui a fait à 
: de prefacer 
5 pages, en 

$1.50 (par la 


Chez le coiffeur 
Un petit garçon etait alle chez 
le barbier pour la première fois 
- J'avais certainement le cou 
bien sale, maman, car le barbier 
s'est servi d'une balayeuse élec- 


i trique, 


ites fermées 


FEV — 


Kennedy £ 
1 


TRIOTE 


AS /LLUSTRATED | 


$399 | 


Superbe mobilier qui s'agence 


de multiples facons 


d 


DIX PIECES CORRELATIVES -— faconnées de ma- 


niere experte et construites de façon solide selon les 


Love Seat’ 


‘Love Seat’ sans bras, $250 


Non illustré . 
Fauteuil sans bras, $125 


Heures de magasin: 


9h.30 a.m.à5h. 30 p.m. 


moderne, 


normes sévères du mobilier de confection de la Baie! 

. Choisissez n'importe laquelle de ces jolies pièces 
modernes de mobilier, selon vos besoins . .. choisissez 
le capitonnage et la couleur qui s'allient avec la com- 
binaison de couleurs de vos murs. Dans le mobilier 
qui ajoute beauté et confort à votre maison, vous 
trouverez ce qu'il V a de mieux en fait de style et, en 
plus, de nombreuses années de satisfaction! Notez 
“ide les caractéristiques suivantes: 


© Monture de bois dur séché au four 

® Joints à enlaçure et vissage double 

® Ressorts à triple trempe 

e Rembourrure de cheveux caoutchoutés 

© Sièges, dossiers et bras en caoutchouc-éponge 
moulé 


Capitonnage à points de couture faits à la main 


Meilleurs tissus durables. 


TERMES: 10% comptant: le solde en 10 mensualités, 


Meubles, 5e étage, à la Baie, 


Bureau du téléphones 
ouvert pour commandes 
de 9h. a.m. à 5 h. 30 p.m. 


ndsonts Bag Company. 


INCORPORATED 2°? MAY 1670 


Changement de parcours des ! 
autobus Coniston et Aulneau 


La Commission de Transport 
du Winnipeg Metropolitain vient 
d'annoncer un changement dans 


le parcours des autobus Coniston | 
Ce changement, qui | 


et Aulneau. 
s'effectuera lundi prochain, le 8 
fevrier, etablira deux parcours 
differents pour chaque autobus 
Cette décision fut prise à la sui- 
te de pourparlers entre les re- 
présentants du Conseil de ville 
de St-Boniface et la Commission 
de Transport. 
Plaintes reçues 

De fait, ledit Conseil reçut 
plusieurs plaintes spécifiant que 
les autobus ne suivaient pas l'ho- 
raire etabli. Les représentants 
de la Commission dirent que l'in- 
tensite de la circulation, spécia- 
lement sur la rue Main aux heu- 
res d'affluence, causait souvent 
des retards dans le service d'au- 
tobus Aulneau, Afin d'améliorer 
cette situation, la Commission 
suggérs de séparer les deux par- 
cours, et le Conseil de ville de 
St-Boniface approuva les chan- 
gements suivants 
Parcours de l'autobus Aulneau 

L'autobus Aulneau reprendra 


son ancien parcours à St-Boni. 
face, soit, à l'aller, via l'avenue 
Provencher, les rues Aulneau 
Hamel, St-Jean-Baptiste et Dol- 
lard; au retour, via Dollard et 
Aulneau, À W , l'autobus 
Aulneau s Tr à la ru 


L'autobus Dites 

L'autobus Coniston, comme 
par le passé, quittera Winnipeg 
à l'angle Fort et Portage. Il pour- 
suivra sa route sur la rue Main 
le pont Norwood, puis tournera 
a droite via Lyndale Drive, High- 
field, Ferndale, Coniston jusqu'à 
Tache. Pour le retot } parçour- 


| 8,—“Connais-tu le pays où fleu- 
rit l'oranger, où la brise est si 
| douce et l'oiseau plus léger?”, dit 
la “Mignon”, d'Ambroise Thomas 


Réponses 
(RENE ARTHUR) 


1.—Eustache Boullé, frère d'Heé- 


|lène Boullé, fut le beau-frère de | Neiopers comte, Maréchal de 
| ChaREEeR. 
ra les rues Tache, Marion, le! 21] à découvert que les eaux a 10, — Le aystètue : des deux 
pont Norwood, la rue Main, St. qui alimentent une Station ther-| Chambres, par exemple dans la 


| province de Québec, l'Assemblée 
| Tégisiative et le Conseil législa 
Itif; à Ottawa, la Chambre des 
| Communes et le Sénat, 


Mary, Fort jusqu'à Portage. En] 


: | male sont dangereuses. D'où con- 
tout temps, l'autobus Coniston 


! ps flit entre la vérité et la prospé- 
fera le trajet le long du “Nor-|rité locale due à cette eau pré-| 
wood Loop” une fois à chaque | tendument curative. 
voyage. | 3.—César de ‘Carnaval. 
Le nouveau parcours de Co-| 41 SRE de | Nouvelle fondation 
cor de don rod gt no sd cycle de romans de Zola dont e | catholique au Pérou 
p gt q <|titre général est “L'histoire na-|  LIMA — L'Action Catholique 


autobus passaient sur des rues| 
résidentielles considérées com-|'u'elle des Rougon-Macquart”. | 4, Pérou a fonde un Institut ci- 


me impropres à la circulation | 5.—La Hongrie, dont l'amiral | nématographique catholique à 
d'autobus | Horthy était le régent. Lima. 

Des féuillets-horaire sont en- 6.—Il devint premier ministre] Cet Institut est destine aux 
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Trois bonnes raisons pour faire 
peinturer maintenant! 


Enfin, les fabricants de peintures ont trouvé une PEINTURE INODORE, 
À BASE D'HUILE ‘’ALKYD””’, dans plusieurs magnifiques couleurs et un choix 
de tres jolis finis. 

Nos taux spéciaux d'hiver vous permettront d'économiser jusqu'à 575.00 
sur un travail ordinaire de peinture, 

Notre nouveau plan de paiements faciles offre des termes avantageux. 


Vu nos nombreuses annees d'experience, pourquoi ne profiterisz-vous 
pas de cette offre pour faire faire un travail de tout premier choix? 


APPELEZ 20-4154 


IDEAL DECORATING CO. 


449, AVENUE PROVENCHER, ST-BONIFACE, MAN. 
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Le Coq et la Perle 


Un jour un coq détourna 

Une perle, qu'il donna 

Au beau premier lapidaire, 
“Je la crois fine, dit-il; 

Mais le moindre grain de mil 
Serait bien mieux mon affaire." 
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dont on a vraiment besoin que de posséder le 
superflu. Aussi devez-vous imiter tant d'autres 
Canadiens prévoyants qui accumulent leurs 
épargnes à La Banque Canadienne de Commerce. 
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quelques mois, puis continuee| 
par Mlle Christiane Le Goff, qui 
en assuma la responsabilite im- 
médiate lors du festival 


Le R. P. M. Caron, SJ. reçut 
à cette occasion le prix ‘‘Cana- 
dian Drama Award”, en recor 
naissance de ses annets de 
vail au service du théâtre 
d'autres entreprises artistiques. 


La troupe du Collège Catholi-| 
que de Gravelbourg prit part au | 
festival pour la deuxième annee | 
consécutive, sous la direction du 
R. P. H. Desrochers, O.M.I. L'e- 
vénement a ete signale dans la 


presse de Régina comme une oc- 
casion propice aux etudiants de 
la ville d'améliorer leur connais- 
sance du français, Les collégiens 
avaient choisi comme piece a 
comédie de Charles Val, ‘Ma 
femme tient le volant”, M. Suter 
qui fut présenté par S. Exc. Mgr 
M. C. O'Neill, archevêque d: Re- 
gina, loua les acteurs po s'être 
fait entendre dans la salle Darke, 
dont l'acoustique laisse beaucoup 
a désirer. Il exhorta les joueurs 
ä inuer leur travail afin 


d'améliorer la cohésion de l'e- 
quipe, sans laquelle la vivacite 
de la comédie se trouve amoin- 
drie. M. Suter signala surtout le 
jeu de MM. Raoul Ferraton, Emi- 
e C Andre Gervais, Guy 


Dupert et Gerard Hamel 

À Regina, comme à Winnipeg, 
l'adjudicateur s'est exprime en| 
français et, aux deux endroits, 
il souhaita que l'assistance fût 
plus nombreuse aux representa 
tions françaises 

Dans les deux villes, les jour 
naux ont fait ressortir, avec rap- 
ports et photographies, la pre- 
scnce des troupes de langue fran- 
caise aux festivals. La dition 
établie par le vénerable Cercle 
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11 février au 16 juillet 1858, la Vi:rge descendit 
du ciel et se montra à Ste Bernadette Soubirous dans le creux 
du rocher de Masabielle, à Lourdes. La fête de Notre-Dame de 
Lourdes, le 11 février, cette année, sera célébrée avec un éclat 
extraordinaire partout dans monde catholique, qui observe 
l'année centenaire du dogme de l'Immaculee Conception par une 
Année mariale. L'on voit sur cette photo la basilique érigée à l'en- 


droit des apparitions, devenu ma 
national 


ntenant lieu de pelerinage inter- 


M. et Mme John Kenny, de St-Germain, 
célèbrent leurs noces d'or de mariage 
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Cap de St-Germa spendide- 
ment décorée pour la circonsta 

*e, le mardi matin 12 janvier, à 
8 h., il y eut communion genéraie 
de tous les membres de la famille 
John Kenny, ainsi que messe d'ac- 
tions de grâces célébrée aux in- 
tentions de M. et Mme John Ken- 
CARE occasion de leurs noces 


d'or de mariage, Le neveu et fil- 


leul des jubilaires, le R. P. Denis 
Audette, O.M.I. officiait. 

Les jubilaires renouvelerent 
leur promesse de fidélité faite 
pour la première fois en l'église 
de St-Norbert, alors que M. l'ab- 
bé Télesphore Campeau, oncie de 


la mariée, bénissait leu 
Les jubilaires firent 1e en- 
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trée aux accords d'une marche] 
nuptiale jouée à l'orgue par Mlle 
M.-T. Joyal, de Ste-Agathe. Deux 
des fils des jubilaires servaient 
a messe et M. Hector St-Onge 
agissait comme garçon d'honneu 
s que Mme Hector St-Onge, 


mariage. 


soeur de la jubilaire, remplit le 
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qu'elle était fille d'honneur, Les 
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portaient des bouquets de corsa- 
ge et les messieurs, in oelliet 
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Léon Kenny agissaient comme 
maitre de ceremonies 

I R. P. D. Audette porta le 
t aux mariés. M. Edmond Bro- 
c députée de La Vérendrye, 
a que le R. P. Willibrord, 
O.F.M. cap. ir la paroisse 
Notre-Dame du Cap, portèrent 


iite la parole 
Plusieurs messages 
parvinrent aux jubilaires, 
ainsi qu'un appel téléphonique 
des frère et belle-soeur de la ju- 
bilaire, de Vancouver 

Le soir, il 
es parents et amis à la salle Nor- 


en 
de félicita- 


mandin d'Aubigny où de magni- 
iques cadeaux furent présentés 
aux jubilaires, ainsi qu'une jolie 


bourse bien garnie 

Le souper fut servi à la mai- 
son des jubilaires, très bien dé- 
corée pour la rconstance 

Les fils de M. et Mme Kenny 
se firent les interprètes des jubi- 
aires et remercierent chaleureu- 
sement les invités d'avoir parti- 
cipé à cette belie fête couron- 
I d'un si brillant cces 

Un chant approp à la cir- 
constance compose et en mu- 
sique par Mme Denis nny ter- 
mina la soirée ‘ 

Parmi les invités à cette fête 
mémorable l'on remarquait deux 
religieu des F de la Croix, 
a que la Re Sr Irène-Elisa- 
beth, fille des ibilaires 

Remerciements 

M. et Mme John Kenny dési- 
rent exprimer leur reconnaissan- 
e et leur gratitude à tous les ge- 
néreux organisateurs de cette bel- 
e fête préparée à l'occasion de 
eur jubilé d'o A tous ceux et 
celles qui ont bien voulu les ho- 
norer de leur présence et pour les 
bons souhaits et s magnifiques 
adeai off merci 


ere 


Prière à 
Marie, Reine des Coeurs 
La reproduction de cette prié- 


re a ete payée en reconnaissance 
de faveurs obtenues 


O Marie, Reine des Coeurs, 
avocaie des causes desesperees, 
Mere si pure, si complaisante, 
Mere du divin Amour et pleine 
de lumiere divine, je mets en- 
tre vos mains si tendres 
faveurs que nous attendons 
de vous aujourd'hui. Regardez 
nos miseres, nos Coeurs, nos 
larmes, nos peines interieures. 
nos souffrance... Vous pouvez 
nous exaucer par les merites 


de votre divin Fils, Jesus- 
Christ. Nous promettons, si 
nous sommes exaucés, de re- 


pandre votre gloire et de vous 
faire connaitre sous le titre de 
‘’Marie Reine des Coeurs" et 
KHeine de l'univers entier. 
Exauceznous pres do voire 
autel, où tous les jours vous 
donnez tant de preuves de vo- 
tre puissance et amour pour la 
guerison de l'âme et du corps. 

Nous esperons contre toute 
esperance: demandez a Jesus 
notre guerison, notre pardon 


et notre perseverance finale. 
O Marie, Reine des Coeurs, 
guerissez-nous. Nous avons 
confiance en vous. (3 fois). 
Reciter cette prière neuf jours 
sec fs, s nfesser et faire 
1 sainte comn 1 
»89-15F 


LE 


y eut réunion de tous 


vres littéraires 
seraient recueillies des étagères 
des libraires de sa ville. D'autres 
membres du conseil municipal 
voudraient comme lui faire la 
| guerre à la littérature commu-| 
niste, mais il semble difficile de 
faire le classement des livres 
(CPC) 


PATRIOTE 


TRIBUNE LIBRE 


Park, Sask 


janvier 1954 

Monsie e Dir 
j'a el M. ( Le 
page, de Me lar s la 
Tribune br er janvier et 
je trouve dées etran- 
ges. Premierem demande à 
M. Noël Lepage d'expliquer com 
ment on peut doubler les alloca 
tons familiales sans augmenter 


les taxes, puis remercic La Li- 
berte et le Patriote d'avoir publie 
la lettre de ce dernier, ensuite 

nous dit que t ce que M. Le- 
page, de Vaudeville, PQ. iui ré 
pondra voudra probablement 
rien dire. Pourquoi avez-vous de- 
mandé cette question, en premier 
heu, si vous pensez que la répon- 


se ne va rien dire’ Pour moi, je 
trouve que notre lecteur de Men- 
zie a agi d'une manière vind 
cative plutôt que d'essayer d'a 
der les Canadiens à ameliorer Île 
coût de la vie et à partager je 
fruit de notre richesse cana 
dienne 
Je né suis pas sez renseigné 
pour expliquer comment on peut 
doubler les allocat familiales 
avec ur systeme 
faux (basé sur € 
d'or idiot) comme ce 
Va 
mie 
Mais je peux dire que s 
stème monétaire fedéera 


1 ressources na 
1 Canada et ct 


sur les 


d 


par le peuple canadien par 

termédiaire du gouvernement 
(qui est notre serviteur et non 
pas notre maitre) comme est 
supposé être dans une vraie dé- 
mocratie, nous pourrions facile- 
ment avoir beaucoup mieux que 
les présentes petites pensions de 
crève-faim et aussi sans aucun 
fardeau de taxes fédérales ecra 
santes et inutiles, comme nous a- 


vons aujourd'hui 


Avec un système monétaire fé- | 


déral sain nous pourrions donner 
un dividende de $25.00 par mois 
à tout citoyen canadien, sans e- 
gard à l'âge; une pension de vieil 
lesse de $100.00 par mois sans 
“means test” à partir de 50 ans 
et le même montant à tous les 


1 


Le maire Claude Harrison, de 
Victoria, C.B., a offert de brüler 
dans sa propre fournaise les oeu- 
subversives qui 


Ottawa verse aux provinces 
27 pour cent de leurs revenus :: 


OTTAWA Le gouvernement 
fédéral a versé aux provinces plus 
de 27 p. 100 de leurs revenus gé- 
néraux au cours de l’année finan- 


|cière 1952-1953, a révélé le gou- 
vernement. 
Un document officiel, dépose 


signé les accords fiscaux, les sub- 
ventions statutaires et ies mon- 
|tants remboursés de l'impôt fe 

déral sur le revenu des exploita- | 
| tions d'énergie ont constitué le 
| total de $333,277,000, soit 27.30 
p. 100 


aux Communes à la demande de 
M. Roland Michener, progressiste 
conservateur de Toronto-St-Paul, 
fixe à $1,220,889,000 les revenus 
des dix provinces. Les sommes re- 
mises aux neuf provinces qui ont 


Les $20,107,000 versés à Terre- 


Le nouveau général des 
prêtres du S.-C. est un 
ex-prisonnier de Russie 


ROME Le nouveau supeé- 
rieur general de la Congregation 
des Prêtres du Sacre-Cceur de 
Jésus, le T, R. P. Alfons Lellig 
est un ancien prisonnier de Rus- 
sie, 11 est aussi le premier Alle- 
mand à occuper ce poste 

Devenu soldat en 1941 fait 
prisonnier plus tard, il apprit en 
1948, alors qu'il s'adonnait à des 
avaux forcés dans une usine de 
munitions, ..e son nom figurait 
te des personnes con- 
damnées à l'exécution. Echap- 
pant à la vigilance des gardiens 
il s'enfuit à pied, traversa d'e- 
paiss:s forêts et finit par attein- 


et 


tr 
ir 


dre un endroit sûr en Allemagne 
occidentale 
Pro cial de sa congrégation 


en Allemagne, le T. R. P, Lellig 
a éte élu superieur general lors 
du 13e chapitre general qui vient 
de se reunir à Rome. Il est le 4e 
supérieur général dans l'histoire 
de cette congrégation, fondee en 
France en 1878. 


s prêtres du Sacré-Coeur, au 
nombr de 2,649 actuellement, 
forment 11 provinces en Europe 


en Amerique du Nord et en Ame 
rique du Sud; ils ont deux quasi- 
provinces au nada, l'une dans 
le Québec et l'autre dans l'Onta- 
ri10 

Dans le Quebec is C 
plusieurs maisons, dans 


fl 


‘ 


)mptent 
le diocé- 


s2 de Montréal, St-Jean, St-Je- 
rome. Des diocèses, vicariats et 
prefec s apostoliques leur 


sont confiées en pays de missions 
Le general, âge de 
45 ans, est docteur de la Grego- 


rienne, de Rome, 


nouveau 
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|que cela soit toujours financiè-| potelée et caoutchoutée du pos- James Kucyniak a intitulé son 
rement possible térieur de nos deux étoiles a glis- | entretien ‘Comment Pursh vint 
UN CONVAINCI sé, rebondi et glissé de nouveau | mourir à Montréal A 3 h. 45, 


ee — ———————— et l'éclaireur de dire en hochant | sous la rubrique ‘Le monde a 
Le lieut. général Foulkes | la tête: “Jamais au nom de la cha- | mal”, Claude Melançon nous par- 
27 rité, un d ne s'est fait tant lera de ‘Bison d'Amérique A 
promu général par Ottawa massacré 8 h. 30, n'oubliez pas d'écouter 
Cette semaine, les peintres ont|le petit monde de Don Camille. 
| OTTAWA — Le lieutenant 8e-! envahi les studios # CKSB et |A 9h 30, ‘Le choc des idées” po 
néral Charles Foulkes, président | \&< couleurs vives et brillantes! sera la question suivante: “Co- 
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Alberta, $142,467,000, ($35,440,- | — ———— ——— ” EE 
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Les efforts du 
marxisme en Espagne 
NEW-YORK Le New York 
Times publie une dépêche prove 
nant de Madrid, laquelle on 


dans 


récise que selon une enquete 
effectuée par une publication re- 
ligieuse, “la grande majorité” des 
ouvriers espagnois ne sont pas 
des catholiques pratiquants | ‘ l h d 
Le magazine Ecclesia donne la e signa orgaire e 
pauvreté et ‘le virus du marxis- 
me’ comme raisons principales 


10h. a.m. 


de cette apathie religieuse 
On précise que les syndicats de 


Etat et même les titutions 
catholiques ont subi iltration 
d'anciens socialistes anarchis ° 
tes et que ‘bon nombre d'entre vous revient 
eux reçoivent leurs directives de 
l'extérieur du pays, p ulière- 
ment de source communiste | l ti 
Le protestantisme tous es matins 
La revue ajoute que le protes 
ne “ne présente pas actuel- | 
un grand danger en Es- 
pagne, sauf en Catalogne, en Ga- avec les hommages de 
lice, au Levant et à Madrid”, Le 
Times ajoute dans son article que 


cette déc! tion démontre la pré- 


occupation que ia présence eve 

tuelle d'Ameéricains, en nombre 

relativement eleve aux Dases na . 

vaies el aerienne iouees pa es 

Etats-Unis en Espagne, souleve À à 9 
parmi certains é ere en Es À partir des casseroles et autres ustensiles de cuisine 
pagne . . . n 

té Ésolesis - sou *e jusqu'aux peintures, cires 2t nettoyeurs pour l'entretien 
evé a ete effe e : . 

tres qui agissent en ŒP de la maison, vous trouverez tout à la ST, BONIFACE 
conseillers spirituels auprès des 

me | sa es otfei qui représen- HARDWARE, 129, avenue Provencher. 

tent des millions d'ouvriers es 
| pagnois } 
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” (chacun dans son état de vie; se 

: La J.E.C. eu collège dévouer, non d'une manière quei- 
La JE C. existe au college de- conque, mais avec générosité, 
— s quatre ans, mais peu NOom-!4urs |a mesure et de la maniè- 
œux A0N CEUX Qu LT compatibles avec la condition 
sent vraiment. Etant donné le! ile de chacun, au salut et à la 
peu de manifestations extérieu-! 


| 


Les sports au college 
Le dimanche 24 janvier avait 
lieu le festival de glace au collé- | | 
| ge. La température même un ee | 
| froide nous fut assez favorable. | | 
| Le R. P. Recteur ouvrit officiel- 
| lement le festival par quelques 
| mots sur les sports: “Il faut mon- 
|trer surtout un bel esprit sportif 


| 
| 
[& 


LA LIBERTE BT LE PATRIOTE 


l'Ecole Normale du Manitoba | 


Pédagogues en Herbe | 


Winnipeg, le 5 février 1954 


| nèrent des conseils de réelle va- 
{|| leur. ; 
La partie récréative du pro- 


gramme était com de jeux 

et de danses variés. Un goûter 7 

fut servi 6: SES 
M. Ben Hofley, président du ; Li. 


Club Newman de l'université du | 
Manitoba, était présent à notre 
soirée. 


D. un plat à pouding graissé (capacité 6 tasses) amal- 
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tage de 323 Le CS.B. II fut dé- ———————— EE ne ! Tie-Ti A à 1 pee ne D Leg vi mer rer 
| .B. + | ; D anLÉ a ’ , et 9 ‘ttes dénovau , COU- 
fait à son tour par les Orioles, | La vie au “lounge”  |1'°, demoiselles conversent avec | LE RS re pées en morceaux. Combiner 1 oeuf bien 


7 à 1. Heureusement qu'il y avait | 
|les Atomes. Ils remportèrent une | 


battu, 14 tasse lait, 16 €. à thé vanille et 3 


lui! Comment peut-il lire? Je | Pare de eh end 
. bortening . Forme ne ton- 


— Non, j'ai le nez bouché! 
. LA L 


res, on croit que la J.E.C. est une | 


organisation mourante. En fait, 
a J.E.C. est plus que jamais ac- 


! 


| 
| 


tive au collège, Depuis quatre ans, | 


quelques-uns de ses membres àa- 
boutirent au bureau national 


| 
C] 


perfection d'autrui; en un mot, 
s'employer énergiquement à la 
défense de l'Eglise du Christ, tel 
est le but des congrégations ma- 
riales”. 

C'est pourquoi, en cette année 
mariale, les congréganistes ont 


Montréal, d'autres à la fédération. | our ja’ Vierge Marie une dévo- 


et ici au Manitoba, plusieurs tra- 
vaillent pour la cause 

Le Père Hardy, notre aumônier, 
et le comité local dirigent acti- 


tion toute particulière; le chape- 
let est récité plus dévotement. 
Les congréganistes pensent sou- 
vent à prier pour la conversion 


vement les réunions toutes les | de la Russie 


Voici les noms de ceux 
du comité: J.-L 
Deschènes, président, Bernard 
Aubry, J.-L. Rocan, Noël Dela- 
quis, Gérard Desrosiers et moi- 
méme. Chacun des membres du 
comité est en charge d'une équi- 
pe de deux ou trois collégiens 
Ce semestre-ci, nous avons €- 


ermaines 
qui font partie 


| 


| 


| 


tudié le probléme du mariage et| 


de la paternité. Ne sommes-nous 
pas au coeur du problème social, 
complexe de nos jours? Le 
bien que peuvent faire ces dis- 


«i 


cussions est sérieux et profond; ! 


il prépare merveilleusement nos 

gens à vivre une vie plus belle. 

plus riche, plus chrétienne 

P.-P. MORIN 
. 


Congrégation mariale 


La congrégation de la Ste Vier- 
ge vit toujours. Cette année, qui 
est l'année mariale, notre aumô- 
nier, le Père Rostaing, a réuni 
la section des grands et des 
moyens pour favoriser les contacts 
et aviver les discussions, 

Deux fois par semaine, les con- 
gréganistes se rassemblent soit à 
la chapelle, soit dans une classe 
pour aborder des sujets intéres- 
sant la vie chrétienne et spiri- 
tuelle des étudiants. D'ailleurs. ce 
but n'a-t-il pas été défini par le 
Pape lui-même: ‘Le but des con- 
grégations mariales est de travail- 
ler sérieusement à se sanctifier, 


FIEZ- VOUS AUX 


Quand les reuns n'en- [4 
lovent pas l'exces 
d'acidité ou les dé- 
thets—il s'ensuit 


boDDS 


Des livres de méditation sont | (14 ans: 300 v. en 35 sec.), R.|pas sincère. Ainsi se pass£ 


mis à notre disposition pour nous 
apprendre à aimer et connaître 
le Christ davantage, à parler 
comme un ami parie à son ami 
tous les matins. Voilà qui fera de 
nous des chrétiens prêts pour la 
lutte: n'est-ce pas que l'Eglise ca- 
tholique est une église militante! 

Gilles MARCOUX 

LA L 


Impressions de retraite 


Je crois que c'est la plus bel- 
le retraite fermée que j'ai fai- 
te de ma vie, même si c'est la pre- 
mière que je fais, je peux dire 
cela! Au commencement, je re- 
doutais d'y entrer, mais ce n'était 
plus le temps de reculer. Coûte 

ue coûte, il fallait faire le pas. 

uis, peu à peu, j'y pris goût. 
C'est alors que je découvris la 
merveille du silence: passer la 
majeure partie de la journée en 
silence, les repas inclus, J= dé- 
couvris aussi les beautés de la 
méditation, le contact avec Dieu 
dans la paix. 

Je regrettai même que cela ne 
dura que quelques jours. Je n'hé- 
site pas à conseiller à ceux qui 
ont besoin de nourriture spirituel- 
ie, de force, de faire une bonne 
retraite fermée par année. 

Gérald GOBEIL 


Les rhétoriciens sont allés en 
retraite et évidemment ii y a eu 
quelques hors-d'oeuvre spirituels. 
Un certain soir que notre ami, 
G. Desrosiers, sortait du réfec- 
toire, emporté soudain dans un 
élan mystique, il bouscula un de 
ses condisciples qui, sous cet élan 


PRETES KIDNEY nouveau, rencontra la résistan- 
ges vocation ce d'un mur, plus ou moins so- 
DUl Le Picie PILLS lide, qui céda dans un craque- 


Dodd's pour les 
Reis stimulent 

rerns. Vous vous sen- 
es mieux, dormes 
mieux. Achetes des 
Dodd's maintesant, 


| ù ? 


ment sinistre... Heureusement 
l'ordre ainsi troublé revint et on 
conseilla à M. Desrosiers de spi- 
ritualiser ses élans! 

Albert PREFONTAINE 


Concours IF M 


Réponses et gagnantes du concours no 8 


Voici la liste des réponses au concours no 8 publié dans 
La Liberte et le Patriote du 22 janvier: 


Tooth paste 
Soap -— Savon. 
After shave lotion 
Shaving cream 
Tooth brush —— Brosse à dents 
Comb — Peigne 


- Pâte dentifrice 


- Lotion à barbe. 
— Crème à barbe, 


Hair dressing ——- Lotion capillaire OÙ coiffure. 
Towel -— Serviette, 

Sink — Evier. 

Powder room — Boudoir. 

Lipstick — Rouge à lèvres 

Facial powder -—— Poudre faciale, 

Tweezers —— Pinces à épiler. 

Nail clipper — Coupe-ongles. 

Nail file — Lime à ongles. 


LES TROIS GAGNANTES 


1, Jo-Ann Carignan, ecole du Sacre-Coeur, Winnipeg. 
2, Danielle Rubigny, école du Sacre-Coeur, Winnipeg. 
3. Anne-Marie Collewaert, Ste-Amélie, Man. 


Concours IF M 


Grand concours de langue française 


Nous présentons aujourd'hui le dixième d’une série de 
concours sur la langue française, Ce concours est organise 


par les Jeunes Franco-Manito 


ins du collège de St-Boniface; 


seuls les élèves des collèges classiques sont hors concours. 
Des prix intéressants seront offerts chaque semaine aux 
gagnants. On demande de bien remplir les conditions indi- 


quées plus bas. 


Concours no 10 
Premier prix offert par M. le comte Serge de Fleury, 


consul de France à Winnipeg 


Deuxième prix offert par le bibliothécaire du Collège, 
Troisième prix offert par un bienfaiteur anonyme. 


Conditions du concours 
1, Traduire ou rendre en bon français toutes les expressions 


de la liste. 


2. Les inscrire dans l'espace pointille. 
3, Indiquer fidelement: nom, adresse, ecole, grade. 
4. Decouper ce coin de journal et l'adresser à: 


Les 


Jeunes Franco-Manitobains 


Collège de St-Beniface, St-Boniface, Man. 
5. Les reponses doivent être parvenues aux J.F.M. le samedi 


13 fevrier. 


N. B.—Les noms des gagnants, ainsi que la bonne version 
française, seront publies dans ‘’La Liberte et le Pa- 


triote' du 19 fevrier. 


[éclatante victoire sur le club 
| d'East Kildonan, 8 à 3. 11 est à 
| noter que les Atomes, sur 8 par- 
ties, ont enregistré 7 victoires 
| consécutives. Enfin, le club des 
| Puces a gagné sa partie con- 
tre le Jardin de l'Enfance, 7 à 5. 
Les courses, dont voici les ga- 
| gnants, furent intéressantes: H. 
Gaboury (12 ans: 150 verges en 
ar R. Faucher (13 ans: 
« V. 


| C 


1 


henier (15 ans: 300 v. en 29 sec.). 
Les courses à relais (15 ans) 


| furent remportées par le groupe: | voirs. 


| Trudeau, Chenier, Mousseau, Ma- 
| geau. Une course originale, à pied 


| vi de près par Gilbert Desrosiers 
tet Edgar Daigneault 


teurs aésistèrent à la partie des 
Canadiens juvéniles contre Je 
C.S.B. I. Le R. P. Recteur mit la 
rondelle au jeu. La partie fut in- 
téressante et mouvementée. No- 
tre club fut défait par 3 contre 1. 


J.-A. DESROSIERS 


| 
| 
| 
1 
| 
| 
l 


Bon succès à la troupe 


l'’Etincelle” 


Nous sommes intéressés aux 
succès de la troupe l’“Etincelle” 
[qui vient d'entreprendre une 
tournée dans les centres français 
du Manitoba. Deux anciens y sont 
mélés activement, Nous louons 
d'abord l'initiative prise par Fran- 
çois Laroche et ses collaborateurs 
let collaboratrices, et nous espé- 
| rons qu'ils recevront partout l’ac- 
cueil et l’encouragement qu'ils 
méritent. Puis, un bon dimanche, 
ils viendront à Otterburne et nous 
irons les applaudir. 

Que l'“Etincelle” brille sous les 
feux de la rampe! 


LA REDACTION 
| LJ LI L1 
| , r 
Les sports, une nécessité 
| Les sports, chose si commune 
| dans notre siècle, sont certaine- 
| ment d'une ütilité'et d'une bien- 
faisance incontestables lorsque 
pratiqués sans exagération. Je dis 
| utilité, car l’ouvrier qui travaille 
| sans relâche toute la semaine ne 


sport; un changement de lieu, 
| un travail intellectuel ou simple- 
| ment l'audition d'une belle pièce 
| musicale lui sera tout aussi pro- 
| fitable, 

Mais nous, étudiants, nous qui 
| bouillons d'activité, qui avons be- 
soin de détendre nos muscles, de 
les développer, de les fortifier, 
‘de donner à notre corps l’exer- 
|cice physique qu’il requiert pour 
atteindre sa maturité, comment 
pourrions-nous nous passer des 
| sports?’ Nous refusnns le titre de 
momie ou de sainte Nitouche et 
nous rendons témoignage à no- 
|tre préfet de discipline qui ne 
| néglige rien pour favoriser chez 
| nous l'esprit sportif. 
| Quelle détente 


ur l'esprit 


| que les sports! Quelle belle pra- | 


| tique de sociabilité et de belle ca- 
maäraderie! Que d'occasion ne 
| nous fournissent-ils pas de mater 
| notre esprit surchauffé par l’am- 
d'un tempérament trop violent. 
| Les sports entraînent à leur suite 
| l'épanouissement d'une kyrielle 
de belles qualités qu'on ne dé- 
velopperait pas où à peu près 
| pas autrement. On peut donc di- 
re que les sports sont une école 
| de formation. Les enthousiastes 
| s'entrainent à la pondération tan- 
| dis que les mous travaillent à 
l'acquisition d'une volonté éner- 
gique. La crainte de l'échec, le 
| sentiment de l'honneur, 
de bien faire et de réussir sont 
autant de sentiments respectables 
qui poussent à l'effort et que les 
sports exploitent pour notre plus 
| grand profit. 
| Que dire encore des bienfaits 
que nous procurent les jeux? Il 


sur la glace, fut un succès, plus | 
de 25 concurrents y prirent part. | temps favoris pour plusi 
Léo Forest se classa premier, sui-| dant les récréations. Pour quel- 


voit probablement pas l'opportu- 
nité de se délasser par quelque | 


le désir | 


| 


| effet! ; lir 
| verrez si je dis la vérité ou non.}le se casse la tête. C'est elle qui 


1! 


| 


1 
1 


en 20 sec), G. Mousseau | si elle est prononcée, elle n'est 


| 


1 
1 


| 


| 


Le soir, de nombreux specta- | dire indolente! Les chaises bour- 


La Maison Saint-Joseph 


OTTERBURNE, MAN. 


Pensionnat — Ecole Supérieure 
dirigés par les Clercs de St-Viateur 


COUZXS GÉNÉRAL (High School) 


| Grades 8 à 12 inclusivement 


Directeur de la chronique: Lécnide ALARIE 
REDACTEURS 

Louis Courcelles, Albert Morin, Georges Béliveau, Guy 

Chartrand, Gerard Dupuis et Lucien Lussier 


| sert bien son monde 


y a la rapidité, le coup d'oeil sür, | 


le tact exigé par certains, mais 
il y i 
béissance aux lois, la discipline 
et que sais-je encore! 


En voilà assez, je crois, pour | provenant de la fenêtre ouverte 
l'utilité du | apporte sous mon nez une odeur 
sport à un âge où l'on évolue | de bas qui sèchent. Quelle peste! 
entre l'indécision et le manque | Mais 


vous convaincre de 


a aussi la bonne entente, l'o- | 


| bition ou de calmer l'impétuosité [eu 4 


Voici un lieu très reposant en| 
Continuez à lire et vous 

Souvent, j'entends dire: 

“Aujourd'hui, nous avons une 
période de libre; je vais me re- 
poser”. 

Ou encore: 

“Je m'en vais étudier au ‘loun- 
ge’ Cette dernière citation se 
fait entendre rarement ou bien, 


nt quel- 
ques courtes réunions d'élèves 
anxieux de mettre fin à leurs de- 


Les discussions sont nombreu- 
ses. Les babillages innocents, les 
potins constituent un des passe- 
eurs pen- 
ques-uns, la vie au “lounge” est 
une des plus facile pour ne pas 


rées et les divans invitent au re- 
pos. Je vois une élève qui, sans 
doute, doit être très fatiguée: elle 
est transportée dans le plus beau 

aradis des rêves. J'aperçois un 
jeune homme très absorbé dans 
son livre de lecture; trois ou qua- 


Pauvres malades! 

L'infirmerie n'est plus vide, Ô 
non! Elle est remplie de lits et 
les malades se remplacent. Les 
nez coulent, les poumons gei- 
gnent, les voix prennent un son 
caverneux. ER 

Tous ces patients sont victimes 
de leur imprudence. Ils ne croy- 
aient pas le froid si rigoureux; 
ils ne le croyaient pas si méchant. 
“O le vilain, il donne le rhume 
et la grippe; il fait souffrir, ah! 
qu'il est bien méchant!” C'est ce 
que disent en rêve ces ‘pauyres 
infortunés. 

Ils se plaignent beaucoup, s'ac- 
cusent peu. Mais les premiers cou- 
pables sont eux-mêmes. Pourquoi 
gémissent-ils? Ils souffrent sans 
doute, Oui, ils souffrent, ce n'est 
pas maintenant qu'il faut les ré- 
primander. 

Si vous allez à l'infirmerie, vous 
entendrez une faible musique, 
quelques ronflement sourds. Ne 
vous y attardez pas et prenez 
votre leçon. 

Gilbert HEBERT (IX) 


Dictée mensuelle 


Pour intéresser davantage les 
élèves à leur langue écrite, la di- 
rection a cru bon de faire écrire 
une dictée officielle au moins une 
fois par mois par tous les élèves. 
Dimanche dernier, nous avons é- 
crit la première de ces dictées. 
Voici les noms des premiers de 
chaque classe. 

Grade XII: Louis Courcelles 
100, Guy Chartrand 92. 

Grade XI: Léonide Alarie 96. 

Grade X: Gérard Dupuis 96. 

Grade IX: Robert Brick 90. 

Grade VIII: Normand Hébert 


Félicitations à ceux qui se sont 
distingués et bdh courage aux au- 
tres, afin qu'ils ambitionnent de 
les imiter. 

Lucien LUSSIER (X) 
LA 


Au fil de ma plume 


Je remercie Léonide d'avoir 
bien me remplacer dans 
la rédaction des deux dernières 
chroniques. Tout de même il au- 
rait pu se priver de brüler tant 
d'esprit à mon sujet. . 

Samedi dernier, l'équipe du 
Juniorat rencontrait l'équipe de 
la Maison à l'aréna de St-Pierre. 
Ce fut une joute chaudement dis- 
putée. Les Junioristes nous firent 
ensuite l'honneur de souper avec 
nous. 

Jeudi dernier, les élèves, qui 
avaient à leur crédit un nombre 
suffisant d'heures de travail vo- 
lontaire, dégustèrent un délicieux 
petit banquet qui leur fut offert 
par le ‘ministre des Affaires in- 
térieures”, C’est un homme qui 


, Jean NEZ-LONG 
Sommeil trouble 
Puis-je dormir dans cette salle 


fraiche et parmi ces arômes par- 
fois délétères? Un courant d'air 


si ce n'était que cela, je di- 


vous présente une jolie jeune fil- } 
le, bien différente des entres, EI- | 


fait toujours de magnifiques des- 
sins? Oui, regardez comme elle | 
est in ée dans son travail, 
tellement qu'elle m'ignore com- 
plètement. Je vois qu'elle dessi- | 
ne et “barbouille” des pointes | 
à la mode de Mlie Pilling. | 

Un autre fait très intéressant | 
et plaisant ici: rappelez-vous que | 
dans un des articles précédents, | 
notre directeur a fait mention du 
ET Ne vous a-t-il pas dit | 
qu'il fallait attendre éternelle- 
ment pour faire un appel? Bien, 
le voici justement qui entre pour 
téléphoner. Plusieurs minutes s'é- 
coulent et il parle toujours. Pour- | 
tant... des jeunes filles impa- 
tientes attendent. Une longue 
ge s'est déjà formée! Tenez, 
il sort. “Ouf! enfin, nous aurons 
notre tour”, s'écrient-elles. 


Laissons le directeur à ses af- 
faires et voyons ce qui fait ce ta- 
page. Qu'est-ce que c'est? La ra- 
dio. C’est la “Hit Parade” qui in-| 
téresse les étudiants. C'est donc 
la raison pourquoi on aime tant 
à venir se reposer au ‘lounge’? 
Cest vrai, la vie est belle au son 
de la musique, n'est-ce pas? La 
vie est agréable au “lounge”. Ohé, 
venez VOUS y reposer... | 

Agnès GRAVELINE, | 
de Letellier. | 
. 


* 
Soirée du Club Newman 
Le 13 janvier, environ une cin-| 
quantaine de normaliens catholi- | 
ues se réunissaient dans la salle 
e l'église St-Ignace pour une] 
soirée sociale organisée par le! 
Club Newman. | 
La soirée débuta par une dis- 
cussion sur le rôle de l'instituteur 
catholique laïque: envers ses élè- 
ves, sa paroisse et l'Eglise. Dans 
le forum qui suivit, un représen- 
tant de chaque équipe parla au 
nom du groupe. Mlle Pearl Ger- 
vais présidait. Les problèmes sui- 
vants furent aussi discutés: que 
fait-on à l'Ecole Normale dans le 
but de devenir un instituteur 
idéal? Quelle est notre attitude 
envers les autres étudiants? En 
quoi consistent nos activités ex- 
tra-scolaires? Nos lectures sont- 
elles sérieuses? Suivons-nous a- 
vec assiduité les cours de caté- 
chisme donnés aux résidents? 


Les RR. PP. Toppings et Ca- 


— Et pis, l'taon, êtes-vous nom- 
breux chez vous? 
Chez nous, 
et une fille 
le garçon. 

— Est-ce le chien du voisin qui 
hurle? 

— Non, 
chante! 


on est 


c'est ma femme qui 


L'"'Etincelle” 


L'“Etincelle” vous présente une 
soirée gaie, amusante, vivante, 
joyeuse. Trois pièces montées par 
quelques amateurs canadiens- 
français de l'Ecole Normale! Re- 
marquez, je dis amateurs, non pas 
professionnels! Je ne prétends pas 
non plus vous laisser croire que 
les talents de notre troupe, l'“E- 
tincelle”, vous décevront. Plu- 
sieurs d’entre vous, chers lecteurs, 
pourrez d'ailleurs juger par vous- 
mêmes de la qualité du fruit d2 
leur labeur. 

Vous avez sans doute entendu 
au Carnet Social de CKSB, ja 
date et le lieu où auront lieu les 
diverses représentations par 
troupe. L'“‘Etincelle”, plutôt les 
“Etincelles”, nées du groupe ca- 
nadien-français, jaillissent  jus- 
que chez vous pour vous égayer 
et vous charmer. 

Vive nos ‘“Etincelles”! 


R. G. 


Affermissement des liens 
amicaux entre le St-Siège 
et l'Angleterre 


VATICAN —S5.S,. le pape Pie 
XII a reçu récemment sir Doug- 
las Howards, ke nouvel envoyé 
du Royaume-Uni auprès du Vati- 
can, qui a présenté ses lettres de 
créance au cours d’une audience 
solennelle, 

A cette occasion, l'ambassa- 
deur a expliqué qu'il s’applique- 
rait à renforcer l'amitié cordiale 
qui a régré jusqu'ici entre le St- 
Siège et le gouvernement an- 
glais, et qu'il s'attacherait à fa- 
voriser l'idéal commun de paix, 
d'amour du prochain, dis droits 
de l'esprit et de la sainteté de la 
famille. 

Dans sa réponse, le pape Pie 
XII s’est déciaré heureux de pou- 
voir accorder son appui cordial 
au nouvel ambassadeur de Gran- 
de-Bretagne, afin d'affermir les 
rapports amicaux qui règnent 


millo étaient présents pour nous |entre le St-Siège et ce pays. Le 
éclairer sur certains points obs-|pape a formulé des voeux de 


curs, Deux 


de nos professeurs,| santé et de prospérité pour la 


MM. Nick et Corriveau, se mélè- | reine et tout le peuple britanni- 


rent à la discussion et nous don- | que. 


L'OEUVRE 


VOCATIONS 


Participez à des 


Avantages Spirituels 


en aidant 


les Vocations 


Dix mille deux cents per- 
s 
inscrites au registre de l'Oeu- 
vre des Vocations, et partici- 


(10,200) 


sonnes 


pent aux avantages 
suivants: 


. On fait des prières tous les jours, 

dans chaque communauté des mis- 
pour 
bienfaiteurs vivants et décédés. 


sionnaires Oblats, 


. Chaque junioriste fait une com- 
munion par mois 


. On célèbre un Service Solennel, 
chaque année, dans la première 


semaine de novembre 
tention. 


On dit 104 messes par année — 
à savoir: DEUX MESSES par se- 
maine pour les BIENFAITEURS de 
cette oeuvre, et on continuera de 
aire ces Messes aussi 
que subsistera le Juniorat des Mis- 
sionnaires Oblats à St-Boniface. 


DES 


du démon. 


d'autres. . 


ont déja 
spirituels 


quinze sous!. .. 


longtemps 


tous les 


son apostol 


à cette in- 


Conditions pour l'inscription: 


. En faire la demande, 


. Indiquer les noms des personnes 
que l'on veut faire inscrire au re- 


gistre. 


. Verser une aumône de un dollar 


la| 


un gars | 
. c'est moi qui suis | 


taine au milieu des ingrédients secs et ajouter 
les liquides; mélanger légèrement. Verser 
dans le plat déjà préparé. Cuire au four déjà 


chaud, environ 40 minutes. 


avec de la crème de table. Donne 6 portions. 


je Toujours Jiable 


Servir chaud, 


A la Librairie Catholique 


(Arenue Cathédrale) 


Un type épatant 

Il a renoncé au mariage, mais 
embrassera-t-il la vie religieuse? 
Il n'a trouvé aucun ordre à sa 
convenance. Il décide de partir 
soigner les lépreux en Indochine 
car sa vie de gentilhomme aven- 
turier ne le satisfait plus. La lè- 


| pre le rebute et l'attire à la fois. 


Comme ce jeune bourgevis d'As- 
sise, fils de Pierre Bernadone, po- 
sait jadis ses lèvres sur la chair 
pourrie d'un lépreux, il ira lui 
aussi servir et soigner les plus 
répugnants des malades. En juil- 
let 1939, il écrira à la Mère Supé- 
rieure de l'asile de Qui-Nohn en 
Annam: ‘“Je voudrais donc que 
vous m'utilisiez là-bas comme un 
quelconque domestique, pour les 
besognes les plus rebutantes. Pour 
le logement vous pourriez me 
prêter une case analogue à celle 
de vos lépreux avec une natte ou 
un lit de camp, une table et une 
chaise”. 

Qui donc était-il, celui qui a- 
vait choisi de servir Dieu à sa 
pleine mesure? Celui que tant de 
jeunes connaissent comme le 
“routier légendaire”, l'écrivain 
enchanteur qui traçait sur la car- 
te parcheminée de ses voyages 
la légende suivante: “Voyages de 
Guy de Larigaudie, gentilhomme 
périgourdin, routier scout de 
France et coureur d'aventures”... 
Mais voici que, avide de Dieu, 
il lève les yeux vers le Crucifix. 
Pour Lui, il quittera tout. “On 
ne donne sa pleine mesure qu'au 
service d’un Seigneur et il n'est 
pas de plus haut Seigneur que 
mon Dieu”, Le service des lépreux 
sera le service du Seigneur. 


Guy de Larigaudie aurait-il 
donné au monde cette émouvante 
lecon de détachement et d'amour? 
Le 11 mai 1940, le “routier lé- 
gendaire” meurt les armes à la 
main dans les bois tragiques des 


Ardennes, Pourtant, depuis ce 


Il faut continuer l'oeuvre: les besoins actuels de l'Eglise nous inviten 
redoubler d'efforts. 


jour, Guy de Larigaudie ne ces- 
se de montrer aux jeunes l'étoile 
[au Grand Large. 

Ouvrages de Guy 
| die: pensées et lettres 
| Grand Large ($0.85). 
|jeu de ma vie ($1.75). 


de Larigau- 
Etoile au 
Le beau 


Voyages 


| Vingt Scouts autour du mon 
| de (S$1.00). Résonances du Sud 
($1.75). La route aux aventures 
($0.70). 


Romans pour la jeunesse 


Yug ($0.75), Yug en terres in- 
connues ($0.75). Raa la Busc 
($0.75), L'ilot du grand étang 
($0.75). Le tigre et la panthère 
($1.00). 


Biographies de Guy de Larigaudie 


Guy de Larigaudie, par Pierre 
Croidys ($1.75). Guy de Larigau- 
die, par Jean Peyrade ($1.50). 
Larigaudie, par Jean Vaulon 
($1.25). 


Ligue internationale des 
congrégations mariales 


ROME -—- A l'occasion de l'An- 
née mariale, un congrès mondial 
des congrégations mariales aura 
lieu à Rome du 8 au 12 septem- 
bre 1954; il sera entre autre ca- 
ractérisé par l'institution d'une 
Ligue internationale des Congré. 
ges mariales, A ce propos, 

a Sainteté Pie XII vient d'a- 

dresser une lettre au R. P, Pau- 
lussen, S.J., secrétaire général 
des Congrégations mariales. 

La participation à ce congrès 
s'annonce très forte, Déjà, des 
délégués de plus de 30 nations 
se sont inscrits. Différentes ma- 
nifestations religieuses sont pré- 
vues à la basilique de Ste-Ma- 
rie-Majeure, au Colisée et à 
Place d'Espagne. 


Aidez-nous à donner des prêtres 
... des missionnaires à l'Eglise 


Partout on demande des prêtres, des missionnaires. . . Le Saint-Père en 
demande pour les pays des missions, pour l'Amérique du Sud, pour l'Asie; 
les Evêques en cherchent pour la direction des paroisses et pour l'organisation 
des oeuvres nombreuses suscitées par l’apostolat moderne; les Supérieurs des 
communautés religieuses lancent des appels répétés pour obtenir des vocations 
dont ils ont urgent besoin: les fidèles réclament des prêtres de plus en plus 
nombreux pour visiter les malades et les vieillards, pour distribuer les sacre- 
ments, pour sauver la jeunesse qui menace de périr sous les attaques répétées 


Un bon nombre de jeunes gens ont déjà répondu à l'appel du Christ 
et se sont enrôlés dans le sacerdoce chrétien. Leur zèle, leur dévouement est 
admirable, mais ils ne suffisent pas à la tâche. Il en faudrait des milliers 


Il faut l'avouer, hélas! beaucoup d'autres jeunes gens qui donnaient des 
espérances de belles vocations, ont perdu leur idéal et ont renoncé définitive- 
ment au sacerdoce. 


Les causes de ces défaillances?. . . Questionnez les familles peu ferventes, 
les mauvais compagnons rencontrés durant les vacances, les organisateurs des 
plages, des danses, des cinémas, les vendeurs de magazines et d'histoires à 


Sauvons du moins les jeunes gens qui veulent persévérer dans leur 
vocation. Il s’en trouve heureusement, et en grand nombre encore, dans les 
villes, dans les villages et à la campagne. Le point tragique est que, souvent, 
les familles n'ont pas le moyen de placer ces enfants dans un Collège ou un 
Juniorat pour les études classiques. 


Avec l'aide de généreux bienfaiteurs, le Juniorat de Saint-Boniface 
s'honore d'avoir conduit au sacerdoce un bon nombre de ces jeunes gens qui 
sont aujourd'hui des sauveurs d'âmes. 


En l'année 1955, le Juniorat de Saint-Boniface fêtera le jubilé d'or de 
at couronné déjà par une centaine de belles vocations missionnaires. 


t même à 


Inscrivez-vous, chers amis, au nombre des bienfaiteurs de l'Oeuvre des 
Vocations. Par vos prières et par vos aumônes, aidez-nous à donner plus de 
prêtres et de missionnaires à l'Eglise. 


L'OEUVRE DES VOCATIONS 


JUNIORAT DE LA SAINTE FAMILLE 


340, avenue Provencher, 


Saint-Boniface — Manitoba 
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Juniorat de la Sainte Famille, 
340, avenue Provencher, St-Bonitace. 


d'études. N'oubliez pas “L'Oeuvre des Vacations” du 
Juniorat dans votre testament. 


Cela explique pourquoi je ne don- 
ne pas toujours toute mon atten- 
tion en classe. Si mes professeurs 
le savaient! ... 

Normand HEBERT (VIII) 


et assez instruits pour raisonner 
et solutionner convenablement 
|tous les problèmes que l'avenir 


| recèle. 
{ Donald COMEAU (IX) 


l 


Winnipeg, le 5 février 1954 


Baisse considérable de 
la déliquence juvénile 


UTTAWA — :.a delinquen- 

juvénile x été de moitie 
moins elevée en 1952 qu'en 
1942 alors que fut atteint un 
sommet sans précédent. 

Un rapport de l'Office de la 
Statistique publié récerament 
démontre que les 5,418 gar- 
cons et 650 filles jugés délin- 
quants par les tribunaux en 
494 p. 100 de 
auparavant. A 


s enfants avait 
Cour aupara- 


ce 


1952 reprsentaient 
moins que 10 ar 
peu pres un sur tre 
déjà comparu en 
ant 

Le nombre des delinquants — 
ne diminution de 614 garçons 
et une augmentation de 38 filles 
sur 1951 a été le plus faible 
enregistré par l'Office de la Sta- 

stique depui les 31 annees 
qu'il compile ce genre de rensei- 
#nements 

Les tribunaux ont étudié 
accusations à comparer à 
annee précédente. De plu 
moins 6,794 ont fait l'objet 
d'enquêtes officieuses de La part 
des juges et policiers 


Hausse dans 5 provinces 
Terre-Neuve et les quatre pro 
nces de l'Ouest ont rapporte 
In augmentation du nombre 
des enfants cités en Cour Il y à 
eu diminution dans autres 
inces. Le nombre d'enfants 
reconnus délinquants à été pro 
pvortionnel au nombre des com- 
parutions, à l'exception du Nou- 
vesu-Brunswick où ÿ «a eu 
sur 1951 

Le nombre des er.fants qui ont 
comparu en 1952 devant les tri- 
Junaux provinciaux et le nom- 
bre de ceux qui ont eté déclarés 
coupables est le suivant (entre 
parenthèses les chiffres de 1951): 

Terre-Neuve: 223 et 215 (194 
et 175); Ile-du-Prince-Edouard: 
29 et 29 (55 et 52); 
cosse: 425 et 356 (554 et 483); 
Nouveau-Prunswick: 274 et 267 
275 et 261): Québec: 965 et 628 
(1,348 et 1.180); Ontario: 3,370 
et 2,889 (3,441 et 3,024); Mani- 
toba: 454 et 409 (404 et 347); Sas- 
katchewan: 84 et 81 (71 et 64); 
Alberta: 368 et 317 (285 et 242); 
Colombie Britannique: 1,021 et 
877 (893 et 815) 


Causes des delits 


Quatre sur cinq garçons tra- 
duits en Cour ont ete accuses 
pous des dommages à la pro- 

iété. Les vols et vols avec ef- 
fraction ont for me la base _de la 


Le Canada adopte la 
cartouche belge 30 


. 


cas 


prov 


1 
u 


hausse 


’ 


OTTAWA Le Canada et 4 
autres pays faisant partie de 
l'OTAN se sont entendus pour | 


{abri quer la cartouche de calibre 
30. Les quatre autres pays sont! 
la Belgique, la Grande-Bretagne | 
et les Etats-Unis. Tette cartouche | 
est celle du fusil 
belge FN-2 que 
pose d'adopter 
arme d'infanterie 
Enfield 303 


bientôt comme 
à la place du! 


Nouvelle-E- | 


automatique | 
le Canada se pro- | 


plus grande partie des accusa 
tions. Plus de la moitie des filles 
ont éte accusees soit de vols, soit 
d'être incorrigibles 

! ' F om" 

La police a dépose environ 79 
our cent des accusations contre 
Le garcons et 50 pour cent de 


lles contre les jeunes filles 
Les parents ont, pour leur part 
fait comparaître seulement 23 
pour cent des garçons, mais en- 


viron 16 pour cent des filles 
Le milieu familial 


L'Office cs la statistique emet 


| la conduite des pa- 


, opi mon qu 


rents et le milieu familial exer- 
cent une influence sur le com- 
portement des enfants. Plus de 


77 pour 100 des delinquants ve- 
naient de foyers où vivaient le 
pére et Li mere, 19 _pour cent 


Le CARC perfectionne le 
système de parachutage 


Deux officiers 
CARC ont perfectionne 
méthode de determiner 
le moment précis de descen- 
dre des hommes et des fourni- 
tures en parachute. L'avia- 
tion des Etats-Unis a adopté 
ce nouveau systeme canadien 
utilisé depuis quelque temps dejà 
par le CARC 

Les lieut. de 
34eans, de Canmore 
J. W. Michaud, 29 ans, de Mont- 
real, ont perfectionne un calcu- 
lateur permettant d'établir le 
moment précis de la descent 
en parachute, La méthode est 
connue sous le nom de méthode 


Riva. Grâre au calculateur, le 
navigateur de l'avion est le mai- 


OTTAWA 
du 
une 


section J. H. Riva, 
(Alberta), et 


| 
| 
Le lieut. de section J. H. Riva 

tre de la situation et c'est lui qui 
dohne le signal de sauter ou de 
lancer les fournitures hors de 
l'appareil. Auparavant, le sec- 
teur d'atterrissage des parachu- 

| tes était délimité par des troupes 


du lundi au samedi 


8h.30 a.m. à 8h.35 a.m. 


‘Les Grandes Lignes 
des Nouvelles” 


commanditées par 


CANADA BREAD CO. LTD. 


Mesdames, vous pouvez être sûres de ne jamais vous 


tromper si vous servez du 


pain BUTTER NUT SUPER- 


FINE à votre table. Le pain Butter Nut de CANADA 


BREAD est le favori de toute la famille. 


Quoi faire? 
Quels prix? 


Jugement? 


| Conditions? 
| 


Pour plus de details! Fcou 


a Pandiitis d, 


tez 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


de foyers desunis jar la separa- 
tion ou le divorce ou la mort de 
l'un ou l'autre des parents. Dans 
3.5 pour 100 des cas, on ignore 
le statut marital des parents. 
Presque 90 pour des gar- 
cons et filles demeuraient chez 


eux lorsqu'ils ont eu des démé- 
lés avec la justice 

L'époque dangereuse na ete 
celle de 10 à 15 ans Quatre- 


vingt-cinq Le 100 des filles 
reconnues linquantes et pres-| 
que 70 pour 100 des garçons ap- 
partenaient au même groupé 
d'âge. Aucun enfant de moins de 
14 ans n'a été decliare coupable 
en Saskatchewan et aucun en 
bas de 11 ans dans le Manitoba | 
et le Quebec. Aucune fillette n'a 
été traduite devant les tribunaux 
de l'Ile-du-Prince- Edouard 


de l'armee ou par un avion a- 
vant-coureur qui utilisait des in- 
dices lumineux ou fumigenes 
pour indiquer l'endroit 

Le calculateur permet au com- 
mandant des forces aériennes, 
durant des operations conjointes, 
d'assumer pleine responsabilite 
en ce qui concerne la livraison 
des troupes et des fournitures a 
un point precis. 

Le lieut. Riva occupe présen- 
tement un posi: de navigateur 
de commandement au comman- 
dement de la tactique aerienne à 


| Edmonton. 


| servit outre-mer dans le 6e grou- 


| Un autre groupe de 23 malades 


|rette, de cigare ou de pipe sem- 


{ble n'avoir qu'une incidence mi- 
|nime sur les cancers de la bou-| 
che, selon ces médecins | 


| photographie à 


Le lieut, de section Michaud La récente 
joignit le CARC en août 1942, 
devenant officier en décembre 


1943 à titre de navigateur. Il! 


assure que, souvent, 
écout:r sur ondes courtes les èm 
sees du Forum de Montreal. (CW 


pe de bombardiers. Peu de temps 
après le jour de la victoire, en 


Europe, il quitta le CARC et 


polémique Richard-Campbell a dejà fait beaucoup 
de chemin et attire l'attention non séulement des sportifs canadiens 
et américains mais même des Basutos, 
Gérard Desrochers, O.M.I. montrant une photo de la 
quelques-uns des admirateurs noirs de ce dernier 
les indigènes veillent tard dans la nuit pour 


R. P. 
‘“‘Fusée” à 
Le missionnaire 


On voit ci-dessus 1: 


issions de parties de gouret diffu- 
) 


s'y enrôla de nouveau en octobre 
1948 à St-Hubert. Il fut imme-| 
diatement permute à la 426e es- 
cadrille de transport, a Dorval, 
avec laquelle il servit jusqu'en | 
janvier 1950. C'est alors qu'il 
permuta à la 414e escadrille de 
Rockcliffe, pres 


du R. P. J-R. 


MONTREAL Le doyen 
des Jésuites canadiens, le 
R. P. Joseph-Richard Richard, 
célebrera, le 6 février pro- 
chain, son centieme anniver- 
saire de naissance. Il a passé 


d'Ottawa. 

En août 1950, 
426e escadrille, participant à 
plusieurs reprises aux opéra- 
tions du pont aérien de Corée. 
En août 1951, il fut envoye à la, 
station de Summerside pour qua- 
tre mois. Enfin, en décembre | 
1951, il se joignit au personnel | 
du centre d'entrainement aérien 
conjoint, L Rivers, au Manitoba, 


retourna à lai 


il 


Les cancers de la 


pagnie de Jésus. Le R. P, J.- 
(R. R. Richard $e trouve ac- 


bouche et le tabac tuellement le plus vieux mis- 

ROCHESTER. NY. __ La So- sionnaire canadien et celui qui 
ciété américaine du cancer a ré. | vécu le plus grand nombre 
vélé les résultats d'une enquête d'années dans les Missions In-| 
efféctuée par un groupe de mé-| diennes de l'Ontario-Nord. En; 


decins sur les effets du tabac à 
priser et à chiquer sur la bouche 
de ceux qui en font usage. 

Les docteurs George Moore, 
Lester Bissinger et Elsa Proehl, 
qui ont étudié un grand nombre 
de cas de la maladie à la faculté 
de médecine de l'université de| 
Minnesota, rapportent que sur un 
groupe de 40 malades du cancer 
de la bouche, 26 chiquaient ou pri- 
saient depuis de longues années, 


août dernier, il comptait pres de 
soixante-sept ans dans le minis- 
tèr: auprès des Indiens de l'On- 
tario. Doyen des anciens du Col: 


de leucoplasie, état de la bou- 
che considéré comme ‘précancé- 
reux', comprenait 18 hommes qui; 
avaient tous chiqué également | 
très longtemps. 

Le cancer, selon l'étude en 
question, se développe dans les 
tissus de la beuche après un con- 
tact direct d'au moins 15 ans a- 
vec le tabac, La fumée de ciga- 


Hausse d' indemnité 
évaluée à | verre de 


bière par Canadien 
OTTAWA — M. Henry Mang, 


Le R, P. J.-R. Richard, S.J. 


| liberal de Qu'Appelle, a dit que | 


le projet d'augmentation des in- lège de l'Assomption et du Col- 


demnites parlementaires repre- 
! sente Fin Verre KL “ biere” ee lège de Montreal, le père Ri- 
Canadien | chard est le plus vieux prêtre 
148 x : , | montréalais, le plus vieux prêtre 
M. Mang a fait ce commentai-| stat “Au clergé APE: PÈ 


| libéral 


| cooliques"” 


(SRAND CONCOURS MARIAL 
ARS it Msrials 


des 3 à 6; B: eleves des grades 7 a 12 
cune des 12 sections du concours. 
Varietée presque illimitée de sujets: dessins, compositions, pou- 
pees, chapelets, sculptures, grottes mariales, etc. 

En tout: 65. Voyage gratis à Notre-Dame du Cap, PQ. 
d'argent, etc. 

Concours éliminatoires dans les paroisses, l'ete prochain, pour 
| choisir les participants au grand concours et a l'exposition finale 
| en octobre 1954. 
Chacun peut participer à toutes les sections, et aussi souvent 
qu'il le désire. 
‘Les Cloches de l'Annee Sainte Mariale 1954”, 
5 h. 30 et 5 h. 45, a CKSB, tous les soirs. 


La Légion de Marie du diocèse de St-Boniface 


re apres que M. Hector Dupuis, 
d> Montréal-Ste-Marie, 
eut affirme que l'augmentation 
de 54,000 à $8,000 représentait 
10 cents par citoyen canadien. 
C'est le prix d'un verre de 
bière, a dit M. Mang. Si la bière 
a plus de valeur pour le Canada 
que la Chambre des cemmunes, 
il y a quelque chose qui ne va 


Les annees de formation 


à Montreal, le 6 février 1854, 
l'annee de la definition du dog- 
me de l'Immaculée-Conception. 
I! etait le deuxième d'une famil- 
le de dix-sept enfants. Il com- 
mença ses études primaires chez 


pas au pays les Frères des Ecoles Chrétien- 

“Je n'en ai pas contre les nes, à B:auharnois. De retour à 
gens qui prennent un verr de | Montréal, il passa trois ans à l'e- 
bière”, a dit le députe, ‘mais il | cole Jacques-Cartier, située alors 


n'en est pas moins vrai que les! au Château de Ramezay. Il re- 
Canadiens déepensent pour s730 | tourna chez les Frères des Ecoles 
millions par an en boissons al-| Chrétiennes, à West-Farnham. A- 
près quelques années d'arrêt, il 
entreprit ses études classiques 
au Collège de l'Assomption, il les 
acheva au Collège de Montréal. 
C'est durant cette periode que 
J.-R. Richard opta pour la vie 
sacerdotale. Au terme de ses etu- 
des, il entra chez les Jesuites, 
au Noviciat du Sault-au-Récollet. 
Des conversations prolongeées a- 
vec un père, longtemps mission- 
naire chez les Indiens, alors en 
à demander 


| repos, l'amenérent à r 
Où? Dans tout le diocèse de St-Boniface. d'aller dans les Missions indien- 
> : « F nes En 1883, il fut envoye au 
Quand? Déjà commence, il dure jusqu'en octobre 1954. | centre des missions des îles Ma- 
Pour qui? Tous, enfants et adultes, divises en 3 groupes (A: eleves des gra- nitoulines, à Wikwemikong. Ii! 


y resta Un an, assez pour appren- 
dre la langue d’une façon scien- 
tifique, au contact des mission- 
naires jésuites d'alors, dont plu- 
sieurs étaient de véritables lin- 
guistes: il se familiarisa aussi 
avec les moeurs et la psychologie 
des Indiens. Ce séjour confirma 
sa vocation missionnaire 


; C: adultes) — dans cha- 


sommes 


65 ans de ministère aupres des 
Indiens 


Ordonné prêtre à Montréal, le 

15 août 1886, à l'âge de trente- 
deux ans, par Mgr Fabre, le P. 
Richard fut envoye, quatre jours 
plus tard, à Carden River dans 
le district d'Algoma. 11 resta six 
ans dans ce centre, exerçant son 
apostolat dans les diverses mis- 
| sions indiennes, à l'est du Sault-i 


entre 


plus de 75 ans dans la Com-; 


Joseph-Richard Richard naquit | 


Centenaire, le 6 février, 


Richard, s.. 


Ste-Mari:, ainsi que dans les 
nombreux postes de blancs eta- 
blis le long de la voie ferree de 
l'Algoma Central. De 1883 à 
1903, revenu à Montréal, il ache.- 
va s°s études ascétiques et mysti- 


ques au Noviciat du Sault-au-Ré: | 


collet. En 1893, il fut en oyé de 
nouveau à la paroisse Ste-Croix 
de Wikwemikong, aux iles Ma- 
nitoulines, comme missionnaire 
auprès des groupes indisns: de 
l'est de la Baie Georgienne. 


De 1899 à 1903, le P, Richard 
réside à Garden R:ver, mission- 
nant cette fois dans ls stations 

| indiennes du North Shore, de 
Garden River à Mississaga. Puis 
en résidence au Sault-Ste-Marie, 


il desservit durant s:ize ans a-| 


vec un zèle infatigable les mis- 


sions indiennes. situées à l'oue t | 


du Sault Ste-Marie, sur le lac 
Superieur, ainsi que les nom- 
breux villages de blancs, au long 


En bateau ou en c not l'été, en 
traineau à chiens et en raquettes 
l'hiver, par train, à pied, à che- 
| val, le P. 
| vices de son ministère sacerdotal 
| à tous indistinctement 
| A partir d: 1919, le P. Ri- 
Inlet dont il était le curé. Après 
deux ans il retourna au Sault 
Ste-Marie et visita les postes in- 
diens du lac Nipigon. Curé rési- 
dant de Spragge de 1926 à 1939, 
il y travailla activement au deé- 
veloppement de la foi catholi- 
que auprès des blancs ‘et des in- 
diens. 


En 1939, âgé de quatre-vingt- 
cinq ans, le P. Richard alla de- 


| lerte, toujours curieux d'esprit, 
toujours parfait religieux, il se 
{mit à approfondir les langues 
indiennes, et les enseigna à de 
jeunes missionnaires. Il dirigeait 


de la voie de l'Algnma Central. | 


Richard porta les ser- | 


| chard missionna autour de Pying | 


meurer à l'Ecole industrielle in-| 
dienne de Spanish. Toujours a-| 


plusieurs prêtres de la region et, | 


il allait exercer sa 
fonction de curé à Spragge. Il 
resta fidèle à ce ministère jus- 
qu'à l'âge de quatre-vingt-qua- 
torze -ans, préchant chaque di- 
manche en trois langues: fran- 
caise, anglaise et indienne, 


le dimanche, 


Retraite à 99 ans 


Après une courte maladie, en 
mai 1953, qui lui enleva l'usage 
de ses jambes, et devenu presque 
aveugle, le P. Richard dut se 
retirer au Noviciat des Jesuites, 
à Guelph. 


Le champ des missions cou- 
vert par le zelé jesuite durant 
les soixante-cinq années de son 
ministère s'étend sur une lon- 
gueur de plus de 800 milles, de 
l'est de la Baie Georgienne jus- 
qu'au lac Nipigon, de Bying In- 
let aux postes les plus nordiques 
de ce lac. Dans tous ces endroits, 
ile P. Richard à laissé le souve- 
nir d'un prêtre zélé, actif, gené- 
reux, surnaturel. Il était consi- 
dére comme la plus grande auto- 
rité scientifique dans la langue 
objibway. 


Emission d'obligations 
du C.N.R. surpassée 


MONTREAL — M. Donald Gor- 
don, président et directeur géné- 


ral du Canadien National, a an- 
noncé la fermeture des livres] 
pour la nouvelle émission de} 
$200,000,000 d'obligations, à 20! 


du Canadien Natio- 
le 14 jan- 


3% %, 
nal, à 9 h. 15 du matin, 
vier. Les livres se sont ouverts 
9 h. et au moment de la ferme- 
ture l'émission était surpassée 


M. Gordon a exprimé sa sætis- 


ans, 


faction de la réponse du public | 


et dit qu'elle reflétait la confian- 
ce de celui-ci dans le programme 
de développement du Canadien 
National, 


Le produit de l'émission ser vira 
au rachat de $50,000,000 d'obliga- 
tions à 5% émises en 1924 et au 
remboursement d'avances de ca 
pital faites par l'Etat et portant 
intérét 


1 


_ La fin de l'expérience des 


prétres-ouvriers en France 


(Suite de la première page) 


ne nn 


en effet les conséquences d'u- 
ne mesure radicale qui, pour 
fondee qu'elle soit, serait in 
terpretée dans le pays et mn 18 
précisément dans le prolet 
riat comme un refus de l' Eli 
se à se pencher sur l'injuste et 
douloureuse condition ouvrie 
re. Ils redoutaient également 
que le fossé entre l'Eglise et 
le proletariat, ce fosse que les 
prêtres des usines et des chan- 
tiers s'étaient efforcé de com- 
bler, soit considere de part et 
d'autre comme une chose irre- 
médiable et definitive 

Au début de novembre, 
cardinaux Lienart, Feltin et 
Gerlier s'étaient rendus à Ro- 
me pour soumettre au Saint 
Siège les propositions de l'e 
piscopat français concernant la 
situation des prétres-ouvriers 
A leur retour, un communique 


les 


fut publié, qui déclarait no 
tamment “Aprés dix ans 
d'existence l'experience des 
prétres-ouvriers, telle qu'elle 
a évolué jusqu'à ce jour, ne 
peut être maintenue dans sa 
forme actuelle. Mais soucieuse 
de garder le contact qui a ête 
établi entre > et le monde 


nionniers de 
l'apostolat, l'Eglis: envisage 
volontiers que d prêtres 
ayant donne des preuves de 
qualités suffisantes maintien- 
nent un aposiolat sacerdotal en 
plein milieu ouvrier” 

Cependant, cinq conditions 
étaient posées, concernant d'u- 
ne part le recrutement et la 
formation de ces prêtres, et 
comportant d'autre part une 
limitatiowdu temps de travail 
manuel, une interdiction d'en 
£gagements temporels, notam- 
ment dans l:s syndicats, et en- 
fin l'obligation d'un rattache 
ment de chaque prétre-ouvrier 
à une communauté sacerdotale 
ou a une paroisse 


ou par 


»£ 


La mise en application des 
conditions ainsi posées faisait 
alors l'objet de diffiçciles re- 


cherches au sein de l'episcopat 
et de délicates négociations a- 
vec les prétres-ouvriers. Mais, 
tandis qu: les ‘ines et les au- 
tres se déroulaient, on appre- 
nait que sur l'ordre de leurs 
supérieurs les trois Jesuites 
français engagés comme pré- 
tres-ouvriers étaient purement 
et simplement retires, Une me- 
sure identique touchait d'au- 
tres religieux; l'évolution se 
precipitait, et le drame appro- 
chait de son dénouement. 

De fait, reunis à Paris les 1£ 
et 20 janvier, les archevêques 
et évêques qui avaient des 
prêtres-ouvriers sous leur ju- 
ridiction publiaient un commu- 
niqué en cinq points annon- 
çant et commentant des mesu- 
res qui, pratiquement, mettent 
fin à une tentative d'apostolat 
qui avait soulevé d'immenses 
espoirs, en même temps qu'el- 
le faisait courir des risques 
considérables à l'Eglise, ainsi 
qu'aux prêtres partis en com- 
mandos dans les usines, dans 
les mines ou sur les barrages. 

Aux termes de cette décla- 
ration, le nom même des pré- 
tres-ouvriers doit disparaitre: 
“les prêtres qui accomplissent 
un apostolat en milisu ouvrier 
ne seront plus appelés prêtres- 
ouvriers, mais prêtres de la 
mission ouvrière", Ils devront 
satisfaire aux conditions pre- 
cédemment posees concernant 
la limitation du t:mps de tra- 
vail, les engagements tempo- 
rels et le rattachement à un 
groupe sacerdotal, 

“L'Eglise, dit le communi- 
que, veut avant tout sauv 
garder ce qui constitue la mis- 
sion propre du prêtre, Ce sont 
des prétres qu'elle veut donner 
au monde ouvrier, des prêtres 
qui vivent, au milieu de ce 
monde et pour dui, une vie 
pleinement sacerdotale Or, le 
prêtre est consacre pour offrir 
à Dieu l'adoration du peuple 
tout entier, en premier lieu 
par la célébration de la sainte 
messe et la prière publique du 
bréviaire; il est aussi, auprés 
des homm*s, le dispensateur 
des bienfaits divins par la pre- 
dication de la parole de Dieu 
et l'administration des sacre- 
ments! C'est pourquoi l'Eglise 
demande aux prêtres qu'elle 
envoie en milieu ouvrier de ne 
travailler desormais que pen- 
dant un temps limité. C'est 
aussi pour sauvegarder l'orien- 
tation essentielle de leur sa- 
cerdoce qu'elle leur demande 
de renonce£r à tout engagement 
temporel, Afin qu'il ne puisse 
plus y avoir de confusion dans 
l'avenir, les prêtres qui accom- 
pliront un apostolat en milieu 
ouvrier ne seront plus app2les 
prétres-ouvriers, mais prêtres 
de la mission ouvrière.” 

Après avoir souligné que le 
travail manuel n'était nulle 
ment suspecté par l'Eglise, les 
évêques français ont demandé 
au clergé et aux fideles de pri- 


er ‘pour les prêtres qui, s'e- 
tant engagés peu à peu dans 
une forme de vie qui ne peut 


étre maintenue, souffrent as- 
surement des directives don- 
nées”. 

Les prétrek-ouvriers, dont le 
nombre dépasse à peine la cen- 
taine dans toute la France, ont 
recu individuellement une 
longue lettre contenant le de- 
tail d<s décisions prises par 
la hiérarchie à leur égard. On 
ignore encore quelles seront 
en définitive leurs reactions, 
mais d'aucuns redoutent 
et c'est pourquoi l'appel à la 
prière est justifie quel- 
ques actes plus ou moins spec- 
taculaires de désobeissance 
C'est en prenant pitie de ces 
hommes déchirés que le cardi- 
nal Feltin, archevèéque de Pa- 
ris, a declare devant une as- 
semblée de fidèles: ‘Des dé- 
cisions peuvent intervenir qui 
nous surprennent parce que 
nous n'en connaissons *: pas 
exactement tous les aspects 
Mais soyons convaincus que la 
hiérarchie a la verite et agit 
pour la verite. Et prions pour 
ceux qui peuvent être cruci- 
fies par une décision telle que 
l'Eglis: a dû en adopter à tou- 
tes les époques”. 


La décision de l'épiscopat 
français a naturellement rani 
me dans la presse et l'opinion 
religieuse les controverses qui 
avaient surgi il y a quelques 
mois lors des premières initia 
tives romaines. Si, certain 
commentateurs analysent sans 
délicatesse ni discrétion, et 
sous l'angle étroit d'options po- 
l'tiques ou partisanes les me 
sures prises à l'encontre des 
prétres-ouvriers, d'autres s'ef- 
forcent de situer le problème 
sur son vrai plan, celui tie l'a- 
postolat des masses ouvrières 
et de la pénétration du prêt re 
en mission d'Eglise dans le mi- 
lieu prolétarien. Comment, par 
quelles méthodes, quels moy 
ens et quels hommes les pau- 
vres pourront-ils être évange- 
lises? Ces prêtres de la mission 
ouvrière que l'épiscopat se 
propose de donner aux tra 
vailleurs seront 


ile 
-ils 


en mesure 
de remplir le rôle qui leur est 


confié? Certes, il pourront 
theoriquement continuer a 
travailler dans la limite de 
quelques heures par jour 


Mais, compte tenu des exigen- 
des economiques des entrepr 
ses et de la législetion social 
en France, cette limitation 
equivaut pratiçcuement a une 
interdiction. Quelques tâches 
artisanales sont encore possi 
bles, qui ne permettront pas 
toutefois, à ceux qui les rem 
pliront, de s'identifier pleine 
ment aux travailleurs des usi 
nes et des chantiers. S'il est 


vident que le travail ne cons 
titue pas l'esse ntiel de ‘’apos 
tolat ouvrier, loin de là, il n'en 
demeure pas moins que la nou 
velle formule risque d'être 
| inefficace contre la barrière 
psychologique dec préjugés 
historiques et des oppositions 
doctrinales que le cardinal 
| Suhard avait demandé aux 
prêtres-ouvriers d'abattre 
Assurément, la situatio 
prêtres-ouvriers, ou plus exac 


des 


| tement l'attitude de certains 
| d'entre eux posait un proble- 

me. Celui-ci n'a pas ete réso- 
| lu sur le plan des faits, mais 
| par une référence aux princi- 
| pes et notamment à celui de 

l'intangibilite du caractère sa 


| cérdotal du prêtre. Cependant, 
| comme on l'a dejà fait remar- 
| quer, l'incompatibilite procla- 
| mée entre la condition de pré- 
| tre et la condition de travail- 
| leur risque de poser un cer- 

tain nombre de problèmes epi- 
| neux ou irritants. Les prêtres 
| qui enseignent l°s sciences na- 

turelles ou les mathematiques, 
| ceux qui se consacrent à l'his- 

toire, à l'archéologie, voire à 

l'apiculture, les prêtres-jour- 

naliers, les prétres-parlemen- 
taires et d'autres encore de 
vront-ilss un jour ou l'autre, 
abandonner leurs activités ex- 
| tra-sacerdotales? Ce serait en 
| tout cas étonnant. Mais alors, 
| l'Eglise ne court-elle pas le 
| risque d'être accusée d'avoir 
| édicté des mesures d'excep- 
tion à l'égard des prétres-ou- 
vriers? En tout cas, le prablé- 
me du sacerdoce, de son essen- 
ce et de sa mission Va sans au- 
| cun doute animer à nouveau 
| les recherches èet les contro- 
verses des theologiens. 

Au demeurant, c'est dans un 
esprit de profonde soumission 
à l'Eglise +t au Saint-Pére qu 
| les catholiques de France ont 
accepte les décisions concer- 
nant les prétres-ouvriers: ils 
savent que la fin d'une expe- 


rience ne signifie nullement 
l'abandon par l'Eglise de la 
multitude de ceux qui n'ont 
jamais connu le Christ. L'Egli- 
| se est missionnaire, 
Î 
| FRE Hit a sh ra L Re 
ler prix à un jeune 
religieux d'Ottawa 
| OTTAWA -- Un jeune reli- 
gieux canadien-francçeis de la 


congrégation des Oblats de Ma- 


|rie Immaculée, le R. P. Emilien 
| Lamirande, vient de remporter 
| le premier prix d'un concours 
[lancé par la Société américaine 
de mariologie, sur la Royauté de 
Marie. 


ne présentement ses études théo- 


d'Ottawa, a obtenu ainsi 
bourse de $150. Le concours s'a- 
dressait aux étudiants en 
logie des séminaires et scolasti- 
cats des Etats-Unis et du Canada. 

La proclamation des vainqueurs 
a eu lieu au cours de 
réunion annuelle de la société, 
tenue à Washington, Deux reli- 
gieux oblats canadiens-français, 
entre autres, assistaient à ces as 
sises: les RR. PP. Maurice Gil!- 
bert, du scolasticat St-Joseph, 
membre de la Société canadien- 
ne d'études mariales, et Hermé 
négiide Charbonneau, représen- 
tant du sanctuaire de Notre-Da- 
me du Cap. 


logiques au scolasticat St-Joseph | 
une | 


la 5ème | 


emerge et 
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Guérison miraculeuse 


à Lourdes confirmée 
LOURDES 


rapport du bureau médica 
tudes scientifiques de Lourdes, 
Commission 
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apparaissait 


uie 


1950, 


abcès 
dangereuse ‘fis 


\ suite du 


et d'e 


a 


a 
d'enquête 
officielle 
miraculeux de 
Paul Pelle- 
octobre 1950, 


nique 


3 


colonel Pel 
avoir subi l'o- 
hépatique, 


se rendit 
des 
il prit 


replon 


en 


un 
gea 


bain; 
dans 
istuie cessa im 
suppurer: À 

les médecins 
‘ stupéfaction 
disparu: à sa 
tache ro 


son 


une 


parfaitement épidermisée 


10 © 


la guër 


exam 


eut 
bre 


] 
Pellegr 


1952, et 
1 bureau conc 


ctobre 
ison 
una 1:07 


u un 
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in. Un 


1951, un an a 
le bureau me 
\guement le o 
nouvel exa 
an plus tard 

les 29 médecin 
ent alors qu au 


cune “explication médicale de 
\ cette guérison ne pouvait être 
donnée 

Le 22 février 1953, le comité 
national, adjoint au bureau médi 
cal, confirmait cette décision et 
transmettait le dossier Pe 
grin” à l'autorité ecclésiastique, 
| qui, le 7 décembre 1853, consta 
tait qu'une ‘telle guérison dan 
de telles circonstances extraor- 
| dinaires, très soigneusement con 
trôlées, ne peut qu'avoir un ea 
ractère miraculeux 


Décès à soixante-dix ans 
du sénateur Hushion 
MONTREAL 


te 


ur 

cède 
de 
ans, 


Willi 


Le 


subitem 
Westmount, I 
senateur 
l'état de santé était precaire 
puis plus d'un an, 


am J 
nt 


L'hon. sena 
Hushion est de 
à son domicile 
l'etait Age de 70 
Hushion, dont 
de 
était le repre 


sentant liberal pour la division 


Quebe 


c, depi 


lis 1940, 


Les marchés 


Bouvillons 


| De chaix 
| Bons 

| Moyens 

| Ordinaires 


Le R. P. Lamirande, qui termi- | 


théo- ! 


Bouvillons 


De choix 
Bons 
Moyens 
Ordinaires 


Génisses 


D 


e 


choix 


Bornes 
Moyennes 
| Ordinaires 
| Veaux ‘engraissés 
De choix 
| Bons 
Moyens 
Vaches 
Bonnes 
Moyennes 
Taureaux 
| Bons 
| Ordinaires 


| Génisses de boucherie 
Bonnes 
Ordinaires 


Veaux de boucherie 


3 FEV 


jusqu'à 1,000 iv 


au-dessus de 1,000 tv 


RIFR 

S17.00- 817 50 
15.50 16,50 
14.00 15.00 
1000 1300 
#17,00--817.50 
15 50: 16.50 
1400 1500 
10.00 13.00 
$15.00 -#15.50 
13.50 14,50 
see 11.00 1300 
9.00 1000 
#17.50--814.00 
16.00 17.00 
14.00 15.00 
$ 950--810.50 
A50 2.00 
#11.00--$811.50 
8.00 10.00 
s1100--812 00 


8.00 10 09 


Bons et de choix 824 00 #28 09 
Ordinaires et moyens 11,00 22.00 
Bouvillons de houcherie 
Bons S14 00-$15 50 
Moyens 10.00 13.00 
Ordinaires #00 9 00 
Porcs 
Grade ‘B-3" 20,75 — 90,75 
Classe ‘CC 30.00 30,00 
| Trés pesants 22.00— 23.00 
, Truies n0 1 00— 23.00 
Truies no 2 2 00 2 0 
| Très pcsants 21.00— 22 00 
Truies no 1 22.00— 2200 
Truies no 2 21.00— 21 00 
Oeufs 
A, gros, la douz 35 
A, moyens, la douz, 31 
A, petits, la louz 26 
Grade B 28 
Grade C 21 
Beurre 
De crémerie, la liv 59, 
n , 
Les obligations 
3 FEVRIER 
Dominion du Canada 
2eme emprunt de la 
Victoire, 3% 5100.95—#101 10 
3eme emprunt de la 
Victoire, 3% 100.00, 100 20 
4éme emprunt de la 
Victoire, 3% ms PAS0— 9890 
$Seme emprunt de la 
Victoire, 2% 4,00 97 40 97 20 
$eme emprunt de la 
Victoire, 3% … 96,75 97 50 
| leme emprunt de la 
Victoire, 3% . 9600 96 75 
Beme emprunt de la 
Victoire, 3% 95.25 96 00 
ÿSeme emprunt de la 
Victoire, 3% 2475 95.50 
Province du Manitoha 
4", 1962 1C) 5 94 75—8100 75 
3% 1965 (C) 89 50 91 00 
32,% 1966 (C) 44 50 94.50 
3% 1968 (C) 86.25 8925 
Province de la Saskatchewan 
1982 (C) s92 50894 .50 
1965 (CD) so 96.00— 96 00 
1968 (C) _92.00— 92 00 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 


JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 
1019, Edifice Grain Exchange, Winnipeg — Tél. 92-3452 


Lundi 

AVOINE — 

C.W. no 2 se 762 
C.W no 3 "a 12.2 
Fourrage no 1 712 
Fourrage no ? #9 6 
Fourrage no 3 “8 
ORGE — 

C.W. no 2 6 rangs 1081: 
C.W_ no 3 6 rangs 1041, 
Fourrage no 1 91: 
Fourrage no 2 867, 
Fourrage no 3 867à 
SEIGLE — 

C.W_ no 2 907: 
C.W no 3 26. 
C.W_ no2 re} LEA] 
C.W. no 4 #6 2 
Ergot m4 2 
Sur voie ret 100 2 
AVOINE — 

Mai ' 74 
Juillet #0, 
Octobre 5822 
ORGE — 

Mai CEE 
; Juillet 93 
Octobre 92%, 
LIN — 

Mat 2158 
duillet 307 5 
Octobre 2232 
SEIGLE — 

Mai :03 8 
duiliet 109 4 
| Octobre sé 108!. 


Mardi 


Prix déchärgé à Fort Wiiliom ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPES 


Mercredi Jeudi Vendredi 


752 LE] 
712 71 
70 LR] 
CURE 584 
LEE. 654 
100 4 100%, 
105.4 105% 
924 92%, 
914 CEA 
#02 89!4 
103%, 1942 
19014 10074 
s4', 987s 
20, 90%, 
ELA CCE 
1037. 104%, 
14 19 4 
M. ##', 
642 #2 
264 46, 
m2 M', 
034 LH 
320 
14 
21 4 
10719. 101% 
105.4 106 
106% 1m 
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LIBERTE ET LE PATRIOTE 


8 deb le 5 tévrier D 


25ème anniversaire de mariage de 
M. et Mme D. Lepage, de Gravelbourg 


GRAVELBOU n-! Radio-Gravelbourg: M. et Mme 
dredi 29 janvie "M et Mn ne Du Aristide Fournier, c Ferland 
” : élébraient leu Plusieurs messages de félicita 
me ar de ma tions furent reçus par les jubi- 
me + à la cathédrale | laires, entre auîres, un appei 1e- 
le Ciravelbourg marqua le dé-!léphonique de leur fille, Mme So- 
b de tte journée mémorab ange Smith, de Houston, Texas 
M abbé Artl Moqu iré M. Lepage remercia tous «es 
le la où fiiéiait. S. Ex parents venus de loin et de prés 
M£ é De . tait au'ainai que tous ses nombreux s 
° mis, dans des termes chaleureux 
Les {ra du ” 1 L fait ignalant que ce qui fait le plus 
par M abbé Roges Ducharme, | de bien au coeur dans la vie est 
MM. Albe L er, Elphège L des amis et de sentir 
Arnaud, Ernest Longpre et Henr affection 
Lepage, Mille Hermine Lemoine d agissait com- 
0 hait l'orgue n céeremonies à cette 
a ‘ ‘ ie re er (ut « ot 
n ré «+ des jub « Remerciements 
auquel à : parents et M et Mme Dumont Lepage 
que que Pl m Le tres chaleureusement 
Dans la soirét grand norr tous leu parents et amis qui 
bre de pa et d'a de M, leur ont témoigné autant de con- 
et Mme Lepa ‘ eur of: sidération à occasion de leur 
‘ P , bité d'arger 
4 | tés à € 
' a M TX ‘ . B h 
Pa Etat tn Wilow-Bunc 
ue: e M € Brault, de L 
Li. gr fé Mie (ès Nos malades 
ge M M Alpho d Furent hospitalisés du 23 ai 
Detroit é Wind 10 janvie Mmes Brennen, Alci 
H Da a bourg. de Grégoi Julien Piché et Lau 
un t e M pags r Mille Lucienne 
1 M { ‘ i Desautels, An 
aurent O'Re 
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produit de l'huile en Alberta, au 
Ils étaient accompagnés de Mlle 
rangée), leur institutrice, et 
is venus le plus loin pour visiter 


: décédé à l'âge de 57 ans 


ses parents Hormis- 
das Baribe I nent. 
Le bingo tenu le dimanche 17 
janvier, sous la direction du Con- 
local des Chevaliers de Co- 


lomb, a rapporté approximative- 


\ment la somme de 5130.00 nette, 
Ceci augmente ïes fonds destinés 
à la construction du Centre pa- 


de Domrémw., 
souhaitons un prompt ré- 
Mme Onésiphore 
Langlo M. Frank Héroux 
à l'hôpital de Cudworth 
Baptèmes 
janvier: Kelvin 
janvier, fils de M. 
Kusch, jr. Parrain et mar- 
raine, Henri Doucet et Yvonne 
Kusch, oncle et tante de l'en- 
fant, représentés par M. et Mme 
Ernest Kusch 
Le 17 janvier: Carole- 
8 janvier, fille de 
Philippe Baudais 
Henri Baudais, 
l'enfant: marraine, 
grand-mère 


la 
Nous 


a 


à 


Ajlbert, 
et Mme 


née 
Mme 


Anne, 
M. et 
Parrain, 
grand-père de 
Mme G. Redi, 


e 


sa 


Chronique de (FRG 


1230 Kilocycies 


Changements à l'horaire 
Nous prions nos auditeurs de 
lire attentivement la chronique 
de CFRG qui paraîtra la semai- 
ne prochaine dans La Liberté et 
|le Patriote, car nous y insérerons 


lun bon nombre de changements 
ja l'horaire. 


| 


firent un trajet de plus! 
de 1,100 milles pour visiter le Musée royal de l'Ontario, à Toronto, ! = 
commet 


M. 


| Anniversaire 
Le personnel du poste était tres 
| heureux de pouvoir participer ac- 
tivément aux célébrations faites | 
l'en l'honneur de M. et Mme Du- 
mont Lepage qui fétaient leur 
25ème anniversaire de mariage, | 
le.29 janvier dernier. Nos audi- 
teurs, qui connaissent et esti- 
ment M. et Mme Lepage, ont 
certainement goûté le program- 
me spécial qui leur était dédié | 
sous la rubrique “Onze d'Esen- 
", Grand merci aux réalisa- 
de cette émission, MM. Guy 
| Pariseau et Claude Maltais, et} 
| un certain monsieur qui ne Gési- | 
|re se faire nommer que sous l'a 
| nagramme de Regor Emrahcud. 
Son Excellence à CFRG 
C'était le 30 janvier que S. Exc. 
Mgr A. Decosse, évêque de Gra- 


velbou à y était reçu officiellement 
à CFR La direction et le per- 
ii aient au complet à 
cette receptio 
Après plusieurs mi nutes passées 

avec nous, Son nee fit son 
apparition au cercle intime du 
“Coir des  tous-petits” au 


de toutes les petites 


grand plaisir 
ts neveux de 


nièces et tous les peti 


| l'Oncle Benoit 


Nous espérons que tous les pe- 
tits neveux et nieces de l'Oncle 
Benoit se rendent compte qu'ils 
sont des membres importants de 
la famille de CFRG. Ils sont im- 
portants, non seulement parce 
qu'ils ont un Oncle tout à eux, 
mais aussi, parce que S. Exc, Mgr 
Decosse a fait un “exprès” pour 
parler aux petits enfants du sud 
de la Saskatchewan à l'occasion 
de sa première visite au poste, 
et aussi lors de sa première ap- 
parition sur nos ondes. 

L'Oncle Benoît désire remer- 
cier chaleureusement tous ses pe- 


tits neveux et nièces pour les 
charmantes lettres qu'ils ont é- 
crites à leur évêque. 


Chronique de CFNS 


== 1170 Kilocycies 
Lundi soir, nous avions le plai- : nous ent entendre que la rai 
sir de présenter en entrevue M. son principale pour le manque 
Mario Bernardi, pianiste cana- de lettres, c'est qu'il n'y a tout 
dien d'origine italienne, venu de simplement pas de ‘Quix”' ou 
Toronto à Saskatoon pour accom- de “Bye dans les magasins, dans 
pagner M, Murray Adaskin qui bien des paroisses. Nous deman- 


donnait un récital de ses oeuvres 
à la salle des Convocations de, 
l'université de la Saskatchewan. 
M. 
te de 23 ans qui 
dre en récital 
et dans différents concerts au Ca- 
nada et aux Etats-Unis, 
Nouvelles émissions 

Le samedi, à 12 h. 30, nous pré- 
sentons depuis la semaine der- 
nière le programme de Spirit- 
wood et à 1 h., le samedi égale- 


s'est fait enten- 


ment, la demi-heure de Léoville. 
Nous sommes heureux de voir 
[que les marchands du nord de 


la province s'intéressent de plus 
Len plus aux programmes 
CFNS. Ces émissions ont été ven- 
dues par M. Albert Bérubé, qui 
parcourt pour de poste les diffé- 
rentes paroisses du nord de la 
province, 

Quatre dans un 
Le changement d'heure n'a pas 


donné beaucoup de résultat pour | 


le 


e programme “Quatre dans un’ 
et certaines lettres __d'auditeurs 


Mort accidentelle de M. G. Duret, 


d'Ormeaux, âgé de 21 ans, 5 mois 
. VICTOIRE Le mercredi 13, formèrent une garde d'honneur 
janvier, en revenar it d une jou- pour la rentrée à l'église et en- 
te de hockey à Big River, M. Guÿ | suite de l'église au cimetière, 
Duret fut tué dans un ‘accident | Sont venus pour les funérail- 
d'auto, survenu à quelques milles les: M. et Mme Achille Grenier, 
| au nord d'Eldred de Marcelin, onèle et tante du 
Le servici avec messe, | défûnt, Mme Gertrude Côté, de 
diacre ‘et , eut lieu | Spiritwood, Mme Jeannette Gau- 
dans lise ale de Vic-|dreault, de Port Alberni, C.B. 
ire, le mercredi 20 janvier, M.let Mme Germaine Frenette, de 
l'abbé Alexandre Paradis, curé! Victoria, C.B.;: ses cousins et cou- 
de la paroisse, officiait, assisté du | Sines, MM. Simon et Lionel Gre- 
R. P. A. Nadeau, OM.I, profes- | nier et Mlle Réjeanne Grenier, 
seur au collège St-Jean d'Edmon- | de Marcelin, Mmes Alice Mecalko 
ton, Alta, et de M. l'abbé E. Lab-!et Laurette Parento et M. Eddy | 
bé ré de Debder Côté, d'Edmonton, Alta, M. A- 
Out: on père et sa mère, le | lain Côté, Mlles Aline et Yvette 
défunt laisse dans le deuil 6 fre- | Côté, de Spiritwood, M. et Mme 
res, André, Philippe, Jean, Alfred Renault et leur fille, Ali- 
diant du collège Jean ne, de Marcelin, M. Charles Man- 
monton, Alta, Laurent seau et Mme Jean- Baptiste God- 
Raymond: 3 soeurs, Mme Léo!bout, de Marcelin, Mme Roméo! 
Préfont * (Marie-Anne), Eu- Frencette, de Spiritwgod, M. Raoul 
génie et ni que: son grand-pè- | Dufour, de Prince- ert, M. Gé- | 
re et sa grand-fnère, M. et Mme | rald Grenier, de Marcelin, et M 
Ephrem Beaulac, de Marcelin, et | Roland Chalifour, de Léoville. 
plusieurs oncles, tantes, cousins | Remerciements 
et cousine La famille Duret remercie cor- 
Assistaient aux funérailles en) dialement tous ceux qui lui ont 
grand es parents et a-| témoigné de la sympathie, soit | 1 
mis du de la paroisse de | par bouquets de fleurs, bouquets 
Victoire et des paroisses environ- | spirituels, prières, visites ou as- 
nantes de Debden, Léoville, Spi-| sistance aux funérailles. 


ritwood et Marcelin, ainsi que des 
amis des districts de Big River, 
Parkside, Canwood et Day Creek, 

Les porteurs étaient cou- 
du défunt, MM. Joseph et 
le Beaulac, d'Eldred, René 
Marc Bonneau, d'Ormeaux, 
et Guy Tremblay, de Vic- 
ionel Grenier, de Mar- 


sin, portait la 


les 


Achil 


était 
frères 
Debden 


M 
de 
du 


Guy Duret 
Colomb, se 
conseil de 


Comme 


Chevalier 
Chevaliers 


| 


Ernst Emil Walter, de Ber 


fit voeu, en 1952, de se rendre à 
pieds dans tous les sançctuaires 
célèbres d'Europ Il apparaît 


ci-dessus photographié à Floren- 


ce, Ita) en route vers Lourdes, 
en revenant de Rome. Le pélerin 
porte partout une grande croix 


surmontée d'une image de la Ma. 


Mr Aif | L Junseit 0 quitie nopila 
\ le Fou Ma e P Danie MeGi 
et Mn A} Gabrielle Caplette et e bébé 
le Feriar Mme | He ag ainsi que M Léopold 
ie Windsor, Ont, | Therrien, Mmes Marie Lacerte DOMREMY La mor 
Lepage: M. Clau-! Marie Short, Barbara Mainil, evé à l'affection des 
ie Detroit, frère PE, Mondor, E. Champagne et | Herci Leblar âgé de 
! f " 
M. Léon Ken-!| Bernard Philippon, M. P, Foley | et s, après une “asse 
bourg: M, et Mme | et le bébé Adelard Klyne. ma rs hez lui, puis à 
4 r : re 1 
Y F1 re Gravelbourg Mme N. Durand fut transpor- de Saskatoon où il rendit son äme 
M. Claud? Ma a de Gravel-|{ée à Régina par avion, le mer- | à Dieu le vendredi janvier a- 
bou MM : R ou, ve) | eredi 20 janvier, pour traitements | prés une crise cardiaque 
Pellerin et in 3ouiiara, édicau Né à Katev: P.Q. le 11 jui 
Miles Madeleine Grenier, Made- | M°dicaux Me VF auus CE DEN en 
‘ e Plouffs lea e Liboiron et M. Jérémie Beau hamp est re my ru EM t à a. HET rh 
fes pape” \ M et Mme! venu de l'hôpital de Gravelbourg ee Belle #15 8 se. St-[sidorc 
Jen Î o et y t Mm ae reê : af h FA de e 3 921, epou 
Fortunat Gosselin, M. Joseph De-|Je lundi 18 janvier. Son état de v L Kiné Lana ui 
Va PA p >. A santé est satisfaisant ENS RRAGPOIS. QU A0 
Gagné, MM. et Mmes Raoul Bé su t et en 1926 vint de Be 
chard, All; Siroi Albert-N. M. l'abbé Armand Guénette est}, cétablir eu à + 4 
Forcie Elphege St-Arnaud, Fr-|arrive, le samedi soir 23 janvier quelques mille 
nest Longpré et Conrad Piché,l de Gravelbourg où assista au |) 0 ge 
Mile Jeanne Beauregard, M. Lés | sacre de S. Exc. Mgr A. Decosse M. Lebla 
Piché, MM le Dr et Mme Rosa | Deces outre son épou 
rio Morin, Erne tC 1pron Théo Mme Trefflé Fiset, mère de M on pat elle 
B. * re Sr # Antonio Fiset, est décédée le 20 | Cyprien et Féii LES 
Ph e Lafrance, A mt OUPAU. | janvier à St-Gabriel de Bran- |laïde, Hortense et Angèle (Mme 
hiippe Souc \uréle Piché et! 4on, P.Q. à l'âge de 86 ans. Gaston Chicoine): 5 frères, Ro- 
Ernest Gauthier, tous de Gravel { tu£ , + . muald et Napoléon, de Domrémy 
dbtire 1f dt Mme C S Tools de Soiree de l'A.C.J.C, ÿ iald et | ve À r ir'é ÿ 
Ne 2 Vin : . Cr sucien 1 anitoDe ATrmeæ F 
Bateman: M. et Mme Jean Bour-| Le mercredi soir 27 janvier eut de Rés La at He Nes vi PRE + à 
é, de Palmer; Mile Lucille St-|lieu, dans la salle des Chevaliers | Ko nt:éal: une soeur. Mme Anne- 
Arnaud, de Montréal; M. l'abbé| de Colomb, une soirée du bon| rie Fournier de Brince-Albert 
Arthur Moquin: le R. P. Irénée | vieux temps donnée par l'A.C.J.C, sin au plus eurs beaux-fr êres 
Tourigny, OM: le R. P. Wilfrid | L'assistance fut satisfaisante mal- &{ belles coeure id 1 
Piédalue, OM.I: M abbé Roger | gré la température inclémente et pret aie fi nébre chanté par 
Ducharme; M. Henri Lepage, ne-!ce fut un succès, Tous passèrent | M. l'abbé À. Houlie, curé. eut lieu 
eu: MM. Norbert et Dumont-|une agréable soirée. Merci à tou l'éclise paroi ale te mardi 26 
Pierre Lepage, fils de M. et Mme ceux et celles qui y prirent part janvier 10 h 30 RUES 
ler H r Herm ‘ L r » à Î $ , S # “4 
Le p: M Hern Fu moine Statistiques Les porteurs furent les quatre 
# 1 so! + de ROIOTAUX Durant l'année 1953, 127 enfants fils du défunt, son gendre, M. Gas- 
e iques cadeaux fur nt o urent confirmés: il y eut 41 bap- | ton Chicoine, et son frère, M. Ro- 
1 IDIIAITES EL JES PETSON- | fémes, 9 mariages et 7 sépultures,  muald Leblan 
à vante poire 4 Paro!C| Plus de 18,000 communions fu- La maison n 
pour présent à M, et Mme Le-| ent distribuées de Saskatoon 
page les vor de leurs parents £ d arrange t 
et amis et manifester estime | Va-et-vient à Re La dE 
qu'ils ont pour eux: M. Albert-N,. M. et Mme Frank Bellefieu: PAPPACIAARNES 
Forcier, maire de la ville de Gra- sont de retour de leur voyage aux La fam H. Leblanc désire 
veibourg; M. Elphège St-Arnaud, | Etats-Unis où ils rendirent visite | lemMercier tous ceux qui lui ont 
président de Radio-Saskatche- | à leur fille, Béatrice, et à des a 7 des marques de sympathies 
wan: M. Ernest Longpré, secré- | amis. 1 l’occasion de son deuil, soit par 
re de la ville de Gravelbourg M. et Mme F. Bellefleur sont otfra) ides d'honoraires de messes 
et confrère de M. Lepage: M. le allés à Régina récemment, pour | °t de prière nil par visites ou 
D Rosario Mor pré dent de affaires a= stance aux funérailles 
—— N lle pit 4 JF Ï 1 a 2 * 
1 Bet y We miller est allée Cà et là 
4 à Régina derniérement, chez des . Ô 
Lac Pelletier amis \ Baudai a fait un 
M. et Mme Eddy Beattre et M FA%00nh:-ROUL: SOINS ME 
M. et Mme Achille Chabot sont | LiZzie Beattre sont de retour de e L 
partis passe e reste des mois' leu voyage en Colombie Br gr: eau, al 
d'hiver à Ponteix tannique 1. C arlenlazig ashsle Porta # 
M. Irvin Stude MP. est venu Mlles Hélène et Doris McG i € vian passe :0n congé avec 
assister a icre de notre nouvel étudiantes au couvent St-Gabrie] 
évêque. En retournant à Ottawa, | 4e Lebret, sont venues passer une 
Mine à on neveu, M.| quinzaine, de jours chez leurs Coderre 
Alain Métivic pour quelque | Parents, M. e Mme Jacques Mc- 
temps 1illis Jubilé d'argent 
M Fillion est Régina auprès M. l'abbé F. Blanchard de Ver- Le vendredi 22 janvier. à la de- 
ie son épou érieusement ma- | wood, accompagné de M. l'abbé | me de M. et Mme Napoléon 
ade. No ouhaitons à cette der- ! J--A. Foisy, curé de Montmartre Perra ÿŸ eut une soireée-sur- 
iière un prompt rétablissement. | st Venu rendre visite à M. l'ab à l’o on de jubilé 
Mme Jos. Monette et Marcel! 1 à A. a Pre de retour! d'argent, organisée par les deux 
Mmes A. Létourne A St De A à rraveibourg le mercredi soir | filles des jubilaires, Mmes Robert 
nis sont a urrent | 20 janvier. Is sont partis le ven- | A et Léo Brin: une trentaine 
€ À N Le it P + DD] + do 24 nm + + né Pau y ? " à 
par avion pou 1 aux dredi matin #n Janyier Dour Ré- | d'invits parents et amis, sont 
M. le curé est allé à Ponteix M. Omer Tessier, de Régina,| venus félicit les jubilair qui 
pour affaire MM. Tony Monet- | äinsi que Mlie Lucille Bourdages, furent mariés à Montmartre par 
te et Achille St-Denis l'accom-! étaient en promenade chez leurs ' M. l’ab Vachon, en 1929, La 
pagnaient parents et amis, le dimanche 31 soirée fut agrémentée par des 
anvier, parti de cartes et du chant et 
M. J.-A. Matthieu fut élu mar-|°€ termina par un délicieux gou- 
ï 9 lier en remplacement de M.!t y eut aus la presentation 
Robert-E. Gobeil, B. Com. George Dosch, sortant de char-!4 bourse bien garnie, 
ge. M. Robert Philippon fut éga 
Comptable Agréé ement élu € placement de ï 
M. Orphis J Le 
321, 2eme rue est rina Char npi en; € 
SASKATOON, SASK Baptème D 
—— Le janvier: Joseph-Lionel- | ie 
) le 17 is er e » P: | 
Dr E. A GAUDET Lo 6 13 janvier, fils de Paul- | bendant : M. € 
mile Mondor et de Marguerite | Mme Rot { * Berth 
Vime Robert Alhx et Mme Bertha 
Clinique medicale et dentaire Bourassa. Parrain, M po ! Bou- | Gauche 
60 - 12eme rue est assa; marraine, Mlle Laurette! 1] y eut une réunion des Dames 
Bo s I « 
En face de la Commission Re Lu D. "e j ese ntée pa Mlie | de Aut Mme A. Laroche 
Doris Dura C )1 4 7 
tes aueurs L eudi 21 Janvier 1‘ dame 
. Distributi à i ment crent le 
Prince-Albert, Sask. - Telephone 4202 ” nee vase rçr vds ph je 
: s Le dimanche après-midi 24 jan- | ° au 
. vier, dans la salle des Chevaliers! Mlle Viviane Roy a fait un voy- 
Pharmacie Duncan de Colomb, eut lieu la d bution | 48e à Moose Jaw au début de la 
Avohue Conitois des prix de français et e cate- ve e, à 2 soeur 
PRINCE-ALBERT SASK. chisme, sous les auspices du Co- a ( Ga 
pos ‘ : mité paroissial de l'A.C.F.C. Voi- | CN£ 
Page mode e le programme du concert fran- M etait en 
‘ ; < : ça he sa Jeu Mme Lucier 
mt hu Ouverture: “le baiser de lalPelti Mile Seale était garde 
Telephone: 2155 angue française”, par la chorale | Malad da un hôpital à Dawson 
NC LIVRONS de l'école, sous la direction de la | depuis deux : 
ne —— | Rév. Sr Eugénie-Françoise | Le vendredi 29 janvier se : 
+ . t sdré | dire ( \ À 60 
H.-J. Coutu, C.R. . Mot du président, M. Andre | { G Ame LA 
eau ? aps. us 
A AT ARE Récitatior de gr upe “O Ca-| 1€ I A. Ferrara, 
nada, mon pays, mes amours”, pat Huel et Emi- 
Suite 5 editice Imperial Bank des élèves des grades V et VI | l : PRISES M 
Distribution des prix aux éle- me ; Mme A- 
PRINCE-ALBERT SASK ves des grades IV et V andrine Caron, Louis Peltier, 
. : Lie Dialogue ‘Les ioms cana- | Ernest Cossette et Lucien Michel. 
Agences J.-A. Fournier  diens. par Milles Thérèse Bou- Le n Huel fut opére 
x ane et Janine Cojllin samedi 256 
k ances Pi aux eleves des grades VI, al St-Joseph de 
pre | ne:ces VI et VI 
e enu Chant: “Le petit cordonnier” , et Mi John Wilton sont 
227 l3eme rue ouest VI « x VA aile des grades V, VI reve us d'un long voyage en 
: Il et l Albert demeurent ieurs de 
Telephone 3697 Drix a x élèves des grades IX a seb » deus 
PRINCE-ALBERT, Sask yet ; #3 
ni “he ogue Les malices d 
Diamants et bagues Hlue River petit Faire par Mlle Nicole 
Reparalion experte de montres Bo: neau 
Gravures gratuites Emetteurs Pr - J 
de permis de mariage I de catechisme 2 tous les 
BIJOUTERIE : R Ê 
Le PP Rèves canadiens par 
SLHOHANTS des grades V, VI VII 
a Ma tes . d'amants 
LIT ave Central. Prince-Albert M. le curé prit ensuite la pa- 
B GAUDET. prop role, encourageant les jeunes à 
i continuer d'apprendre le français 


! done du Perpetuel Secours. (CW)iet Albert Gatin. 


Marcelin 


Le mardi 19 janvier, M. et Mme 
François Conan, accompagnés de 
leur fille, Yvette, partaient pour 
un voyage aux Etats-Unis, 

M. Elzéar Bonin est revenu de 


l'hôpital, il y a quelques jours. | 


Le 22 
ieu, 


vendredi janvier avait 
dans la salle Homemakers, 
une soirée au profit de l’équipe 
de goureù 


| Saint-Hubert 


| 
| Anniversaire de mariage 
| 


Le lundi 25 janvier, M. et Mme 
Francois Jordens ont célébré leur 
67ème anniversaire de mariage, 
En raison du temps‘ froid, seu- 
lement leurs enfants les plus 
rapprochés ont pu se rendre à 
un souper intime préparé par 
leurs belle-fille et fille, Mmes Léo 
| Jordens et Roméc Brodeur. Nos 
| fl icitations à M. et Mme F. Jor- 
dens. 


Ca et la 

Le R. P. J. Bordet, F.MI. est 
| allé à Gravelbourg pour assister 
au sacre de S, Exc, Mgr A. De- 
cosse. 

Mile A. Bonin a passé une se- 
| maine à l'hôpital des Soeurs G 
| ses de Régina. 

_ Mme Frédéric Couronné est al- 
|lée à Réginà pour chercher son 
petit garçon qui y était à l’hé 
| depuis plusieurs semaines. 
en sk voie de rétab 

Le dimanche 24 janvier, les! 
élèves du grade IX, Mlles R.-A.| 
Istace, E. Praud et J. Gatin, dans | 
le but de mettre en pr ratique le! 
cours d'art menager qu'elles sui- | 


r1- 


ôpital ! 
Il est 
sement 


Bernardi est un jeune pianis- | 


à Radio-Canada | 


de | 


| Esquimalt, C.B., après 


dons encore une fois aux respon- 
sables de la souscription dans 
chaque paroisse de bien vouloir 
nous écrire un mot pour nous 
: dire oui ou non ces produits 
sont en vente. Nous pourrons ain- 
plus facilement négocier en- 
suite avec les commanditaires, 
C'est très important pour le pos- 
te que ces lettres des 
responsables nous arrivent le plus 
tôt possible: le début de la se- 
maine prochaine serait le mieux. 
En attendant, s'il vous plaît, 
voyez vos lettres sans retard pour 
participer au concours hebdoma- 
daire. 


sil 


si 


Jeudi, 7 h. 30 

Les Canadiens français 
ront désormais écouter un de 
leurs programmes favoris, le jeu- 
di soir à 7 h. 30: “Baptiste et Ma- 
rianne’”’, Le programme allemand 
lest terminé, du moins pour 
moment, et nous pouvons main- 
tenant diffuser le programme fan- 
taisiste “Baptiste et Marianne’, 
si populaire depuis de nombreu- 
ses années sur jes ondes de Ra- 
| dio- Canada. 

Et c'est tout pour cette semai- 
ne, À bientôt, et encore une fois, 
s'il y a un tout petit moyen, pour- 
quoi ne pas écrire tout de suite 
pour participer au concours ‘‘Qua- 
{tre dans un” 


Sintaluta 


M. et Mme Jean Français et 
leurs enfants, du Lac Margueri- 
|te, sont venus visiter leurs pa- 
rents d2 Sintaluta. 

M. et Mme Tom Earnshaw et 
leur mère, Mme Henri Oudot, 
| sont allés visiter M. et Mme C, 

Oudot, du Lac Marguerite. 
M. et Mme Noël Oudot sont 
| allés à Régina pour affair:s. 

Mme Charlotte Gendron, d'In- 
dian Head, M. et Mme Charles 
Oudot et leurs enfants, du 
Marguerite, sont venus visiter 
Mme H:nri Oudot. 
| Sont venus en fin de semaine 

M. et Mme Fred Doiter: 


pour- 


| chez 


| leur nièce, Lorraine, aussi MM. 
Ernest Wright et Peter Herman, 


Funérailles 

MM. Marcel et Paul Français, 
Fred Dolter, Mme Henri Oudot, 
M. <t Mme Bole Oudot et M. N. 
Oudot sont allés à Indian Head, 

25 janvier, assister aux funé- 
Paille de M. Armand Latreille, 
| du Lac Marguerite, décédé chez 
| sa fille et son gendre, M. ct Mme 
Antoine Platana, de Régina, à 


différents | 


en- ! 


| 
| 
| 


le | 


| 


| 


| 
| 


Lac | 


| leurs filles, de Régina, Miles Ma- | 
d:leine, Isabelle et Françoise, et | 


l'âge de 87 ans, C'était un des) 


premiers colons venus de France 
au Lac Marguerit:, Il était bien | 
connu dans les paroisses d'In- 
dian Head, Montmartre, Sintalu- 
ta où il laisse un grand nombre 
| d'amis. 


Fiançailles 
M. et Mme Fred Dolter annon- 
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6.55—0O Canada 9.05—Bal continental i 1235—D'une paroisse 
7.00—Radio-Journal | 930—L'orgue populaire | à l'autre 
7.05— Bonjour, 945—Artistes lyriques 450- Cordes qui 
compartiotes 1000—Au fil de l'heure chantent 
145—Prière du matin 10.30—Quatre dans un 100— Amérique latine 
&.uu— Nouvelles 10.59—Signal horaire | 715--Commentaire des 
8.10—JIntermede | 1100—Musique à trois nouvelles 
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Partie de cartes, à Val Marie, au 


profit de la “Marche des 10 sous” 


cent les fiançailles d2 leur plus 
jeune fille, Françoise, avec M. 
Ernest Duncan, fils de M. et 


Mme Wringht, de Balcares, Sask. 
Le mariage aura lisu le 27 fé- 


vrier à Sintaluta. 
| 


Lisieux 
Mile G.-C. Sapourin, de la Ma- 
canadienne, stationnée au- 
trefois à Cornwallis, N.-E. assu- 
me maintenant ses fonctions à 
avoir passé 


rine 


VAL MARIE — Le mercredi,vick et bébé, Adèle Perreault 


127 janvier, les “Homemakers” | Jean F'acette, Léon Cornet, Garth 
organisèrent, dans la salle des! Envick, Archie Mclnnis, Claude 
Chevaliers de Colomb, une partie | Cornet, Claude Gard, J. Faber, 


| M. Léon Croteau; 2ème, M. Lamo- 


quelques jours de congé chez ses | 


parents, 


Ferland 


Naissance 
et Mme Fernand Guy sont 
les heureux parents d'une fille, 
née le 26 janvier à l'hôpital de 
Gravelbourg. Elle reçut les noms 
de 
pour parrain et marraine M. 
Mme Antonio Fournier, 
grands-parents maternels. 
Va-et-vient 


M 


et! 
ses 


M. le curé est allé à Gravel- 
bourg pour assister au sacre de 
notre nouvel évêque. 


MM. Noé et Robert Chabot sont 


Marie-Gisèle-Florence et eut| 


allés à Régina, suivre un cours | 
de mécanique. | 
M. Henri Larose est revenu a- 


prés avoir passé quelques mois 


vent, préparérent et servirent le a Winnipeg. 

souper à 16 convives chez M. et| M, Al! fred Fauchon, de Grave!- 

Mme R, Istace. Elles se proposent | bourg, est de passage chez M. 

de renouveler l'expérience d'ici! Thomas Fauchon pour répara- 

peu chez MM. et Mmes R. Praud! tion de maison. 

et E. Gatn Notre petit village s'est enri 
La partie de croquignole or- chi d'une nouvelle maison, celle 

ganisée par les élèv es de la gran-| de M. Léandre Chabot, achetée 

de classe de l’école de St-Hubert | et déménagée ici 

au profit de la Ste-Enfance et! Plusieurs des nôtres, jeunes ei 


de 


la Croix-Rouge eut \lieu avec 
ccés le samedi 29 janvier, Les 
gagnants des divers prix furent 
Mmes Léo Jnrdens et C. Istace, 
MM. Ivan Flick, Richard Praud 


moins jeunes, se sont joints au 
club de curling de Mankota. 
Mile Laurette Chabot, e.g.-n" 


à Gravelbourg, était en visite 


chez ses parents pour la fin de| 


semaine, 


| Sheila Envick, Claudette Scant- 
| land, P. Sharpe, Alice Perreauit, 
Hildegarde Laturnus, M, Jos. Bel- 
|lefeuille, Gus Anderson 


de cartes et de bingo au profit 
de la “Marche des dix sous”, 


Les prix furent attribués com- 


me suit: ler prix des dames, Mme | 
Milton Brooks; 2ème, Mlle Pau- Orkney: Mme Grace Acker, 
line Bleav; ler prix des hommes, Mme Joyce Barlow, M. Strand, 


Mme L, Richards, Patricia Shieïids, 


the: boîte de surprise, Mme Jos. | Gloria Cochrane, Mme B, Wilson. 


Bellefeuille; 2ème, Mme Xavier, Bracken: Alden Wells, Mary 
Morel. S . | Henrey 
Un délicieux goûter fut servi Monchy: J, Faber 
Rose fie id: Mary Dukat, 


vait une très bonne assistance, 


Merci à tous, donateurs et au-! 
tres. | 


Ca et la | 
Les “Juniors” de Val Marie ont | 


par les dames en charge. Il y a-| 
| : David Nelson, 


RE 


mesuré leurs forces au gouret con-| M. €t Mme Edouard Carignan 
tre les jeunes de Climax, à cet | Sont rot De Lebret pour y voir 
l'endroit. La partie fut de 4 à 4. peur fils, le R. F, Emile Carignan, 
M. Albert St-Jean est revenu | pis BR. PP. 1 ges 
de l'hôpital de Régina après un|,,-° - I. Desautels et A 
séjour de près de deux mois, Bon Lizée, O.M.I., de St-Boniface, é- 
courage et un prompt fétablisse- | taient de passage à Ponteix, en 
| visite chez leur parenté. 


ment. | 
ë Mme Albert Provençal est allée 
Hôpital Notre-Dame | passer quelques semaines chez son 
Liste des malades hospitalisés | fils, Paul, à Flin Flon. 
de 15 au 31 janvier: | M. et Mme A. Chabot, de 
Val Marie: Mme Fernand Per-| Pelletier, passent quelques 
reault, Marcel Pinel, Mme G. En- |maines chez M. Raoul Larochelle, 


Lace 


se- 


En cette Année mariale , . . 
Jeunes gens qui désirez vous dévouer au service de 


MARIE IMMACULÉE 


Enrôlez-vous dans la Congrégation des 


FILS DE MARIE IMMACULÉE 


Prédication 
au: 


Missions 


tout renseignement, s'adresser 
Révérend Pere Supérieur 

des Fils de Morie immoculée 
ST-HUBERT, SASK. 


Oeuvres: Petits séminaires 
Pour 


Winnipeg, le 5 février 1954 


Visite à Tisdale de la Supérieu 


re 


Générale des Srs de N.-D. d'Evr 


TISDALE Les religieuses de 


l'hopital Ste Thérèse de l'Enfant- | 
Jésus de Tisdale sont en fête 
Elle accueillent cetie semaine 


eur Supérieure Générale accom- 
pagnée de sa première assistante, t 
ver de France, pour les visi-! 
ter ut des Soeurs de Îles 
Charité de Notre-Dame d'Evrôn, | 
de Mayenne, fondé en 1682 per 
une pleuse veuve, Mme Thulard, | 
pour le soin des malades et l'ins- 
ttuction des enfants, a essaimeé)} 
au Canada en 1909, lorsque la} 
en France, refusa aux con- 
grégations le droit d'enseigner. 
Dans l'Ouest canadien, les] 
Soeurs d'Evron comptent six mai- 
: et s'y dévouent, comme leurs | 


Les 


L'instit 


or 
» 


Soeurs de France et d'Angleter- 
ré, aux oeuvres de charité pro- 
prés à leur vocation 

Le noviciat, à la Maison pro-| 
vinciale de Trochu, Alta, accueil- 
e et forme avec le plus grand 
soin à la vie religieuse les jeu- 
nes filles qui veulent mettre leur 


au vice d'un idéal de cha- 

dans la ‘simplicité et l'u- 

tant recommandées par la 
e 


vie ce 


rite 
mon 


fondatri 


Pour répondre aux directives 
écentes du Saint-Péère et aux 
exigences de la vie moderne, les 


jubilés de mariage, à Montmartre 


MONTMARTRE De nom-| 
breux parents et amis se remdi-| 
rent à la demeure dé Mme Mar- 
the Poirier pour féter le 30ème 
anniversaire de mariage de M.| 
et Mme W 
sérent une agréable soirée 

Le dimanche 31 janvier, une! 
autre soirée-surprise organisée | 
par MM. J.-A. Caron et Emilien 
Labrèéche se tenait à la demeure 


de M. et Mme Urgel Lafontaine 
à l'occasion de leur 25ème anhi- 
versaire de mariage, Une soixan- 
taine de parents et d'amis se ras- 
semblèrent pour offrir leurs 
voeux aux jubilaires. On leur 
présenta de jolis cadeaux, objets 
électriques pour cuisine, et une 
adresse appropriée à l'occasion 
fut lue par Mme Louis Douan, 
cousine de Mme Lafontaine, 

La dernière partie de gouret, 
jouée en notre patinoire le 30 


SASKATOON 


Au Collège 
St. Thomas More 


Le dimanche 31 janvier, la 
grand-messe fut chantée par le 
R, P. O'Donnell, qui donna aussi 
le sermon de circonstance. 

Le déjeuner-communion fut en- 
suite servi dans la salle du Club 
Newman, M. Ron Maclean, étu- 
diant en droit de 2ème année, 
présenta l'invité d'honneur, M. 
Marcel Leblanc, M. Leblanc ob- 
tint son baccalauréat ès arts au 
collège de Gravelbourg en 1949, 


| 
| 


Il poursuit présentement des 
hautes études de physique. M. 
Leblanc est président des étu- 


diants de l'université de la Sas- 
katchewan et dernièrement il é- 
tait l'un des trois délégués cana- 
diens à la conférence internatio- 
nale des étudiants qui eut lieu à | 
Istanbul, Turquie, 

M. Leblanc relata son passage 
à Londres, à Amsterdam et son 
court séjour à Rome, Il nous fit 
part des problèmes discutés à la 
conférence puis conclut en illus- 
trant le rôle important joué par 
le Canada dans cette organisa- 
tion, Cette année, le Canada fut 


élu au Conseil exécutif. 
Mile Mary Ellen Mann, étu- 
diante de 2ème année, remercia 


en termes appropriés M. Leblanc 
pour sa très intéressante causerie, 

Le soir, après la bénédiction du 
T. S. Sacrement, on présenta le 
film “1953 Grey Cup Finals” qui 
fut très apprécié, 


APPETISSANTS -ef vite faits 


avec la moderne levure SÈCHE qui lève vite! 


(4 


PETITS PAINS en éventail! 


ol : 


Mesurez dans un grand 
tau tiètle, 1 © à thé suer ranul 


brasser jusqu'à dissolution du sucre, 


Saupoudrez y le conte 
w de Levure Sè Flei 


qui lève vite, Laisser reposer 10 
minutes, ENSUITF bragsez bien 
d'ébullütion 1 tasse 
ites-y fondre 5 c. à soupe 
lé, 2e. à thé sel et laissez 
: au mélange de levure 
tasse eou tiède, In- 
es larime à pain tamisée 
battez vigoureusement, 
nt 4 €, à soupe shor 
Incorporéz encore 3 
ne à pain tamisée, Pé. 
à ce que la pâte soit 
ique: mettez-la dant un 
é et badigeonnes le dessus 
rre Où shortening fondu. 
vrez et placez à la chaleur à l'abri 
courants d'air. Laissez lever au 
€ mume. Aplatissezs la pâte 
graisses le dessus et 
115562 lever encore une lois, presque 
su double du volume. Aplatissez de 
nouveau la pâte et abaisser au rou- 
«à a montré à la los, en un réé- 
tangle de l4" d'épaisseur, Soulevez 
couvrez là avec un linge et 
: ] Bad:geonunez 
tening iondu, 
er des de 1}:° de largeur, 
+ 7 bandes les unes sur les 
autres et coupés en morceaux de 1147, 
Places ces morceaux, les bandes repo- 
sant verticalement, dans des moules 
à muffins graissés, ayant soin d'êvs- 
ser un Deu les bandes au sommet. 
Louvres et laisses lever au double 
Luis Cuisez à four wii, 
4 2 eur 


Emprie 


du surmme 
AD'F., de 15 


© Vorre levure a-1-elle perdu sa 
vigueur quand vient le temps de 
l'employer ? Adoptez alors la moderne 
Levure SÈCHE Fleischmann qui lève 
vite. Elle conserve 1oute sa vigueur 
dans votre armoire, sans réfrigération. 
Pas de recettes spéciales. Une 
enveloppe équivaut à un carré de 
levure périssable dans toure recette. 


êtes -en Lronsron ROUE n-70$ / 


l'ont décidé 


Elles ont quitté la grande coiffe 


blanche du Maine (France), le 
fichu de lingerie et n'ont gardé 
de l'ancien habit, plusieurs fois 
séculaire, que la petite croix de 
bois reçue au jour de leur consé- 
ération au Seigneur, Mais sous 
un costume différent, le même 
esprit demeure et les soeurs con- 
tinuent d'apporter leur dévoue- 
ment aux malades, et aux en- 
fants, l'instruction et l'éducation | 
chrétienne 


; Biggar 


Aprés avoir craint ndant | 
uelques mois de perdre nos| 
urs Grises de l'hôpital de Big- | 


|gar, nous nous réjouissons de ia | 


que leurs supérieures 
de les laisser conti- | 
nuer leur oeuvre bienfaisante | 
dans notre milieu 


Bien peu réalisent tout le bien 
que ces religieuses ont fait pour 
les catholiques dans ce district à 
majorité protestante 


Aussi, par la voix du journal, 
nous désirons leur témoigner no- 
tre sincère reconnaissance et re- 
mefcier leurs supérieures pour 
la décision prise à l'effet de notre 
hé ] 


nouvelle 


de cartes 

Le dimanche 31 janvier eut lieu 
um# partie de cartes or£anisée par 
38 familles de la paroisse. Le ga- 
gnant des cartes fut M. Henri Poi- 
rier rt M. M. Bélisie fut l'heu- 
reux gagnant du prix d'entrée. 
Après la partie de cartes, quel- 
ques parties de bingo furent 
jouées, La somme de $500 fut 
gagnée par M. Jéan Perreaux. 
Trois billets de $10.00 ont été ra- 
flés et gagnés par MM. Roy Mur- 
ray, d'Antler, et Alex. Wolensky 
et Mile Clotilde Fréçcon, de Red- 
vers M. Georges Bauche gagna 
51500 au “punch”. 

a-et-vient 

* M. et Mme Fernand Petit et M. 
Gérard Paulhus étaient de pas- 
sage à Brandon, la semaine der- 
nière. 

MM, et Mmes Henri Bauche, 
Gabriel et André Sylvestre se 
sont rendus à Winnipeg, jeudi 
dernier. Mile Irène Person ac- 
compagnait M. et Mme H. Bau- 
che au retour 

M. J.-B.-A. Sylvestre accompa- 
gnait son frère, Raoul, à Régina. 

M. Léon Perreaux, gen no 
de son fils, Gilbert, est hospitalisé 
à l'hôpital des Soeurs Grises de 
Régina. 

M. ét Mme Earl Beck, de Wey- 
burn, passent quelques jours chez 
leurs parents, M. et Mme Louis 
Bauche 

Le KR. F. Yvon, de Lebret, ac- 
compagnait MM. Hervé et Henri 


| George, Raymond Petit, Fernand 
| Morin et Georges Wilvers à St- 


LA LIBERTE ET 


LE PATRIOTE 


._ Vancouver 


Baptèmes 
Le 20 décembre: Thérèse-Dar- 
leen, fille de Raymond Carbon- 
neau et de hia Fedun. Parrain 
et marraine, Benoît et Hélène Ga- 


| 
| Le 10 janvier: Beverley Ann, 
fille de Philippe Fauteux et de 
Joyce Greenlay. Parrain et mar- 
raine, Wilfrid Fauteux et Rose- 
Anna Hébert 
Le 24 janvier: Claudeite-Jac- 
ueline-Marie, fille d'Armand 
olicoeur et de Marcelle Brunel- 


gnon. | 


| médi 30 janvier, 
| Fréchette, O.F.M. curé, bénissait | vier, Miles Louise et Thérèse Gou- 


| mond-Honoré Bouchard, 
| M. et Mme Arthur Bouchard, de} bart de leurs parents « 
{New Westminster, avec Mlle Ma- 


Île. Parrain et marraine, M. Léo et 
rs Louise Brunelle, grands-pa- 
pu de l'enfant. 


Mariage 


Le 30 janvier, M. Staniey Will- 
| den épousait Mile Rolande Ca- 
| dieux. Le R. P. J.-L Lemire, 
{S.S.S. bénit le mariage. 
| Les témoins furent Mlle Eva 
| Cadieux, soeur de la mariée, et 
|M. Eddy McCorchuk. La mariée 
| fut accompagnée à l'autel par 
Don Southead. 


| Granville, chez Mme Flora South- 
| ead. 


Caisse Populaire 


Une quarantaine de paroissiens 
assistèrent, le dimanche 24 jan- 
|vier, à l'assemblée générale de 
la Caisse Populaire et discutèrenñt 


lentre eux 


progrès de la caisse, La progres- 
sion ascendante du chiffre d'af- 


| Paul Boucher, servaient au sanc- | 


| 


| 


| 


M. 


es différentes ques- | 
tions concernant la gérance et le} 


| 


| En Colombie Britannique 


PAGE ONZE 


Mariage Bouchard-Girard célébré à 


N.-D. DE LOURDES — Le sa- 
le R. P. Albéric | 


mariage de M. Joseph-Ray- | 
fils de 


le 


|rie-Berthe-Juliette Girard, fille 
de M. et Mme Willie Girard, de | 
|cette paroisse, à la messe de} 


|9 h. 30 


Les témoins étaient M. Laurent | 


|! Bouchard, frère du marié, et Mile | 
: Germaine Girard, soeur de la ma- | 


riée. Le père de la mariée la con- | 
duisit à l'autel. Emile Bouchard, 
frère du marié, et un jeune «mi, 
1 
tuaire, 

Mme T. Desautels chanta des 
cantiques, accompagnée par Mme 
Sylvio Chabot. M. le curé bénit 


La réception eut lieu à 4461, rue | la table au diner, chez le marié. 


Nos écoles 

Nos écoles sont restées fermées | 

toute la semaine à cause de la nei-| 

ge et des mauvaises routes. Nous | 

reprendrons le temps perdu du- 
rant lé£ vacances de Pâques 


Année mariale 


Samedi dernier, 30 janvier, le 
R. P. John Forest Gaivin, OF.M. 
vicaire, chanta la grand-messe 


|et d'Annette 
| et marraine, M. et Mme Eddie 


| St-Isidore 


| d 


| 


janvier par Glenavon contre 
Montmartre, donnait la victoire 
aux nôtrés par un pointage de| 
5 à 3. | 

Mme A. Faubert a l'heureuse | 


de Prescott, Ont | 


Nos fermiers du sud et sud-est | 
du district de Montmartre se sont 
crganisés et ont fait l'achat d'u- 
ne charrue à neige (genre blower) 
et pourront maintenant tenir 
leurs routes ouvertes pour les 
automobiles et les camions. Cette 
machine s'adapte au devant d'un 
tracteur, Une cinquantaine de 
fermiers se sont joints pour faire 
l'acquisition de cette charrue à 
neige. 

Lé bonspiel annuel de Mont- 
martre commença le 31 janvier 
et durera pour plusieurs jours, 
Le nombre de clubs qui y pren- 
nent part est de 33. Plusieurs sont 
des villages et districts voisins. 
Après les grands froids que nous 
avons eus, il fait maintenant très 
doux, même on eut de la diffi- 
culté avec les glaces de eurling. 

Mme Félicien Rinoudo est de 
retour chez elle après un séjour 
à l'hôpital de Régina. Elle est à 
présent bien remise. * 


let de Marthe O'Reilly. 


Boniface pour des journées d'étu- 
dé de la JEC, 
Ba es 

Le 23 janvier: 
Joseph, fils de Roger Wolensky 
Parrain 
et marraine, M. et Mme Alex. Wo- 
lensky, grands-parents de l’en- 
fant 

Le 14 janvier: Francine-Marie, 
fille d'Alphonse Moreau et d'An- 


illie Savoie, Tous pas-| visite d'une de ses cousines de! geline Bériauit, née le ‘4 janvier 


ét baptisée à Redvers par M, l'ab- 
bé A. Vandendriessche. 


M. et Mme Henri Filteau sont | 


de retour de leur promenade à 
Bellegarde. 

Mme Robert Genge et ses deux 
etits garçons sont retournés à 
Toronto pour y rejoindre leur 
époux ét père. Mme A. Boulet, 
mère de Mme Genge, et Thérèse 
les ont accompagnés jusqu'à Wol- 
seley. 

. Wilfrid Dumont et Mme 
Oscar Legault sont allés à Ré- 
gina pour assister aux funérailles 
de leur mère et belle-soeur, Mme 


2 


Bourgeault. 

Nos malades 

M. Jos. Savari a dû subir une 
deuxième opération chirurgicale 
à l'hôpital des Soeurs Grises de 
gina. 

M. Ludger Lamontagne est de 


Les soirées du 
Prince-Albert s 


PRINCE-ALBERT -- Par une 
température idéale (45° ad-dessus 
de zéro), près de 200 membres 
du Club Canadien de Prince-Al- 
bert se pressaient, le dimanche 
31 janvier, dans la salle des Che- 
valiers de Colomb afin de parti- 
ciper à leurs réunions régulières 
tenués chaque dimanche ét s'en 
pnner à coeur joie. 

Ces soirées, qui deviennent tou- 

jours de plus en plus populaires, 
nous permettent de rencontrer 
de nouvelles personnes, dont un 
grand nombre nous viénnént des 
paroisses environnantes et sou- 
vent même éloignées. 

La salle était comble, et 27 ta- 
bles furent mises à la disposition 
des amateurs du jeu de cartes. 
Malheureusement, plusieurs né 
purent y prendre part, faute de 
place disponible 


Gagnants 
Voici les noms des gagnants: 
pour ‘hommes: ler prix, M. Mau- 
ricé-E. Poulin: 2ème, M. Albert- 
L. Pagé. Il est à remarquer que, 
sur 12 parties, ces deux messieurs | 
ayant obtenu chacun 97 points, 


Club c.-f. de 
ont un succès 


ils ont dü couper les cartes trois 
fois avant de trouver l’heureux 
vainqueur, C'est un fait très rare. 
Ce qui souleva un tonnerre d'ap- 
plaudissements par tous les as- 
sistants. Le ler prix des dames 
échoua à Mme Aristide Guillet 
et le 2ème, à Mme T. Kungle, 
avec 96 et 91 points, respective- 
ment. 
Au bingo 

Les gagnants du bingo furent: 
Miles Marcelle Savidan, Jeannet- 
te Deault et Rose-Amande Gau- 
det, Mmes J.-B. Ciazinski, Aris- 
tide Guillet et A. Lemieux, MM. 
J. Daniel, Edmond Guillet, M.-S, 
Turgeon, Henri Legault er Léo- 
nar Lemieux; prix d'entrée: 
Mme Marcel Leblanc. 

Un succulent goûter fut servi, 
suivi d'autres amusements. 

La partie de cartes était sous 
la direction de M, Pierre Legault 
et notre dévoué président, M. 
Berchmans Gaudét, était en char- 
ge du bingo. 

LA L 

M. et Mme Hector Lamonta- 
gne, de Blaine Lake, Sask., sont 
retournés chez eux après avoir 
passé plusieurs jours chez dés pa- 


rents et amis. 


| Duck Lake 


Çà et là 
M. et Mme Charles Dumais et 
leur fillé, Claudette, sont de re- 
| tour d'un voyage d'un mois à St- 


ils sont allés rendre visite à M. 
et Mme Jean Dumais et autres 

arents. Sur la voie du retour, 

. ét Mme Dumais se sont arrê- 
tés à Winnipeg et St-Boniface 
|pour visitér d'autres parents ét 
connaissances. Ils ont fait un ex- 
cellent voyage. 

Nos Chevaliers de Colomb, de 
concert avec la paroisse, ont pa- 
tronisé une partie de cartes afin 
de recueillir des fonds nécessai- 
res pour la radiodiffusion du cha- 
pelet des différents groupes de 
|la paroisse au poste C1'NS dans 
le but d'honorer la Vierge Imma- 


culée durant cette Année maria- 
le, Un bon nombre de nos gens 
se sont rendus à la salle parois- 
siale afin d'encourager ce noble 
geste et cette belle initiative 

Etaient de passage récemment 
au pensionnat de la Frésentation 
de Marie: la T. Rév. Mère Ste- 
Lutgarde, supérieure provinciale, 
de Prince-Albert. 

Le 24 janvier eut lieu ure heu- 
re d'amateurs dans la salle du 
| gymnase de l'école St-Michel. 
| Elle remporta un grand succès. 

M. Louis Cécillon et sa soeur, 
Thérèse, a.g.m., sont alles rendre 
visite à leurs grands-parents, M. 


| 


et Mme L.-Aimé Cécillon, à M. et 
Mme Louis Roset et autres con- 
naissances, de Chilliwack, C.B,,] 
dernièrement. | 

Nos rälades | 


de l'hôpital Ste-Famille de Prin- | 


| opération. 
| retour de l'hôpital de Rosthern | 
où elle a subi elle aussi une opé- | 
ration 

Mme Joseph 


| tements. | 
Nai e 


garçon. 


Benoîit-La-Corne, Abitibi, P.Q,. où | quali 


{à Gravelbour 


Laurier-Marc- | | : À 
We ke S. Exc. Mgr Giovanni Panico, nouveau déléguée apostolique au | 


uitter le 10 février prochain la nonciature aposto- 
érou, où il se trouvait depuis 5 ans. Il est attendu 


Canada. 11 doit 
lique de Lima, 


au Canada au début de mars. Mgr Panico a fréquenté les univer- 
sités romaines où il a obtenu plusieurs doctorats. À 27 ans, il en- 


trait dans la carrière diplomatiq 


l'Europe, il fut sacré archevêque 
en Australie durant 13 ans avan 


corations. (CCC) 


D 


Comme nous l'avons fait à 
maintes reprises dans le passé, 
nous publions, encore cette an- 
née, les compositions primées aux 
derniers examens de l'A.C.F.C. 
Depuis que nous avons dû sus- 
pendre la publication de ces tra- 
vaux, il y a quatre ans, de nom- 
breux lecteurs, dont plusieurs 
institutrices, n'ont cessé de nous 
écrire pour savoir s'il n'y aurait 
pas moyen qué soit continuée 
cette oeuvré qu'ils considèrent 
comme utile. Notre commentateur 
étant redevenu disponible, il nous 
est enfin possible de répondre 
oui à ces lecteurs fidèles. 

En effet, nous sommes heureux 
d'annoncer que les compositions 
ayant remporté des prix aux exa- 
mens de juin 1953 paraîtront tour 
à tour dans cette colonne, accom- 
pagnées de commentaires appro- 
priés d'Eugène Adolphe. Nous es- 
pérons, cette fois encore que ces 
articles pourront être utiles à nos 
écoliers et rendre service au per- 
sonne! enseignant de nos écoles. 

Le Secrétarit de l’'A.C.F.C. 
Vonda, Sask, 
L1 


La Ste-Catherine 
chez nous 


1. C'était le jour de la sainte 
| Catherine. Alors nous avons dit: 
| ‘Nous allons faire de la tire et 
inviter nos amis pour venir en 
étirer”. 

2. Quand ils sont arrivés, on 
leur en a donné à chacun un mor- 
ceau pour étirer. Il y avait de nos 
amis qui ne savaient pas com- 
ment faire, alors la tire était prise 
entre leurs doigts. C'était drôle 
de les voir. 

3. Nous en avons coloré de tou- 
tes sortes de couleurs: de la rou- 
ge, de la verte, de la jaune, ct 
nous en avons laissé de la blan- 


che. 

4, Quand elle a été finie, ils 
en ent mangé à leur goût. 

5. Après qu'ils ont été partis, 
nous avons nettoyé la maison, Il 
y avait de la tire tout partout. 

6. Nous, nous allons toujours 
nous rappeler de notre belle soi- 
rée 


Madeleine PREFONTAINE, 

Grade 4-B, 

Ecole du village de 

Lisiéux no 4699, 

Lisieux, Sask. 

LZ 

Voyons un peu, pour commen- 
cer, quelles sont les prineipales 

tés de cette composition. 
Nous disions la semaine der- 
nière que dans une lettre le ton 
doit être naturel parce que rien 
ne déplaiît davantage que de lire 
une lettre écrite dans un style 
guindé ou artificiel. Cela est vrai. 
Mais cela n'est pas vrai des let- 


| 


tres seulement, Ainsi, la compo- | 


sition d'aujourd'hui n'est pas une 


{ lettre mais une narration. Croyez- 


vous que l'élève aurait dû en 


profiter pour tâcher de nous é- | 


blouir avec tout ce qu'elle con- 
naît de grands mots et de phra- 
ses compliquées? Non pas. Elle 


Wolseley 


l'abbé L. Savoie se rendit 
au sacre de S. 
Exc. Mgr A. Decosse. 

Mile Léona Dureau est de re- 
tour de sa promenade à Mont- 
martre 

M, Frank Vincent, 


M. 


de Victoria, 


| C.B., visita un grand nombre d’a- | 


mis à Woiseley 

M. Jean Boutin, de St-Hubert, 
rendit visite à ses soeurs, Mmes 
Louis et Léo Dureault 

Mmes A. Bonneville et L 
Coueslan visitaient leur fille et 
soeur, Mme J. Schmidt, à l'h6- 
pital des Soeurs Grises. 

M. et Mme Henri Coueslan al- 
lèrent à Liberty au chevet 
la soeur de cette dernière (Adè- 


M. Louis Pel/eiier est de retour | le Bénard) 


Furént hospitalisés dernière- 


| ce-Albert après »voir subi une|ment: Mme Léo Dureault, MM. 
: | Andrew Schneider et 
Mile Noëlla Mané est aussi de | reault. 


Emile Du- 


Miles Laurina Noëls, Floren- 
ce Bonneville et Lauraine Du- 
reault, de Régina, sont venues 


| Doucette est en|en fin de semaine chez leurs pa- 
| voie de guérison à la suite de trai- | rents. 


Notze série de parties de car- 
tes a dû être interrompue à cau- 


A M. et Mme André Barré, un |'se des mauvais chemins et de la fait un aussi bon travail 
| températyre inclémente, 


ue. Secrétaire de nonciature puis 


chargé d'affaires dans divers pays de l'Amériqu: du Sud et de 


en 1935 et fut délégué 


org Dre 
t de devenir nonce au Pérou. Les 


gouvernements de 4 pays différents lui ont conféré de hautes dé- | 


Nos Ecrivains en Herbe 


a jugé, fort justement, qu'il va- 
lait mieux être naturel et expri- 
mer simplement, sans cérémonie, 


de la sainte Catherine”. 
nous avons dit: ‘Nous allons fai- 
re de la tire et inviter nos a- 
mis...” etc. Est-il rien de plus 
simpie, de plus gentil. C'est pour 
cela que la composition est si a- 
gréable à lire. 


Une autre qualité, très impor- | 


tante aussi, surtout quand il s’a- 
git d’une narration, s'ajoute ici à 
celle dont nous venons de par- 
ler, L'élève a fait preuve, dans 
sa composition, d'un sens très fin 
de l'observation, Notons d'abord 
qu'elle a déjà du mérite d’avoir 
su choisir un sujet qui lui est fa- 
milier. En effet, il est toujours 
très périlleux, en composition, de 
se hasarder sur un terrain qui 
nous est inconnu (qui de nous, 
par exemple, pourrait 
une tempête en mer, où un com- 
bat d'éléphants?) car alors, à dé- 
faut d'expériences vécues, on ne 
peut avoir recours qu'à son ima- 
gination et cela peut aisément 
nous entraîner dans le faux ou 
l'invraisemblable, Mais ce n'est 
pas tout de bien choisir son su- 
jet. I1 faut ensuite le traiter. On 


ment faire pour rendre la com- 
position intéressante et 


ici qu’il faut absolument avoir 
recours à son sens de l'’observa- 
tion. Autrement, la composition 
risquerait d'être banale en effet. 
Or voici une élève qui a trouvé 
le moyen de rendre son récit sai- 
sissant de vérité. Comment s'y 
est-elle prise? Dans une narra- 
tion comme celle-ci, on ne doit 
jamais tenter de décrire la scène 
dans le menu détail. Cela dilue 
le texte et donne à la composi- 
tion une allure d'inventaire, Il 
faut au contraire savoir choisir 
avec justesse quelques traits sail- 
lants et expressifs, les quelques 
détails qui sont le plus caractéris- 
tiques du tableau que l'on veut 
peindré. Les autres détails doi- 


|puie notre survivance française. | 


| 4€. 


les choses qu'elle avait à _dire. | Isidore de Bellevue, a passé quel- 
C'est ce qu'elle a fait, et voici ce | ques jours, dernièrement, chez ses 
que cela a donné: “C'était le jour | parents, M. et Mme Paul Cham- 
Alors | berland. 


raconter | rents, M. et Mme Elie Hudon, est 


a beau le connaître à ford, com-| 


origina- | 
le, pour éviter la banalité? C’est | 


faires, des dépôts et des emprunts | spéciale pour les enfants, à l'oc- 
indique clairement le progrès | casion de l'Année sainte mariale, 
constant de notre Caisse parois- et prêcha sur la dévotion à Marie 
siale et démontre combien nos|pour la protection de la pureté 
gens peuvent tirer profit à faire | de la jeunesse. Les religieuses et 


partie de cette coopérative d'é- | les enfants firent les frais du 
pargne. La Caisse Populaire, Joie | nant 
là un des piliers sur lesquels s’ap- , 

à 4 ep”. A la radio 


Canadiens français, comprenons- Un groupe de dix dames et 
demoiselles de 
|la direction de Mme S. Chabot 
|qui les accompagnait au piano, 
| présentèrent un programme de 
{chant au poste CKNW, dimanche 
soir, 3: janvier, à 10 h. 15 p.m. 
Ellés exécutérent les chants sui- 


Va-et-vient 

M. l'abbé Armand Arès est a!- 
lé à Prince-Albert, la semaine} vants: “Musique de la pluie”, 
dernière, et à Gravelbourg où il! de Francis Lopez: “Notre Père” 
a assisté aux cérémonies du sa-|et “L'hiver a chant l'hirondelle”, 
cre de S, Exc. Mgr A. Decosse,| de la Bonne Chanson, Ce pro- 
nouvel évêque de Gravelbourg. | gramme est un d'une série pré- 

M. Roger Chamberland, de St-|senté chaque mois par les Cana- 
des environs sur les ondes de ce 
poste, dans le but de familiariser 
le public aux chansons populai- 
res françaises. Félicitations à no- 
tre groupe de cantatrices, Reve- 
nez-nous! 


Miles Rolande et Aurore Mar- 

childon, g.-m.g., sont retournées 
à l'hôpital St-Paul de Saskatoon 
après des vacances passées chez 
leurs parents, M. et Mme Albert 
| Marchildon, 
Mile Doreen Wassill, en congé 
| chez ses parents, M. et Mme J.-B. 
Wassill, il y a quelque temps, est 
aussi retournée à Saskatoon pour 
y continuer son cours à l'Ecole 
Normale. 

Mile Irma Pelletier, en visite 
chez ses parents, à Périgord, a re- 
pris son travail chez M. et Mme 
Elie Archer depuis quelques se- 
maines. 

Mile Marie-Anne Hudon, qui a 
passé deux semaines chez ses pa- 


DUNCAN Le jeudi 31 dé- 
cembre, en l'église St-Edouard de 
Duncan, fut béni le mariage de 
Mlle Alice-Thérèse Weicker, fille 
cadette de M. et Mme Jules Weic- 
ker, de 167, avenue Coronation, 
avec M, Edouard Roy Burton, 
H.M.C.S. Antigonish, fils aîné de 
M. et Mme Leslie Burton, de Sas- 
retournée à son emploi à la Ban-|katoon, 
que de Montréal de Tisdale. Le R 

M. Maurice Sirois est venu de|S MM. curé, célébra la messe du 
Chauvin, Alta, passer la semaine | mariage. Le R. P. Guillaume Lem- 
dernière chez ses parents, M. ét| mens, S.M.M., ami de la famille, 
Me + ie gp L dt assistait au choeur. 
don sont allés ‘en voyage d'affai. La mariée, qui fit son entrée 

; n ‘ au bras de son père, était ravis- 


2 À pr Albert, en fin delire dans sa longue robe blan- 
ig . che de marquisette de nylon et 
dé déntelle Chantilly; ellé por- 
tait un voile trois-quarts en tulle 
de soie brodé retenu par une tiare 
de perles, Elle avait aussi un 
pendentif en or envoyé par son 
grand-oncle, de Paris. Elle tenait 
un livre de prières ivoire orné 


P. Raymond Lombard, 


| 


Statistiques 
Voici les statistiques de l’hôpi- 
{tal Notre-Dame de Zenon Park 
pour l'année 1953: il y eut 403 
admissions, 39 naissances dont 24 
filles et 15 garçons, 2 décès dont 
un d’adulte et un d'enfant. 


| de roses rouges ét cascade de 
Premier bébé de 1954 | lierre. 
Le premier bébé dé l'année Les filles d'honneur, Milles 


1954 à l'hôpital Notre-Dame fut | Blanche Weicker, soeur de la ma- 
un garçon, né le 8 janvier à M. |riée, et Moya Martin, étaient éga- 
et Mme Wilfrid Leblanc (Adeli- | lement habillées de robes de tul- 
ne Rancourt) et baptisé sous les | le et de soie rouge de Noël gar- 
noms de Ronald-Cléo. Il reçut les | nies de perles et elles étaient coif- 
cadeaux suivants des différentes | fées de minuscules bonnets éga- 
maisons d’affairés du village: da-|lement de tulle. Elles portaient 
mes Auxiliaires, une tasse en ar-|des manchons de velours blanc 
gent gravée pour bébé et une|bordés de fourrure ét garnis de 
boîte de chocolats: épicerie La- | noeuds de ruban vert et rouge, 

londe, $2.50: hôtel Zenon Païk,| Les petites bouquetières, Loui- 


là paroisse, sous | 


diens français de Vancouver et| 


de | 


$2.00: clos de bois et matériaux 
de construction Moyen, une pin- 
te de peinture; magasin coopéra- 
tif, barboteuse: pharmacie de 
Zenon Park, livre “Faits et ges- 
tes de bébé’; salon de barbier 
Goyer, $1.00; boucherie et entre- 
pôt frigorifique Roy, un demi- 
gallon de crème glacée; quincail- 
lerie Courteau et frères, ë 
eau chaude: garage Ferré, $1.00; 
magasin général M. Courteau, 
poudre et huile à bébé; magasin 
général Buissière, chaussures 
pour bébé; café Central, une boi- 
te de chocolats; magasin de lin- 
ge pour dames ‘Modes Laurie 
| Anne”, $2.00; garage Wassill, 
$1.00; M. et Mme Louis Chartier 
(bureau de poste), brosse et pei- 
gne pour bébé; gare Canadien 
| National, $2.00. 


vent être résolument omis. C'est 
précisément ce qu'a fait l'élève 
ici. Elle aurait pu nous rapporter 
le nom et l’âge de ses personna- 
. ges, nous décrire leur costume, 
| nous dire à quelle heure les amis 
| sont arrivés et à quelle heure ils 
| sont partis, nous énumérer les 
| ingrédients dont on s'est servi 
| pour faire la tire, etc. Mais quel 
ennui c'eût été pour le lecteur! 
| Au lieu de cela, nous avons une 
| composition très vivante, rendue 
originale par quelques traits pi- 
quants croqués sur le vif et que 
l'élève a fait habilement ressor- 
tir (paragraphes 2, 4, 5). 

Et maintenant, passons rapide- 
ment, si vous le voulez bien, sur 
les quelques fautes que nous trou- 
vons dans cette composition. 

(1) “Nous allons ,.. inviter nos " 
amis à venir :..” On invite quel- | Naissances 
qu'un à venir, et non pas pour! Le 9'janvier est né à M. et Mme 
venir. De même, au paragraphe | Laurier McCrea, un garçon. 
| (2), “... on leur a donné un mor-| M. et Mme Elie Hudon sont 
ceau (de tire) à étirer” | heureux de faire part à leurs pa- 

(2) Le on de la première phra-|rents et amis de la naissance d'u- 
se n'a pas sa raison d'être. Jus- | ne fille, née le 19 janvier et bap- 
qu'ici, tout le long du premier|tisée sous les noms de Carole- 
paragraphe, c'est nous qui est su-| Anne. Parrain, Denis Doll, cou- 
jet: Nous avons dit...; nous al- | Sin de l'enfant; marraine, Jean- 
lons faire...: inviter nos aris.| ne Bothorel, sa tante, 
| Dans la suite, c'est encore nous: | Remerciements 
| nous en avons coloré... (3); nous] M. et Mme E. Hudon désirent 
avons nettoyé... (5); nous allons | remercier sincèrement et expri- 
|toujours nous rappeler. (6).| mer leur appréciation aux reli- 
| Pourquoi ce on tout à coup aU|yjieuses de l'hôpital Notre-Dame, 
| paragraphe 2? Remplaçons-le par | M. le Dr J. Mandin, aux gardes- 
|nous: “... nous jleur en avons! malades et au personnel de l'hô- 
donné ...” tout va bien. | pital pour les bons soins et les 


et 
| 


chose (complément d'objet indi-| Mme E. Hudon durant son stage 


;rect), mais on se rappelle quel-| à l'hôpital 
que chose (complément d'objet | Nos malades 

23 | fa ag + rh x ; : 
direct). Il faut donc écrire ici: Furent hospitalisés à l'hôpital 


“Nous, nous allons toujours nous} 
rappeler notre belle soirée”, 
| bien: ‘Nous allons nous souvenir | 
de notre belle soirée 

Disons en terminant que les 


pril, Ella Sullivan, Mme Alex. 
| April et bébé, Mme Rolang La- 
L | londe et bébé, Mme Fernand Fa- 
| quelques fautes signalées ci-des- | ;reau et bébé, Amable St-Amand, 
|sus ne sont pas tres graves La | Mme Marie-Louise Joubert, Hen- 
| langue dans l'ensemble est bon-!;j Rodier, Mme Wilfrid Leblanc 
|ne, le style concis et clair. Et silet bébé, Mme Laurier McCrea et 
{l'on considère que léléve na!bébé, Paul Denis, Claire Marchil- 
peut-être que dix ou onze ans,| don, Mme Léon Leblanc, Gilles 
| on ne peut gue la féliciter d'avoir | Favreau, Alice Verrier, Mme 
| Yvonne Poulin et Norbert Le- 
li blane, 


l Eugène ADOLPHE 


(6) On se souvient de quelque | délicates attentions prodigués à 


pd Notre-Dame, du 3 au 17 janvier: | 
| Edouard Leblanc, Mme Sylvio A- | 


sac à| 


| 
| 
| 
| 


se Foucher et arguerite Ko- 
curek, nièces de la mariée, por- 
taient des robes en tulle vért avec 
bonnets et manchons semblables 
à ceux des filles d'honneur, 

M. Pierre Girard, de Victoria, 
était garçon d'honneur. MM. 
Léon Foucher et Georges Kocu- 


LA CAISSE POPULAIRE ST-SACREMENT 


N.-D. de Lourdes de Maillardville 


Soirée d'adieu 


Samedi dernier, 30 jar 


soir 


let, du Carré Laval, furent l'ob 

jet d'une soirée d'adieu de i 
L amus 

la demeuré de leurs pare M 


et Mme Jean-Baptiste Gr 
les partent dimanche pour 
bec, où elles se proposen 
vailler pendant deux ans 


Baptèmes 
Dimanche dernier, 31 janvier 
le R. P. Curé conféra sacre- 


ment de baptème aux quatre en- 
fants suivants 


Marilyn-Suzanne, née le 5 jan 
| vier, fille de Lucien Avotte et 
de Thérèse Côté. Parrain et mar- 
raine, Edmond et Marie Côté 

Marie-Suzanne-Rita, née le 17 
| janvier, fille d'Edgar Bouchard 
let de Luce Lambert. Parrain et 
|marraine, David Tremblay et 
| Ciara Girard, son épouse 

Marie-Denise-Cécile, née le 14 


ier, fille de Joseph Gaucher 
Levasseur, Parrain 


Janv 


Améro 

Sheryi Anr 
[novembre 1947 
| Mme Florian Nadeau 
| marraine, Florian et 
| rèse Nadeau 
| Enfin, un cinquième enfant fu 
baptisé le même jour: Marie-Rita 
| Suzanne, fille d'Armand-Roger 


Irene le 26 
fille adoptive de 
Parrain et 


Mar e Th 


lee 


t 
î 


! Dufauit et de Pauline Proulx 

Parrain et marraine, M. et Mme 

Hervé Proulx, représentés par 

M. et Mme Roger Moreau, eux- 

mêmes parrains du père 
Syndics 


Dimanche après-midi, à 1 h, 30 
| eut lieu la réunion mensuelle des 
| syndies de la paroisse, Six su: 
sépt étaient présents. M. Tous 
saint Filiatreault, leur président, 
signa les rapports financiers de 
la paroisse, Messieurs les syndics 
furent consultés et d'accord sur 
|la préparation d'une parure très 
spéciale à la statue de l'Imma- 
culée de notre maître-autel pour 
la fête de Notre-Dame de Lour- 
| des, le 11 février, et pour toute 


l'Année mariale. Nos deux ar- 
tistes seront les RR, FF, Guy 
St-Pierre et Maurice Dignard, 
O.F.M. Ii fut également décidé 
que nous aurions des ‘pliants”, 
comme nous en avons eu pour 


l'Avent, en faveur de nos écoles 


Mariage Burton-Weicker célébré 
en l'église St-Edouard de Duncan 


rek, beaux-frères de la mariée, 
agissaient comme huissiers. 

Plusieurs solos furent chantés 
pendant la messe, entre autres 
“Panis Angelicus”, ‘“Veni Jesu 
Amor Mei” et “En ce jour, ma 
bonne Mére', Mme B. Goldie tou- 
chait l'orgue, 

L'église avait été magnifique- 
ment décorée de chrysanthèmes 
blancs et or et de guirlandes de 
verdure par Mme Hector Marsh, 
amie de la famille, Deux corbeil- 
les de fleurs étaient placées de 
chaque côté de la table de com- 
munion, Les bancs d'honneur é- 
taient décorés de houx et de 
noeuds de ruban blanc. 

A l'issue de la cérémonie, une 
réception fut tenue à l'hôtel Com 
mercial où le jeune couple reçut 
les félicitations de cent invités 
sous une arche décorée de cloches 
blanches et de feuillage 

Un gâteau à trois étages était 
placé au centre d'une table re- 
couverte d'une nappe en dentelle 
venant de Belgique et de bougies 
roses décorées de noeuds bleus. 

M. Alexandre Martinich, de 
| Port Alberni, oncle de la mariée, 
proposa le toast et jlut les nom- 
breux télégrammes de félicita- 
tions, 

Les nombreux et magnifiques 
cadeaux étaient placés sur une 
longue table décorée de verdure. 

Parmi les invités on remarquait 
Mme L, Burton, mère du marié, 
sa soeur, Florence, de Saskatoon, 
M. et Mme Bernard Benson, de 
San Francisco, Cal., oncle et tan- 
te de la mariée, ainsi que plu- 
sieurs autres parents et amis de 
Port Alberni, Victoria et Nanai- 
mo, 

Les nouveaux époux résideront 
au numéro 2500, rue Blackwood, 
Victoria. 


Rapports annuels comparatifs 1948-1953 


Empruntis $ 100 $14,281 
Nombre d'emp. 1 20 
Actions 1,428 12,137 
Membres 42 91 
Emp. sur dotation 

Actions sur dot. 

Profit annuel 36 350 


Actif à la fin de décembre 1952 


520,619 $34,500 $50,564 $95,305 
41 59 66 80 
25,538 32,962 52,038 90,216 
129 140 201 245 
2,840 6,315 10,000 

3,000 7,000 8,592 

490 1,405 2,024 4,795 


$110,178,15 


POPULATION FRANÇAISE DE LA COLOMBIE 


d'apres le recensem 


ent fédéral de 1951 


DIVISION NO 2 


Population totale de 1951: 60,060 Population 
Population totale française: 2,098 totale franc. 
Subdivision ‘A’: Columbia River North: 4,194 1227 
US CUT" CC ORNE NE Mae 1,877 62 
2) Cité de Revelstoke: 2,917 65 
Subdivision ‘‘B'’: Columbia River South: 30,526 1,206 
lQuadanac District: 479 # 
2) Non organisé: rie à We 471 
3) Cites: 
L Rossland: 4.604 141 
Trail: 11,430 414 
4) Villages 
Castlegar 1,329 26 
Kinnaird: 947 44 
Salmo . 593 32 
Subdivision ‘“‘C'': Kootenay et Slocan Lakes 24,140 765 
1) Non organisé: 14,045 415 
2) Réserves indiennes 83 
3) Cités: 
Kaslo 730 22 
Nelson: 6,772 27! 
Slocan: 374 3 
4) Villages 
Creston: 1,62€ 38 
New Denver 771 10 
Silverton: 339 6 


mr 


PAGE DOUZE 


Petites 
Annonces 


Torit, 2 sous per mot. Minimum, 
50 sous par insertion plus 25 sous 
supplementaires pour afttranchis- 
sement si l'on 1e sert d'une Boîte. 


Le paiement doit toujours eccom- 
pagner la copie de l'annonce. 


Pour teléphoner 


une petite annonce 
signaler 74-3372 


S1 VOLS SOUFFREZ D'ARTHAITE OÙ 
DE RMUMATISME, et ni vous 
pouvez obtenir de soulagement, e6eTi- 

€ A4. bruyère, F0. Box 123, 
Winnipeg, Man 


moi 


St vous avez Les cheveux gris, rendez- 
naturelle avec du 
Ce n'est pas une 
niure na: un tonique merveil- 
Ecrivez pour obtenir un dé 
pliant gratuit à AJ. Hruyére, 
ox 121, Winnipez., Manitoba, 


_ le teinte 


NEVER GREY’ 


te 


eux 


JISANE CISBEY — Vous pouvez main- 
tenant vous procurer la célèbre TI- 
SANE CISBEY chez M. FE. Sabourin. 


pe | 


Tr | 


F0. ! 
Tr 


lcovruriere 


| 


| 


195, avenue Provencher, St-Bonifare 
Par la poste: 8100 franco 122-TF 
REMEDES d'herbages et de plantes 
par un Pére missionnaire. 44 remé-, 
des* curatifs bienfaisants. Souffrez- 
Des centaines sont soulagés 

guéris Ferivez pour obtenir 1- 
rets gratuits et explications. H. La- |} 
piume LL rue St-Jean-PBaptiste, | 
St-Bonilace, Man 76-TF 
FILLE OÙ DAME DEMANDEE pour 
sssurmmer la harge rayon de vé- | 
ment Le jues dans mMmarasin 

d e + de l'Ouest. Doit être ex- 
pér entée Bon salaire semaine de 
ut autres avantages. Ecrire À 
Hoite 997, La Liberté et le Patriote, 

#19, ave MeDermot, Winnipeg 

597-440. 


GARDE-MALADE PFRATIQUANTE Li- 
CENCIEE, pc + ministére des Af- 
faires des Vétérans o 
160-2175, Po de détails, s'a- 
dresser immédiatement à la Commis- 
sion du Service Civil, 356, rue Main, 
Winnipeg W547 


PRIS MA HETRAITE, le dé- 
déménager en Ville dans un 
merais acheter maisonnette 
rw de 3 ou 4 chambres 
st comptant Ferire À Boîte 599, 
La Liberté et le Patriote, 619, avenue 
MeDermot, Winnipeg, Man. 


AYANT 


sirernis 


599-TF 


CORSETIERE 


représentant la Compagnie Scen- 
cer. Corsets et brassières faits in- 
dividuellemment pour chaque per- 
sonne. Aussi supports chirurgicaux 
pour hernie et épine dorsale, S'a- 
dresser à Mme Germaine Courteau, 
96, rue Sherbrook, Winnipeg. 
Téléphone: 35-226. 


Poils Disgracieux 


Signes, verrues, boutons. Nous 
garantissons absolument de les en- 
lever pour toujours. Nouvelle mé- 
thode sans douleur Traitements 4 
partir de #200. Un seul traitement 
suffit pour enlever pour toujours 
les poils des jambes et des bras. 


The Dermic Institute 


500, édifice Kensington—Tél. 92-4110 
WINNIPEG 


Pour réparations de dactylogra- 
phes, de machines à additionner, 
pour achat et location de dacty- 
lotypes neuves et d'occasion, e- 
dressez-vous à 


Reliance Typewriter 
Co. 
Henri de MOISSAC, prop. 


Téléphones 
92-7052 — Rés, 20-9126 


322, rue Donald, Winnipeg 


Mesdames! 


Faites-vous !, 
donner votre 
permanente 
pour 1954 


maintenant! 
Dernières 
de Hollywood, 
New-York et 
Paris 


modes 


Let 


Ondulations à froid et ondulations 


à l'huile 55.00 A 


a la crème 
Une bouteille de parfum est donnée 
GRATUITEMENT 

chaque permanente 


GCLDEN BEAUTY SALON 


st Winnipeg 
la gare 


avec 


Mary's et Hargrave, 
A une rue au sud de 
des autobus 
Vis-A-vis la cathédrale Ste-Marie 


Pour rendez-vous 
telephone» à 92-5902 - 92-3157 


Po trouble de ia vue 


WILFRID ROYAL & COMPAGNIE 


Tous genres d'assurances 


314-5, édifice Avenue 


Téléphones: 931 558-9 


POUR ACHAT, VENTE ou ECHANGE de propriétés de ville ou 

de compagne, MAISONS, DUPLEXES, BLOCS de résidence où 
FERMES de tous genres, HOTELS ou 
autres COMMERCES à le campagne, 


S'ADRESSER A 


ARPIN REALTY 


668, avenue Taché, St-Boniface, Man. 
Bureau 20-8023, 


de commerce, 


E-J-R. ARPIN — le 


Economisez $100 maintenant 
Achetez directement de la tobrique chestertields, divans 
autres ftouteuils en sections construits selon 
vos propres spécifications, 


Aussi, nous réparons et recouvrons vos vieux meubles copitonnés. 


et 


Venez voir nos salles de montre 


ATLAS UPHOLSTERING 


Téléphone 93-6748 


| 


1 
( 


Winnipeg. | 


| 
| 
| 


| 
| 


| 


| 
| 
| 


| 
| 


| 
| 
| 


LE SECRETARIAT DE L'ACFC. 
VONDA, Sash. cherche 
pour le travail de buresu Travail 
varié et intéremant Principales que- 
bites requises 
als et de la dactylographie. Con- 
hatwsmnce de la sténogrephie utile 
mats non emsentielle adresser au 
Secrétariat. cest, 


ON DEMANDE Ménagère pour 
presbytère. S'adrewser à M. l'abbé 
Adrien Chabot, Vanguard, Sask. 


542-457. | 
tait! 


EXPERIMENTER 
tous genres de couture chez elle: vé- 
tements d'adultes, d'entants, retou- 
ches, ete, Téléphoner à 29-5569. 

525-07P 


PREPOSES DES DOUANES ET DE 
L'ACCISE, 52210-53360. divers cen- 
tres de la province du Manitoba 
Détails pertinents et formules de 
demande aux bureaux de poste ou 
aux agences du Service national de 
lacement Mentionnez le numéro 

-121 4572 


POUR ACHAT ET VENTE 
de propriétés de ville. campagne, 
fermes ou commerces, N'adresser à 
C. BUFFET 
202. édifice Melntyre 
Téléphones: 92-1125 ou 42-5254 
1r 


A LOUER — 1 grande chambre meu- 


wae pide |! 


connaissance du f'an- | 


| 
| 


blée, pour hommes. Usage du téle- | 
phone. Prés arrêt d'autobus. Télé- 
phoner à 20-8689. 529-TF. 
A LOUER — Chambre meublée, pour 
homme. Prés autobus. S'adresser à 
451, rue Ritchot, St-Boniface 
583-TF. 
A LOUER — 2 chambres meublées, | 
our hormmes. S'adresser À 541, rue 
angevin, St-Boniface. 582-430 
A LOUER 1 grande chambre meu- 
blée, pour hommes ou jeune couple 


Prés arrêt d'au- 
à 20-5689 
550-T.F. 


Usage du 1 one 
Téléphoner 


tobus 


RENE 


Igor Gouzenko, ancien commis à l'ambassade russe à Ottawa, 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


| 
: 
| 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil Provencher 
Winnipeg 


L'assemblée du 28 janvier der- 


[nier fut sans contredit un régal 


pour tous. Le KR. P. L. Lafrenière, 
OM, rédacteur de ce journal 
et ex-chapelain de Frovercher, 
avait accepté de nous donner une | 
causerie sur le sujet de son ré- 
cent voyage en Europe. Ayant 
entendu le révérend père en d'’au- | 
tres circonstances, nous en venons | 
à conclure que peu de personnes | 
né pourraient l'égaler dans le 
genre causerie. Si ce fut pour 
nous une aubaine que d'entendre 
relater ses impressions, nous pen- 
sons que c'en fut une plus gros- 
se pour ce journaliste averti que 
d'avoir fait ce voyage en compa- 
gnie d'autres journalistes cana- 
diens et américains comme invités 
d'Air-France, 

En un tour de main, il nous fit 
voir la belle France, ses riches- 
ses physiques et ses misères mo- 
rales, produit de son système 
scolaire athée qui date de 1902. 


est photographié ci-dessus portant un masœue en vue de cacher | Le grand miracle c'est que tant | 


identité au cours d'une 
Pearson. Recherché mort ou vif 


son 


| zenko consentit à ce programme 


| film fut tourné au Canada, dans un endroit ignoré, en coopération 


A VENDRE — Restaurant et confise- 
je très avantageux. Meilleur empla- 
cement dans St-Boniface. Etabli il y 
4 15 an Prix, 51000000 comptant 
Pas d'intermédiaires svp. Télépho- 
ner à 42-3997 pour renseignements 

571-450 

A LOUER - Suite de 2 pièces non 
meublées avec salle de bain, au 
2éme plancher, Brochée pour poêle 
électrique. Actuellement libre. S'a- 
dresser à 172, Place Cabana, St-Bo- 
niface. 569-T.F. 

A LOUER — Suite meublée de 2 piè- 
ces, sur ler plancher; entrée privée 
Frès autobus. Préférablement à 2 
jeunes filles Possession immédiate 
Téléphoner à 23-1541. 596-430. 

A LOUER — Une chambre meublée 
Usage du téléphone S'adresser à 
517, rue St-Jean-Baptiste, St-Boni- 
face, 595-430. 


A LOUER — Suite de 3 pièces, propre, 


Prix raisonnable, S'a- 
rue des Meurons. le 
594-430. 


non meublée 
dresser à 372 
soir seulement 


A LOUER — 2 chambres à 44], rue des 


Meurons, Téléphoner À 93-4642, 
593-430. 
A LOUER — Suite de 5 pièces, poêle 
fourni. Salle de bain privée, S'adres- 


ser À 526, rue de la Morénie, St-Bo- 


niface. Téléphone: 93-7645. 


| sion de notre reconnaissance en- 


592-440. | 


A LOUER — Approximativement 800 | 


pieds d'espace de bureau, y compris 
un bureau privé, voûte, aménage- 


avec le gouvernement canadien 


emission 


de television de M. Drew | 
par les agents soviétiques, Gou- | 
au risque de sa vie, bien que le | 


(CPC) 


Au Sacré-Coour 


Reception au couvent { 


| 


Le dimanche 7 fevrier, de 2h 
à 5 h,, les laïcs seront admis à | 
visiter le couvent des Religieu- ! 
ses des SS. NN. de Jésus et de 
Marie, situe auprès &e l'église du | 
Sacré-Coeur, à 614, avenue Ban-| 
natyne, 

Une invitation pressante est | 
faite aux paroissiens anciens et | 
actuels. La réception, confiée ; 
aux Dames de Ste-Anne, per- 
mettra à chacun de saluer les 
religieuses, de visiter leur cou- 
vent récemment agrandi et res- | 
tauré, et de prendre le thé ser-| 
vi par un groupe de paroissiens. | 

Que cette visite soit l'expres- 


vers cet Institut si méritant qui, 
depuis près de 50 ans, par son 
apostolat à l'école, a su garder 
à toute une génération de com- | 
patriotes disséminés aux quatre | 
coins du Canada et à l'étranger 
un coeur toujours français au| 
service d'une âme catholique. | 


ment complet bureaux et acces- 
soires. Usage du standard (télépho-| À VENDRE — Piano Nordheimer, en | 
ne) et télétype. Terrain de station- trés bon état. Téléphoner à 20-6196. 
nement gratuit. Sur avenue Proven- 601-43C. | 

cher, St-Boniface, à deux rues du OR 
pont Propenenes NOR 2 FT |A VENDRE — Tracteur W6 1952, sur | 
; sc ar rie y cs 591-430. pneus presque neufs: $1,800.00, Ré- 
+ pe frigérateur Admiral de Luxe, auto 
| bre Pyeu 3 | ë >, 1954, 96; un mois d'usage; | 
A ECHANGER pour maison avec 4 mr rai 7 LA 300 c + dl 
chambres À coucher à St-Boniface- coût: $446 Prx $300 comptant S'a- 
Maison de 5 pièces, 3 chambres à| (dresser à A. Saulnier, La per Por 
coucher, moderne, située à 147, rue | ” M 

Hébert, Téléphoner À 23-1312, »E 
590-44P,! A VENDRE — Mobilier 5 pièces de 
chambre à coucher, S'adresser à 172, 
rue Goulet. 604-43C. | 
IMMEUBLES À VENDRE prilritieins 

Maisons de ville, établissements A VENDRE — Manteau d'homme en | 
de commerce et fermes racoon, neuf, grandeur 38-40 —— peaux 


) consultez votre oculiste 

membre du ‘’Manitoba Medical Service" 

de la vue fait par votre oculiste seulement 

Appelez-nous pour fixer un rendez-vous 
NOUS PARLONS FRANCAIS 


— 283, rue Market 


(Vis-à-vis l'annexe de l'Hôtel dn Ville) 
Achats personnels seulement 


Service sûr, prompt et courtois 
Voyez L.-J, Hébert ou 


W. C. A. Grant 
Venez, téléphonez, écrivez 
ou télégraphiez 
Provinces Investment Co. 
300, rue Main 
Tél.: 92-5266 Le soir: 42-6094 
Fondé il y a 36 ans 


Four 


C. R. DUFAULT LIMITED 
ENTREPRENEURS 


CHAUFFAGE VENTILATION 
PLOMBERIE 


Tôle - Fovers mécaniques - Plan- 
chers en tuiles asphaltées - Clima- 
tisation - Plomberie - Toitures 


677, rue St-Joseph, St-Boniface 
TELEPHONE 20-2505 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
—— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 
; 343, rue Sherbrook 


Winnipeg Tél.: 3-7258 


M. J.-A.-N. 
De La Giclais 


Prêts d'argent 
Assurances contre l'incendie 
ou autres 
322, rue Main Winnipeg 
Téléphone: 92-4012 


N. & F. SCARDINA 


OPTICIENS D'ORDONNANCES 
App. 1, 393, ave Graham, Winnipeg — Tél, 93-7823 


Si vous étes 
vous avez droit à un examen 


Winnipeg, Man. 


résidence 42-3618 


Vaste choix. 


| 


| 


de première qualité. A prix plus de | 
la moitié réduit: $175.00. Téléphoner | 
à 59-2765 ou 50-1517, 603-43P, | 


HOTEL À VENDRE 
Hôtel avec permis de vente de bière 
village du sud-est de la Saskatchewan, 
sur grande route. Salle à manger louée | 


à $4500 par mois; contrat annulable | 
sur avis de -30 jours. Propriétaire a 
charge du bar et de 8 ‘“’hambres. Toi- | 


septique. Propriétai 
la clinique de can- | 


lettes avec fosse 
sous traitement à 


cer de Régina est forcé de vendre, 
Prix réduit 20,000.00: $10,000.00 seu- 
lement comptant balance $1.000.00 | 

ar an avec intérêt à 5‘ par année 
Pour plus de détails, s'adresser à A.-J.| 
| Boyer, Kipling, Sask. 602-440, | 
EMPLOYE DU CANADIEN NATIO- 
NAL DESIRE louer (avec intention ! 
d'acheter) maison confortable de 5 
ou 6 pièces, à St-Boniface, près de 
la basilique et écoles catholiques 
Références sur demande. Ecrire à 
Boite 598, La Liberté et le Patriote, 
619, avenue McDermot, Winnipeg, 
Man, 598-4P, 


CHATAWAY 
INVESTMENT COMPANY 


Proprietés immobilières Hôtels 
Fermes — Assurances — Prêts 
Hypothèques 


Téléphone 92-6053 
326, édifice Mecintyre, Winnipeg 
P-A. Beauchemin Tél.: 6-5159 


HOTEL MENARD 


186, ave Higgins, Winnipeg 
(Vis-a-vis la gare du CPR) 


Eau courante, chaude et froide, 
dans chaque chambre 
$200 par jour. en montant 


Téléphone 92-8746 
Léo et Oliver MENARD, prop. 


Louis Maïile 
& FILS 


Horlogers suisses 


238, rue Main, Winnipeg, Man. 
(Vis-à-vis Consolidated Motors Co.) 


Téléphone 92-6625 


DIESEL (2 vols) 


MANUEL POUR MELCANICIEN 
EN DIESEL EN FRANCAIS A- 
VEC MESURES CANADIENNES. 
Nombreuses illustrations. Plus 
de 700 pages. Bien relié. Prix, 
$915 pour les deux volumes 
Faites-nous parvenir votre com- 
mande payable par mandat- 
poste ou payable C.0.D. 


RENE BROUSSEAU 


C.P. 1223, Place d'Armes 
Montreal, MA. S585 


vous et votre famille 
désirez prendre un 
succulent repas à la dinde 


Si 


rendez-vous tous ies jours, 
sauf le dimanche, 
entre 
11 h. 30 a.m. et 8 h. p.m. 


HAVEN LUNCH 


344, rue Main, Winnipeg 
Notre spécialité: DU POULET FRIT 
Téléphone 92-1076 


| voyageurs et par l'offrande d’un | 


| nom du Club à Denis et Philippe | 


| l'aéroport 


| chaud: Fr, Raymond Yost: Réd., | 
Léopold LaClare, 


Bénédiction des enfants | 
| 
La température idéale de la 
dernière fin de semaine a permis 
de tenir en l'église du Sacré- 
Coeur la traditionnelle cérémo- |! 
nie de la bénédiction des enfants, 
le dimanche 30 janvier, à 2 h. 30 
p.m. La cérémonie a été présidée 
par le R, P. Isidore Joyal, O.M.I., 
curé. Nombreux étaient les pa-| 
rents qui accompagnaient leurs 
enfants, petits et grands, à la sain- 
te table pour baiser le petit Jésus 
de la crèche et recevoir de l'E- 
glise la bénédiction spéciale. 


Départ pour l'Europe 


. MM. pré- 
sident du Club du Sacré-Coeur, 
et Philippe Bourbonnais, son frè- 


Denis Bourbonnais, 


teur de la chorale du Club, quit- 
taient Winnipeg par avion TCA, 
pour des vacances d'un mois en 
Europe, le dimanche 31 janvier. 
L'occasion était propice pour les 
membres du Club et de la chorale 
de manifester d'une manière tan- 
gible leur reconnaissance à ces 
deux membres méritants, Aussi, 
le Comité temporaire avec M, 


1 
1! 
| 
| 
|re, membre du Comité et ES 


| Alfred Potvin, comme président | 


suppléant, a-t-il jugé bon de cé-| 


surprise en l'honneur des deux 


petit cadeau à chacun. | 
La soirée eut lieu à la demeure | 
de MM. Bourbonnais, 847, avenue | 
William, où une cinquantaine d’'a- 
mis et de membres du Club sel 
rendirent saluer les deux frères 
Bourbonnais avant leur départ” 
Le R. P, C. Lafrenière, O.M1. | 
chapelain du Club, fit la présen- 
tation d'un billet de $10.00 au 


Bourbonnais. Un goûter fut servi 
au cours de la soirée et vers la 
fin, plusieurs accompagnèrent à 
Stevenson nos deux 
jeunes distingués voyageurs, 


Tableau d'honneur 
pour le mois de janvier 


Grade XI: Catéchisme, Clau- 
dette LaFlèche: Français, Ray- 
mond Lacharité; Rédaction, Taras 
Macksimovicz 


Grade X: Cat. Gabriel Para- 
dis; Fr. Doris Daoust; Réd., Lor- 
raine LaFlèche, 

Grade IX: Cat, Jacqueline 


Trottier; Fr., Jacqueline Trottier; 
Réd., François Wenski 
Grade VIII: Cat, Yolande Roy; 


Fr, Audrey Tunney; Réd, Lu-| 
cille Villebrun. 
Grade VII: Cat, Claudette! 


Guertin; Fr, Joseph Courchaine; 
Réd., Lorraine Savoie | 

Grade VI: Cat, Roberta Coutu: | 
Fr., Robert Williams; Réd., Lu- | 
cille LaFlèche. 


Grade V: Cat, Adrienne Mi- 


Grade IV: Cat., Charles Coutu, 
Anita Guertin; Fr., Claude Bohé- | 
mier, Camille LaClare. | 

Grade III: Cat, Rita Verrier, 
Jacqueline Williams: Fr. Geor-! 
ges Villeneuve, Lynda Desjar-| 
lais. 

Grade II: Cat, Roger LaPlante, | 
Carole Vivian; Fr., Denis Gareau, 
Carolvne Yost | 

Grade I: Cat. Joseph Doiron, ! 
Anne-Marie Courchaine; Fr., Phi- 
lien Nick, Rose Cyr. 


Às Club du Sacré-Coeur 


Ligue de 10 quilles 
(Fin de la 2ème série) 


Equipe G P St-Boniface — Bungalow de 6 pièces. 

., mn. 4 w Prix, $8,500.00. 

Guertin Frères . 15 9 ENorwood — Bungalow moderne de 7 

Bijouterie Bourbonnais 12 12 ièces. Chauffage à l'huile. Grand 

Western Paint 11 13 ot. Garage. Prix, $11,800.00 

Canadian Publishers 10 

Records de la semaine: pièces, dens bon village Le 

H 1 P —— André Rajotte 209 rançais. Le tout à prix de sacrifi- | 

e -# D seu} ent $4,000.00 

H 3 P — Edmond Pazdor 558| eme es amaitl | 
A4 ‘ 7 arage et agence de machines agrico- 

H L 2 B. Bourbonnais 110 | fes et automobiles. Maison moderne 

H 3 — Can. Publishers 2044 de 5 pièces. Dans bon village cana- 


Tir de 10 quilles 


Mardi prochain aura lieu le 
deuxième tir de 10 quilles de la 
saison. Les joueurs sont priés de 
se rendre nombreux afin de mon- | 
trer par leur participation active | 
à ce concours qu'ils apprécient 
le travail de leur comite. Répe- 
tons-le encore: plus les entrees 
seront nombreuses, plus attray- 
ants et alléchants les prix ,,., 


STAR STORAGE 


Déménagement 
Local ou éloigné, n'importe où 
Entreposage 
Entrepôt moderne, propre 
Empaquetage 
Mobilier, vaisselle, etc 
Expédition — Service en commun 
(puol) 
vers vutes les principales villes 
canadiennes Allied Lines, North 


American 
TELEPHONE 92-2951 
Angle Edmonton et St. Mary, Wpe. 
Gi -TF. 


de Français aient gardé la toi! 
en dépit d'obstacles si puissants. 

L'Italie présente un portrait 
identique à celui de la France, à 
part le phare lumineux du Saint- 
Siège au milieu des ténèbres. 
L'Espagne de Franco, régimentée 
à coup sûr mais où l'on peut au | 
moins dire qu'il y a de l'ordre en- | 
fin. Cette dernière a subi le mar- |! 
tvre du désordre communiste, dé- ! 
sordre peut-être réservé pour la | 


| France et l'Italie à moins que ne | 
| surgisse pour elles un Franco ou | 


un Salazar. L'Autriche blanche et | 
même la rouge où la baïvnnette | 
n'est jamais loin du dos du voya- | 
geur le moindrement curieux. Et | 


| le bon Père journaliste était très | 


curieux! L'Allemagne, la vain- 
cue d'hier et de 1918, qui tra-| 
Vaille sans relâche à son relève- 
ment, dix à douze heures par 
jour, En dix ans, dit-il, elle sera 
plus forte que jamais, Et de quel 
côté sera-t-elle? Pourquoi se le ca- 
cher? Le jour viendra où les car- 
tes seront mises sur table. Hitler 
disait à Churchill: “Si je perds 
la partie, vous ne la gagnerez 
pas. Unissons-nous contre la bar- 
bare Russie”. Nous en serions au | 
même point alors! | 


Mais trêve à ces tableaux noirs. 
Il nous raconta son émouvante 
entrevue avec le Saint-Père, nous 
fit visiter les industrieux Pays- 
Bas, Belgique et Hollande, où le 
catholicisme jouit d'un essor con- 
sidérable. La pieuse Irlande et 
la taciturne Ecosse. Les habitants 
de ces pays ne cachent pas leur 
peu d'enthousiasme pour leur 


|lébrer ce départ par une soirée-| Voisine, la brumeuse Albion. Le 


révérend père ne vit en Angle- 
terre qu'un épais ‘“smog” pen- 
dant deux jours, C'est pourtant, | 
dit-il, un bastion encore formi- | 
dable de la démocratie en péril, | 

Mais nous avions pourtant fait | 
la promesse d'être bref, Et il y 


aurait tant à raconter de cette 
savoureuse causerie! 
. Bloc-notes 

Assemblées régulières de fé-| 


vrier: les 12 et 26. 

Puis viendra la grande soirée 
du Mardi-Gras. Réservez la soi- 
rée du 2 mars. 

. Les Frères Côté et Marchand 
jouirent tellement de la causerie 
qu'on les aurait crus en un autre 
monde, 

BISTOURI 


Déc 
eces 
MME JOSEPH CARON | 


A l'hôpital Victoria, le lundi 
ler février, est décédée Mme Jo- 
seph Caron, de 99, rue Cauchon. 
Elle était âgée de 76 ans. 

Son service fut chanté en 
glise St-Ignace, à 9 h., le jeudi 
4 février par M. l'abbé J, K. Mac- 
Isaac, et l’inhumation se fit dans 
le cimetière Memorial. 

Mme Caron était originaire de 
North Stanbridge, P.Q. et de- 
meurait à Winnipeg depuis en- 
viron seulement 15 ans. 

La défunte laisse dans le deuil, | 
outre son époux, 2 filles, Mmes | 
C. Stevens et W. Hébert, toutes 
deux de Winnipeg; 4 petits-en- 
fants et un arrière-petit-enfant. 


i'é- | 


A VENDRE 
St-Boniface — Cottage moderne de 5 
pièces. Chauffage à air chaud. Prix, 
$7,700.00 | 


St-Boniface — Maison moderne de 7 
pièces, divisée de façon convenable 
pour louer 3 pièces. Prix, $7,500.00, 


St-Boniface — Duplexe moderne de 8! 


ièces. Chauffage à air climatisé. 
rix, $13,000.00. | 
St-Boniface — Chemin Elisabeth ei 


Cottage moderne de 4 pièces. Chauf- 
fage automatique. Lot d'une acre. | 
Prix. $9,500.00. Prendrait petite mai- 
son à St-Boniface en échange 


dien-français, près de Winnipeg. 
Prix, bâtiment et outillage: $20,000.00 


ou $12000.00 avec seulement une 
petite maison. Termes faciles. Ne 
manquez pas cette aubaine 
S'adresser à 
TOUGAS REALTY 
190, avenue Provencher 
Téléphones: 
BUREAU — 20-8174 
A.-1. Boulanger (rés.): 93-2134 


606-43C. | 
— | 


PHARMACIE 


PHARMACY 


M. J.-J. Préfontaine, autre- 
fois propriétaire de la Phar- 
macie Préfontaine sur l’ave- 
nue Provencher, est à se cons. 
truire une nouvelle pharmacie 
sur la rue Marion à Norwood, 
à l'angle de la rue Traverse. 


= — 


: cèse d'Ottawa. 


Le délégué apostolique | 
| permise et les barbouilleurs de | 
au début de mars Lo 4 


| vanni Panico, nouveau délégué 


| EATON'S 


Winnipeg, le 5 février 1954 


“Votre meilleur achat est une marque d'EATON” 


Les marques spéciales à EATON 
prourent que l'expérience compte 


Nous connaissons les acheteurs canadiens depuis nombre d'années: en fait de 
marchandise, ce qu'ils veulent c'est: le plus nouveau, une bonne fabrication et la 
valeur. Chaque client a le droit d'exiger ces choses, et les marques propres à EATON 
les possèdent. L'expérience nous a morrtré ce que les gens aiment et n'aiment pas 
par rapport à la marchandise qu'ils achètent pour leurs enfants, pour eux-mêmes, 
leurs maisons et les bureaux. Avec ces notions en vue, nos Acheteurs, notre Bureau 
de recherches et notre Bureau de comparaison recherchent constamment les der- 
nières méthodes de fabrication, le matériel le plus nouveau et les ‘meilleures va- 
leurs pour votre argent” — de sorte que vous êtes assurés que 


“Votre meilleur achat est une marque d'EATON”" 


Pour toute sécurité et valeur 
vous ne poures surpasser 


6éatonia 


Notre marque de base pour la marchandise de qualité en vogue, 
dans le domaine des prix moyens — dans un vaste choix d'item, 


comprenant: 


© Bas © Vêtements de soutien @ Vêtements pour bébés et 


enfants @ Vêtements pour fillettes @ Remèdes 


et articles 


de caoutchouc @ Mercerie @ Articles de cuir de fantaisie 


© Accessoires pour 


@ Vêtements de sport @ Quincaillerie @ Articles 
maison et plusieurs autres. 


#T.EATON C°.. 


LeR. P. Gay, c.s.sp. 


hommes @ Accessoires 


pour garçons 


pour la 


La loi contre les “crime comics” 


OTTAWA — Les imprimés 
obscènes abondent tellement 
qu’on se demande s’il y a en- 
core une loi contre l’obscéni- 
té. C'est ce que fait remar- 
quer le KR. P. Paul Gay, 
C.S.Sp.. président du Service 
de presse et de cinéma du dio-| 


Le R. P. Gay signale dans le 


journal Le Droit que deux 
‘‘pocket books’ jugés immoraux 
par un juge d'Ottawa et par la 
Cour supérieure de Toronto, ne 
figurent plus sur la liste des 
ouvrages prohibés par le minis- | 
tère du Revenu national; ils peu- | 
vent donc être vendus mainte-| 
nant et distribués au Canada! | 

“La nausée soulève ie coeur, 
poursuit le R. P. Gay, devant les 
étalages de bestialités et de vui- 
garite, unies à la violence et à la 


attendu au Canada 


OTTAWA —- S, Exc. Mgr Gio- 


apostolique au Canada, quittera | 
Lima, Pérou, le 10 février, à 
bord d’un navire de la ‘Grace Li- 
ne” à destination de New-York. 
11 doit arriver à New-York le 22), 
février et il est attendu au Ca- 
nada au début de mars, Son se-| 
crétaire, le R. P. Carmello Cas-| 
sati, des Missionnaires du Sacré- | 
Coeur, l'accompagnera, | 


Relations étroites entre | 
le Canada et l'Espagne | 

MADRID — ‘Le Canada dési- | 
re que les relations hispano-ca-| 
nadiennes soient les meilleures | 
possibles”, a déclaré à un jour-| 
nal madrilène du soir l'hon. D.| 
C. Abbott, ministre des Finances | 
du Canada. | 

M. Douglas Abbott est parti| 
de Madrid à destination de New- | 
York, par la voie des airs. 


ROYAL REALTY CO. 
516, édifice Mclntyre | 
] 


M. J.-R. POIRIER 
(Représentant français) 


Tel. 92-5801 Tel. 92-7702 


A VENDRE 


à | 
14 Restaurant et maison moderne de 4|$.poniface — Bungalow de stuc de 4 


pièces, bâti il y a seulement 4 ans. 
Joliment décoré. Pièces spacieuses, | 
plus 1 chambre finie au soubasse- 
ment. Chauffage à air forcé avec 
foyer automatique: grand lot; prés 
de la basilique. Prix, $10,500.00; 
moitié comptant 


Rue Eugénie — Maison de 9 pièces: 
revenus mensuels de $6000 plus 4 
pièces pour propriétaire. Planchers | 
de bois dur. Taxes peu élevées. Prix, 
seulement $8,900.00, à termes. 


St-Vital — Comptoir à lunches et col!- 
lations: logis moderne d'une pièce à 
l'arrière, Chiffre d'affaires: plus de 
$60.00 par jour. Aménagements de 
très bonne qualité. Loyer seulement 
$3500 par mois. Réelle aubaine pour 
jeune couple. Seulement $3,000.00, à 
termes 


St-Malo — M. Armand Fréchette a À 
vendre une ferme de 247 acres: ter- 
rain noir de premiére qualité; 1 
mille du village de St-Malo. Bäti- 
ments au complet. Prix réduit à 
$4900 de l'acre pour vente rapide 
Pour plus de détails, écrire ou voir 
son agent. 


Près de Winnipeg — Gaiage et bun- 
alow de 4 pièces; 2 agences d'hui- 
es; 2 pompes à essence. Chiffre, 
d'affaires annuel, plus de $50,00000. 
Profit net d'environ $4,000.00 par an- 
née. Le tout, camion de 2 tonnes 
outillage et équipement à vendre 
pour seulement $800000, à termes 


Résidence: 


M. J.-R. POIRIER, tél, 4-1876 | 
én-430. | 


la 


mort, de nos grands magasins de 


| revues. 1] y en'a tellement qu’on 


n'a plus le courage de dénoncer 
et de protester.” 


Pourtant, signale-t-il, ‘‘le Ca-| 


nada possède la loi la mieux é- 
noncée, la plus solennelle, contre 
l'immoralité publique... mais 
on ne sait pas où est l'immo- 
ralité! Le fameux article 207 du 
Code criminel profondément re- 
manié et modifié en 1949 non 
seulement en ce qui a trait aux 
“crime comics’ mais également 
en ce qui concerne les pu- 
blication obscènes; ce fameux 
article refondu aprés consulta- 
tion des procureurs généraux de 
toutes les provinces du Cana- 
da .., est pratiquement inappli- 
cable. Le mécanisme d’une con- 
damnation est tellement compli- 
qué qu'il décourage les plus cou- 
rageux. La responsabilité relati- 
ve des autorités qui doivent ap- 
pliquer la loi n'est pas très bien 


établie, La puissance de la loil 


est mise en échec par la coexis- 
tence sans coordination des com- 


pétences fédérale, pravinciale et | 


municipale, Alors l'audace est 
F s'en donnent à coeur 
joie.” 

D'après une récente enquête 


et après consultation auprés 


d'un bureau de douane, le KR. P | 
Gay dit avoir trouvé en libre | 
circulation à Ottawa 24 titres | 
le ministère du] 
Revenu national En effet, il n'y! 


interdits par 


a pas de loi qui prohibe la réim- 


pression au Canada de livres | 


interdits par la censure de la 
frontière, ce qui est. illogique. 
Le R. P. Gay demande de nou- 
veau une définition officielle de 
l'obscénité, une définition non 
pas basée sur les principes — ce 
serait trop dur et on ne s’en- 
tendrait pas à cause des diffé- 


rences de religion — mais une| 


définition descriptive. 
“I1 faut enfin, conclut-il, que 


le Gouvernement — et c'est là | 


Fourrures 
de qualité supérieure 
de styles dernier cri 
de confort élégant 
Aux prix 


les plus raisonnables 


Ant. LANTHIER & fils 


MANUFACTURIERS 


254, rue Main Winnipeg 
Téléphone 92-3891 
Maison établie en 1906 


| 


} 
l 


est pratiquement inapplicable 


le travail capital que devrait 
proposer la Commission sénato- 
tiale qui enquête sur l'obscénité 
— produise un texte paralégisla- 
tif qui préciserait l'esprit selon 
lequel les éditeurs et les impri- 
meurs devront rénover et assai- 
nir les revues et imprimés de 
tout genre On ne saurait trop 
insister sur ce côté positif de la 
question.” 


CENTRE DE PUBLICATIONS INTERNATIONALES 
SERVICE GÉNÉRAL D'ABONNEMENTS 


5112, .ve Papineau, Montréali-34, Canada 


ARLO LIMITED 


Vendeurs d'équipement de 
restaurant, de cuisines d'institutions 
et de réfrigération 


produits chimiques pour 
nettoyage et hygiène 

J.-M. Labossière 

gérant général 
Téléphone 4-6986 
rue Osborne, Winnipeg, Man. 


Aussi 


28, 


DINDONNEAUX KROMHOFF 
POUR 1954 


producteurs de 
l'Ouest canadien 


Les plus grands 
dindonneaux de 


Ecrivez-nous dès maintenant 
pour obtenir nos catalogue et prix 


Kromhoff Turkey Farms Ltd, 
RAR, 5, New Westminster, C.B. 


Enregistrez un record en 1954 » » » 
Commandez des 


POUSSINS DE SOUBRY 


De bonnes races , . . bien incubés, 
Les poussins Soubry proviennent 
de troûpeaux inspectés et approuvés 
pe le gouvernement et éclos dans 
‘un des couvoirs les plus moderne 
du Canada. Placez votre commande 
aujourd'hui pour livraison uité- 
rieure, 
De mâles R.O.P, de Soubry 

Non sexués Poulettes 
100 50 100 50 


Leghorns 
518.50 $ 9.75 $36.00 $18.50 


blancs 
Bar, Rocks 
New Hamps 
H. ets, 
croisés 
L. Sussex 

Approuvés par Soubry 
L. Sussex 
W Rocks #$1900 $10 00 83100 
Austral'ps 
blancs 

k.OP, 


Leghorns 

blancs $20.00 81050 839.00 

B. Rocks 2150 1125 360% 

N. Hamps. 2150 1125 3600 
Cochets 


mars 


2000 1050 3300 1700 


$16.00 


de Soubry 

520 00 
18.50 
18.50 


mai 
$ 600 


1800 2000 


avril 
$ 5.00 


Livraison en 
Leghorns bl. $ 400 
Races lourdes 

et croisées 15.00 

Dindonneaux BB. Hronzés 
Prix le 106 50 25 19 
Approuvés 58500 $43.00 82250 $ 9,00 
Garantie de livraison 100% vivants 
Poulettes 96% précises 


SOUBRY'S HATCHERY 


L'un des meilleurs couvoirs 
du Canada 


551, rue Archibald $t-Honiface 


MÉDECIN - BILINGUE 
$8,500 par année 


Ministère de la Santé nationale et du Bien-être social 
à Ottawa 


Détails pertinents et formules de demande au plus 
proche bureau de la Commission du service civil, 
du Service national de placement ou des Postes 


SERVICE CIVIL DU CANADA 


4510. 


